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AVANT-PROPOS

Bn entreprenant la,revision des Bruchidae, Urodonidae, Anlhribidae,
Brenlhidae et Nemonychidae de la Faune de France, mon but principal
a été de rendre la détermination de ces Insectes plus facile à ceux qui
s'intéresseront à leur étude. A cet effet, je n'ai utilisé, dans les Tableaux
analytiques, que des caractères simples et bien distincts, donnant au débu-
tant le plus de chances possibles d'atteindre le résultat cherché.

Des modifications synonymiques, ainsi que la réunion de quelques
espèces, ont été jugées nécessaires; leur réalisation a été faite parfois à la
suite de l'examen de l'organe génital, mais toujours, par mesure de pru-
dence, aVec l'appui des faits éthologiques constituant déjà, par leur parti-
cularité, des facteurs favorables à ces changements.

Pour certaines familles: Bruchidae et Urodonidae, j'ai dessiné les organes
copulateurs mâles-; je les' ai négligés chez les autres familles en connais-
sance de cause; l'utilisation de c~t organe, pour séparer les espèces, n'a
pas la même importance dans tous les groupes d'Insectes •
. J'ai relevé, à la chambre claire, un certain nombre de dessins schéma.

tiques comportant des caractères utiles à la reconnaissance de l'animal.
L'élevage des Insectes, auquel je mesuislivrédepuis tant d'années, m'a

permis d'apporter des observations éthologiques nouvelles,en particulier
sur les Bruches dont'la vie larvaire offre encore tant de points à élucider,

Les dessins d'ensemble ont été exécutés par M. RICHARDEAUpour les
Bruchidae, par M.BOURGINpour les Anlhribidae et par M. COUTURIERpour
quelques autres Insectes.

La.consultation des riches collections du Muséum m'a été utile. Aussi
j'ai le devoir d'exprimer à M. le pr JEANNELma plus vive gratitude pour
son accueil bienveillant. J'adresse mes remerciements chaleureux à
MM. COLASet PAUUANque j'ai dérangés si souvent de leurs occupations
lors de mes visites au Laboratoire d'Entomologie:Enfin je reste l'obligé
de tous, les Entomologistes qui ont bien. voulu me communiquer des
renseignements ou m'envoyer des matériaux utiles à mon travail.

HOFFMANN
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INTRODUCTION

LeAcinq petites fatnilles que nous traitons dans cet ouvrage ne consti.
tuent pas des groupes entièrement naturels. Autrement dit elles ont, en
même temps qu'un certain nombre de caractères par~iculiers, des points
d'affinité qùi se rejoignent et s'interpénètrent pour la plus grande diffi-
culté d'un rangement linéaire et l'établissement des limites de leur auto-
nomie. .

Biles entrent dans le super-groupement des Polyphaga-Symphiogaslra
et le groupement des Phylophagordea tels qu'ils sont définis par, P. DE

PEYERIM;HOFF (Ann. Soc. enl. Fr., CIl, 1913, p. 77-106) et suggérés par les
deux' auteurs, américains BÔVING et CRAIGHEAD dans leur remarquable
ouvrage sUr la morphologie larvaire CI).

Nous exposons brièvement les caractères motivant cette, association,
à laquelle, en vue d'une plus grande compréhension, nous incorporons
toutes les familles qui en font partie.Ce rangement est basé sur la morpho-
logie de la larve et de l'adulte. .

. PolYphaga-Symphiogastra. - Caractères généraux : Sutures notopleu-
raIes enfouies dans le squélette et invisibles de l'extérieur. Abdomen à
2e sternite primitif soudé au 3e (type SY17lphiogaslra). Tarses à formules
très variées. Nervation alaire polymorphe, non staphylinienne. Testicules
folliculés, avec une ou plusieurs paires de glandes accessoires. Ovaires avec
un seul groupe terminal de cellules nutritives. (type holoistique). Tubes
de Malpighi: 4 à 6 libres ou à extrémité engagée sous une membrane péri-
intestinale. Pattes de la larve composées de 5 segments ou moins, ou tota-
lement. atrophiées.

l' .
Ph1toph&gordea. - Caractères généraux: Segment gulaire développé ou

sous forme de suture longitu.dinale. Tarses cryptopentamères (parfois

1. Adam G. BÔVINGet F. C. CRAIGHEAD: An illustrated Synopsis of the principal
larval Forms of the Order Coleoptera (Enlomologica Americana, November, december
Im~ .
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CHRYSO)('ELOIDEA

(Phglophaga)

peDtamèl'es~. 6 TuèeB-de Malpighi (Cryptonéphridié ..,a8uf >chet ile&.Denadrz).
Une seule paire de glandes accessoire. aux testicules ..

La superdivision des Phytophagotdea se subd iville en deux groupes basés
sur les caractères larvaires suivants ~

a) segment gulaire présent (1) ou, s'il ~st absent, mandibule sans
~ p86Udomola ,. . ...•• . . •• . . . Ce1'tJllliyCDldea.

b) segment guJaire absent, mandibules pElUJ'\l'>\le8 de pieudomola
..................................... Chf'ysomelofdtJa, CUT'rCUlioltlfJeQ.

.Les CurculionidetJ se distinguent des Chrysomelofdea par la présence,
chez les larves, d'un tractus chitineux transversal situé entre l'hypopha-
rynx'et la partie antérieure du bord hypostomal ..Ainsi définies, ces
divisions comprennent respectivement les lamilles suivantes .:

CERA.BYCOIDEA : Cerambgcid-ae, A'l'tthrib<idae.
CHRYSOMELOTDEA : ChrY80melidae, Bruchidae, U~dae.
CmtCULI6N1DEA : Brenlhidae, Curculi<JIWdae, Nemonychidae,' PIoJgpo-

didae, Scolgtidae .

. Les Cerambyc1àae et les AÎllhribidae s'adjoignent apparemment, mais
non essentiellement~ aux Chrysomeloidea, .ainsi que l'indique P. DE PEYE-
RIl¥lHOFF. • .

Cette formule se résu~~ d.o,~~pratiquement de la ma,nière suivante:

l
-cemmbYcidae

, 'CltrysoTMlidae
81W1Chidae
Urodonidae
(Anlhribidlle)

l~::::::dae
CURCULIONIDEA Nemonychidae

(Rhynchophora) Scolytidae
Plalgpodidae. . .

Cette cla88ificatlQA, poUl' aussi satisfaisante qu'elle tpH4S6e paraUre,
ne coïncide pas eDtièr~mt avec ooUe établi>e sur la morphologie roaterne
de l'adulte et telle qu.les uciens.syatématieiensl'ont défil'lAe iles .cMlIS/)-
melfidea et des C/JJ'tIUJionidetJ, eepea(jant, se rapportent resp.ec.tivement
assez bien aux Phytophaga et aux Rhynchophora,.saufen c.e-quio()ncerne,
les Anihriiidae rang.és habituellement avec .ces dernier. il).

(1) Ce ca~ctère a éJ,éOOIlstué la première lois par LI!:CONTE et HeaN i\Il 1886:
(2) J. LECOMTE, CIII88it.of Rhynchoph. Col., 1874, a carllctérisé les'Rynchophora par

la disposition anormllle de la tête et du prothorax dont les éléments IlItéro-posté-
rieurs sont soudés sur la ligne médiane de la face inférieure du corps.
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La séparation de ces dix familles s'établit, pour chacun de ces deux
sous-ordres, de la manière suivante:

PHYTOPHAGA'

(Caractères des Adultes)

1. 'Élytres pourVus de stries ou de lignes de.points striales plus ou moins
visibles. Écusson visible................................. 2.

- Élytres non striés. Écusson indistinct ..Yeux entiers. H:r:.article des
tarses à peine plu~long que le second. Antennes insérées dans un serobe,
un peu en avant des yeux................. Urodonidae, p. 107.

2. Le 3e article des tarses normal, non enfoui, en partie, dans le second,
Antennes variables, mais très rarement terminées en massue (1).. 3.

- Le 3e article des tarses réduit est enfoui, en partie, dans le second,
fortement échancré en pointes anguleuses. Prothorax muni d'une crête
basale ou antébasilaire. Antennes terminées en massue plus ou moins
distincte -. • .. .•• . . . Anthribidae, p. 124.

3. Antennes insérées en avant des yeux et rabattues en dessous de la
tête dans la contraction.................................. 4.

- Antennes insérées au bord antérieur des yeux et rabattues au-dessus
de la tête, généralement filiformes; 1er article grand, le 2e court, sou-
vent noduliforme. Yeux rarement entiers, échancrés, bilobés ou bi-

: partites. Élytres non striés-ponctués........... Cerambycidae.
4. Le 1er article des tarses, au moins des postérieurs, allongé, étroit,

aussi long que la moitié du tibia. Yeux généralement échancrés ou
entaillés en avant. Antennes non filiformes, insérées près des yeux.

Bruchidae, p. 107.
- Le 1er article des tarses postérieurs' bien plus court, plus large. Yeux

généralement entiers. Antennes variables, très rarement en massue (1),
leur insertion nettement plus éloignée des yeux .... , Chrysomelidae.

RHYNCHOPHORA
(Caractères des Adultes)

1. Palpes maxillaires normaux, flexibles; labre distinct. Antennes droites.
Hanches~antérieuresconiques. Élytres non striés. Nemonychidae,p .166.

- Palpes maxillaires rigides, coniques; labre rarement distinct.. 2.
2. Antennes à massue distincte. Hanches antérieures situées au milieu

du prosternum . • . . . . . . • • . . . . . • • . . . . . • • . . . • •• . . . . • . • • . • . • • 3.
- Antennes sans massue distincte. Hanches antérieures situées près du

bord postérieur du prosternum............. Brenthidae, p. 160.
3. Tibias antérieurs non denticulés sur leur tranche externe. Rostre plus

1. Sauf dans le genre Mniophila (Chrysomelidae).
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OU moins accusé (ou si tibias denticulés, rostre très accusé) (1) ....
.............................................. Cul'culionidae.

- Tibias antérieurs comprimés, généralement denticulés sur la' tranche
externe. Rostre nul ou rudimentaire...................... 4.

4. Le 1er article des tarses (métatarse) bi6n plus court que le reste du
tarse. Prothorax sans entailles latérales pour la réception des pattes.
Yeux oblongs ou coupés en deux. Tête moins large que le prothorax.
..... . . . . . ..... ............. ......... ..... . ....... ..... . . . . ..... . . . .. 8co11f;idae.

- Le 1er article des tarses presque aussi long que le reste du tarse. Pro-
thorax rarement entaillé latéralement. Yeux arrondis, convexes. Tête
aussi large que le prothorax................ Platypodidae.

1. Tibias denticulés che:/; les Neozyonyz Hopp ...





.'

FAMILLEDES BRUCHIDAE

Il n'est guère de famille, parmi les Coléoptères, dont l'étude soit plus
négligée en France, que celle des Bruchidae. Ils passent, bien a tort, pour
être difficiles à détel1Diner ; cette réputation résulte plutôt du manque
d'ouvrages sur l'eDsemble des espèces de notre pays.

Parmi les ouvrages français, le travail de BEDEL(Phytophaga du Bassin
de la Seine, vol.V; 1869-1901)est de beaucoupleplus remarquable; malheu-
reusement ilne s'adresse qu'à une région ne comportant que vingt-deux
départements. D'autres travaux mentionnés à l'Index bibliographique
de notre livre sont incomplets ou trop ancienll.

En dehors d'observations nouvelles apportées dans le présent ouvrage
concernant nos espèces indigènes, ilnous a semblé indispensable d'y faire
figurer. les espèces. exotiques introduites et signalées dans les limites de
notre Faune. Celles-ci ont été trop souvent négligées par les auteurs et
n'ont pas retenu suffisamment l'attention des eJ;ltomologistes. Elles sont,
cependant, intéressantes à plus d'un titre; la plupart d'entre elles, à l'égal
de certaines espèces conn!Jes pour leur nocivité en Agriculture, attaquent
les légumes secs d'importation ou d'autres produits coloniaux. En se déve-
loppant dans nos régions elles p-euvent prendre une importance économique
considérable. En dehors de tout intérêt agricole elles n'en restent pas moins
une curiosité pour les entomologistés et un objet d'étude tout comme les
autres espèces.

1. POSITION DES BRUCmDAE

Comme nous l'avons indiqué dans notre Introduction, les Bruchidae
appartiennent au sous-ordre des Phylophaga (Chrysorneloidea).

Le rapprochement des Bruchidae et des Chrysomelidae Se trouve COn-
firmé par plusieurs caractères larvaires telsque la composition antenhaire,
le développement des lobes coxaux, la conformation des stigmates, etc ... ,
mais si la larve primaire chez les premiers orfre:des caractères de conver-
gence, un certain nombre d'autres caractères viennent en contrebalancer
l'importance. La présence de la soie tactile antenf1aire se 'retrouve chez
d'autres larves de Coléoptères et demeure absente chez plusieurs Chryso-
melidae-Halticidae. .

\
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Chez les larves du 2e stade nous trouvons des caractères morphologique-
ment différents de ceux des Curculionidae. Les antennes' sont bi-articu-
lées, alors qu'elles sont rigides, coniques et peu distinctes chez ces derniers;
les palpes labiaux font défaut, l'eulabium est.différent, les stigmates dé-
pourvues de chambre stigmatique externe, les lobes coxaux plus déve-
loppés. On n'observe pas de poststernellum ni de postscutellum; les hy-

.....• huntorz..
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FIO. 1. - Bruchus emarginafus ALL. (vu de dessous).

popleures et épipleures sont considérablement développées, enfin le
préépipleures et les postépipleures sont absentes ou indistinctes,

Les Bruchidae renferment de nombreux genres comprenant des espèces
européennes et exotiques.

2. MORPHOLOGIE EXTERNE DE L'ADULTE

Tête. - Tête le plus souvent triangulaire, peu convexe, terminée en
museau aplati, allongée (fig. 4), inclinée en avant, susceptible de se rabattre
c0!1tre le prosternum" reliée au prothorax par un cou plus ou moins dis-
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tinct. Le crâne est formé par trois pièces: l'épicrâne, le clypéus et' une
pièce inférieure,' la gula. Le vertex et le front sont limités en avant par le
clypéus, en arrière par l'occiput, sur les côtés par une carène latérale di-
rigée vers la base des mandibules. L'épistome (clypéus) rattaché à la base
avec le front (fig. 3). Les joues sont la partie comprise entre les yeux et la
face médiane supérieure du front,souvent carénée, et; en bas, jusqu'à la gula
(fig. 2). La gula est précédée d'une pièce indépendante appelée prégula
qui porte les pièces labiales; la gula et la prégula sont SOuVentdifféren-
ciées par la microsculpture. Chez les espèces paléarctiques, la cavité occi-
pitale est située sur un plan inférieur très incliné par rapport à l'axe de la
tête,le labre transverse, étroit, ponctué, chagriné, parfois caréné en avant.

Antenne~ composées de onze articles, insérées devant les yeux, sOUVent

FIG. 1 à 4. - Tête d'AcanthoscelideB obBoletuQ SAY. - 8. Dessous, a. Dessus, 4. Profil.

longues, mais parfois assez courtes, de conformation variable, rarement
subfiliformes, rarement pectinées (fig. 10) chez les espèces françaises, sou-
vent serriformes, comprimées, les articles subperfoliés (fig. 11) ou dentés
(fig. 5), sauf le dernier oblong ou pointu. Yeux plus ou moins gros générale-
ment fortement entaillés en avant, parfois énormes et occupant la majeure
partie de la tête et ne laissant de libre, sur la face ventrale, qu'une faible
partie de la gula. Mandibules assez fortes, aplaties, triangulaires (fig. 18)
munies à leur base de deux condyles qui reçoivent les muscles "moteurs;
la face" externe, plane ou cOIl&ave, porte un nombre de soies varia-
ble ; la face dorsale, séparée de la face externe par une arête basale, porte
des soies généralement courtes et peu nombreuses ; bord masticateur
concaVe ; mola épaisse, arrondie, avec un appendice postérieur allongé,
munie de soies très fines, souvent denses; expansion lamelleuse bien déve-
loppée chez les Acanlhoscelides et ciliée, peu disfincte chez les Bruchidiu8;
sommet arqué, la pointe apicale plus ou moins aiguij.

Maxilles lfig. 17) étroites, falciformes, à cardo allongé, sinueux, parfois
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'tordu. Stipe' allongé, comprimé, dans lé sens dor80':ventral ; palpigère
trè& ~édUÎt, parfois nul; lacinia et galea' garnies de poils sur leur marge
interne et à leur sommet. Ces poils, tantôt courts, raides, tantôt longs,,'
flexueux, plus ou moins épais; subgalea toujours bien développée; palpes
maxillaires composés de trois articles {Bruch us, Spermophagus) ou de
quatre (Acanthoseelides). Palpigère' souvent très développé. Les pièces
labiales (fig.18) sont constituées par le labium, les palpes labiaux, la lan-
guette et les paraglosaes. Les palpes labiaux sont composés de trois articles;
chez 16& Spermophagus paléarctiques,- ils sont insérés sur une nodosité
aSli6Zsemblable au palpigère' des palpes maxillaires (fig. 250). Labium
plU&ou moins transV'erse, généralement lobé latéralement. Languette
membraneuse, échancrée ou entière en avant, munie de poils et de !pons
sensoriels.

Thorax. - Prothorax (fig. 25) à sclérites soudés, sans suture distincte;
facedorsale peu convexe, de forme variaple, tantôt subconique (Bruchidius),
tantôt trapézoïdale (Bruch us), parfois sinueuse latéralement (Pachymerus) ;
angles postérieurs souvent aigUS, saillants, plus ou moins divergents ;
face ventralé (prosternum) à sternum réduit (fig. 1), cavités coxales
(cavités cotyloïdes) oblonguea, à 'ouverture aimple, arrondie en avant,
ouverte en arrière. Épisterne et épimère prothoraciques étroitement sou-
dés, souvent mal définis; bord antérieur pleural, convexe, bord latéral
postérieur concave.

Mésothorax vu par la face dorsale, à scutellum plus ou .moins visible
parfois indistinct (Caryopemon), rectangulaire, échancré au sommet, rare-
ment tri~ngulaire (Spermophagus), soudé inti:mement au mésotergite et
aux autres pièces qui composent ce dernier; préscutum, scutum et post-
scutellum ne forment qu'une seule pièce subtriangulaire, visible,en partie,
de la face ventrale. Vu de cette dernière'face,le mésoth?ra;'Capparatt court;
épisterme de forme variable, rectangulaire ou trapézoïdale (fig. 1) ; épi-
mère étroit, parfois réduit à une fine bande triangulaire. Mésosternum
s'avançant postérieurement entre les hanches intermédiaires par une 'apo-
physe souVent relevée, tronquée ou aiguë. La cavité cotyloïde est formée
}lar le sternum et l'épisterne mésothoracique et le bord antérieur du méta-
sternum. .

MétalhlJrax. Le m.étasternum (fig.l) se.prolonge en avant èntre les han-
ches. mésotboraciques, formant soit une apophyse aiguë, soit une pièce,
étroitement FtlCtangulaire wuvent carénée, il atteint latéralement l'épi-
sterne métathoraeique, formant le bord postérieur des cavités coxales des
pattes mésothora~iques. Le sternellum, pièce médiane postérieure, com-

'porte un apodème interne et deux régions postérieures délimitées. Le bord
postérieur du sternellum fonne le rebord antérieur des cavités coxales des

.pat~ ~é.tat.h.oraciques (Hg. 1). Ces cavités cotyloldes reçoivent sur leur
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...,
,

bord Jat~al interne l'apc>physe du ler.seg.mellt abdominal {48 sternite).
Le métanotum caché sous l'élytr, Mt membraneux, .011 y retouve. les
pièces du tergum. .

Abdomen. - L~aMQmeDest eoDltitué sur la face tergale, par neuf ser-
ments (fig. 26) qui sont submenbraneux et glabres, ~auf le ge, formant le

. .

0' ~.
FIG. Il à 8. - Antennes (el et!j?) ;- Il. ChelC B1'IJC'1lidiusbiguttafus O'L. - 8. lJ. uarius OL.-

'J. ». bimaettlaflU OL. - 8. B. dispar GYLL.

pygidium, qui est chitineux et rev~tu de poils ou de squamules. Ce dernier
segment s'infléchit ventralement et l'ouverture anale devient ventrale et
non terminale. De chaque côté des tergites se trouvent les pleures présen-
tant deux régions, celle qui est la plus rapprochée de la suture pleurale et.
qui constitue l'épipleure et. la suivante, l'hypopleure. L'épipleure est sou-.
vent cachée sous l'hypopJeure sur les segments 7 et 9.
. Les sternites (iig. 27) au nombre de 9 correspondent aux 9 tergites,
5. seu~ement sont apparent.a.. les tNli~premiera., mem~aneux, reçoivent sor
leur face dorsale- la hanche métathoraeique-. Us sont 8Gudés ensemble, les
sutures sont peu distinctes. Le 4e et' le 5e, soudés également, forment un
grand 8ternif.e eorresp&ndant if ~ux BegIIleilts ; c'est la p.rlie médiane
!intérieure de Ce segmellf..qui Ile proJe}&geen J)()inte Î»t6I'(lClxale entJre les
hanches postérieures;'

1
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Stigmates . ..:..Les stigmates, bien développés; sont au nombre de huit
paires: deux thoraciques et six abdominaux.

Elytres. - L'élytre, au repos, est appliqué sur les parties du méso- et
du métathorax et sur l'abdomen, laissant le pygidium à. ~écouvert. Il

Flo. 9 à 15. Antennes (~ et ~) : 9. Bru.ehidius jocosus SCH. - 10. Callosobruchus chinen-
lIis L.-11. Bruchidlus fasciatus OL. -111. B. sfylographus K. DAN. - 13.B. murinus
BOB. - 14. Spermophagus variolo8opuncfafu~ GYLL., 0'. - 15. S. Kusferi SCHILS., 0'.. 1

comprend une base articulaire où pédoncule et la surface dorsale ou disque.
L'épipleure est souvent peu distinct (fig. 1). Bord suturai droit, bord api-
cal plus ou moins arrondi, le bord marginal parfoii très sinueux (Pachy-
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merus), le bord basal rectiligne ou sinueux, le bord anal le plus souvent
oblique, parfois droit (Caryoborus). L'élytre porte 10 stries et 10 inter-
stries, souvent confus ou masqués par le revêtement ou légèrement mar-
qués.

Aile fonctionnelle (1). - Toutes les espèces connues sont munies d'ailes
membraneuses. L'aile (fig. 28) soudée au métathorax appartient au type
adéphagien, plus longue que les élytres, elle est, à l'état de repos, re- 1

pliée sous ces derniers,' en trois parties. Le bord costal ou céphalique est
presque droit jusqu'aux deux tiers inférieurs et courbé dans le tiers apical.
Le bord anal, plus ou moins sinueux, forme le lobe anal. Le bord basal est
rectiligne et plus ou moins sinueux à lia partie distale. Le bord externe;
compris entre le sommet de la nervure radiale jusqu'à l'anale est garni
d'une frange variable de poils très fins. Les nervures, radiale, subcostale
et costale, forment un faisceau s'arrêtant vers le milieu du bord costal de
l'aile. La nervure radiale l, plus ou moins développée; la radiale Il
située à la partie médiane antérieure; la médiane l, libre, coupe oblique-
ment le premier tiers apical de l'aile et touche à la marge externe; la mé-
diane II bien développée; les cubitales 1et II réunies à leur partie distale;
l'anale tantôt bien distincte, tantôt faible~ent indiqu,ée ..

Patte •. - Les pattes, insérées à la hanche ou coxa, se composent d'uDe
partie basale nommée trochanter, du fémur, du tibia, des tarses et de l'on-
gle (onychium). Elles sont de conformation assez variable, généralement
robustes, les prothoraciques (antérieures) plus grêles et plus courtes que
les autres. Les tibias intermédiaires (mésotibias) sont tantôt simples, tan-
tôt munis d'onglets ou d'appendices à l'angle apical interne représentant,
parfois, des caractères sexuels. Les métathoraciques (postérieures) sont
très développées, toujours plus longues et plus robustes que les précé-
dentes paires, le fémur plus ou moins renflé (claviforme) peut être simpl'J
ou porter sur sa tranche inférieure des dents ou des crénclures. La partie
apicale interne du tibia est simple ou ongulée, sa tranche peut être sillon-
née en gouttière de manière à y loger la tranche interne du fémur lors de la
flexion du tibia. Celui-ci, tantôt subtriangulaire, tantôt cylindrique peut
être droit ou très arqué. Les tarses se composent de trois articles, le troi-
sième très différencié. L'ongle est bifide, libre, non apP'endiculé ou rare-
ment renflé à sa base interne. La hanche postérieure, chez la plupart des

1. Les alles fonctionnelles, chel; les Coléoptères, appartiennent à trois types:
1. Absence de nervures transverses................ type .faphUinun.
- Présence de nervures trQnsverses.................................. 2.
2. Média 1 nettement sépQrée de Média II dans la région apicQle de

l'aile type adephagien.
- Média 1 réunie à Média II dans la partie apicll,Iede l'aile et ne for-

mant plus qu'une nervure unique.................. type canfharidien.
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espèoos europoonnesj est plus développée 'que celle -des autres pàires. Tou-
tefois l'antJé!'ieur-e-est. très dével()ppée c~z <lertains genres exotiques {Pa-
chymerus). Le troeb:antel' est également variable, tantôt plU8 grand' aux
postérieures, tantôt plus réduit et n'occupant que la partie postéro-baule
du fémur. '

, t

caraet~ BeKUeoIs.eoonùir8l.-Ainlsi que DUus l'aV'Ons vu, lesantennes~
chez le mâle. tlont plus développées ; l~rs a.rticles 80ntplus élargîset sou-
vent diffél'eBlment CGloi'és <Iuecetpe.de la femelle. Les mésotibias {tibias
interm.édi.aires) SQnt P()ul'V'US, chez ie prémw, d'épines ou -autres appen-
dicessimple.sou dentés, situés àl'angle.apicalûusubapicalintern.e,(fig. 45).
Parf.ois les métatibias (tibias politérieursj sont armés, au mêD;leendroit~
d'un prolongement styliforme (iig.42). La ooniorroation des tarses posté-
rieurs peut, également, {)ffrir des différences sexuelles, l'un des articles
porte, parfois, uBe:épine sur sa face ventrale (fig. 47).

3. OBGANES' GÉNITAUX,

{kgane. génitaux mAles. - Chez le mâle œs o.ganes comprennent: le
testicule, les canaux déférents, les glandes 'accesaoire.s,les vésicules sÉmi-
nales, le canal éjaculateur et l'armure génitale.

IS 18

Fu •. 16 à t9. - BrnchMs .emargiifl(lfl&s ALL. -16. Mantlibule :gauche 00 l'adulte (face
ventrale). -17. Maxille droite (face ventrale). -18. Pièces labiales (face dorsale).-
19. N-ymphe. .

Les.testicules (fig. 24) sont au nombre de ,quatre. réunis par deux de
chaqué côté du corps; ils sont formés individuellement d'un groupe de
einq 'glandes- testiculaires aplati~s et appliquées tes UTIescontre les llutres
comme les fèuillets d'un livre. Chaque groupe débouche dans un court
canal qui, lui-même, communique ~u canal déférent. Les t:anQUZ déférents,
ou condu,its séminaux, comportent un renflement, la vésicule séminale à
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la hautèur de laquelle débouchent tes deux glandes ateeesoires. Les can~ux
déférents se réunissent ensuite dans un canal unique, le caDal éja'culateur
(duclus e;acuialorius) comportant un renflement avant le sommet, l'am-
poule éjaculatoire, ~vant de se réunir'au sac intel'JWll'enfermé'-dallt J'or-
gane copulateur. Ce dernier constitue, avec le segment génital, l'arrnu,.~
gtlnilaie. Le segment génital est formé par ,l'urite '10, placé sous te pygi-
dium, le conduit anal débouche sur la face dorsale èDtre :l'urotergite 10
et le pénis. L'urosternite 10 est submembraneux. Il porte à la race ventrale
des poils fins ou de courtes 8oie&plus épaisses (fig.lt8) ..Une pièce chiti-
neuse en forme de fourche, dont les deux branches sont insérées sur le bord
postérieur de l'urosternite, est nommée spicule gastrale ou spicule ven-
trale (fig.l43). Cette pièce, pour certains auteurs, représenterait morpho-
logiquement le lIe urosternite. EIIe a pour lmt de soutenir la pièce copu-
latrice et se retrouve chez les insectes des deux sexes de la majeure partie
des Phglophagokka.

L'organe copulateur mâle des Bruchidae est des plus variables, dans un
type cependant bien défini. Il s'éloigne considérablement de celui des Cur-
cuiionidae par la conformation différente du tegmen et des parties basales.
Sa consistance est de beaucoup plus fragile; membraneux, à peine chiti-
nisé, hyalin, rarement pigmenté, sauf pour quelques espèces. Il diffère
également de ceux des Urodonidae et de ceux des Anlhribidae.

Il comprend le 'pénis ou lobe médian (voir nombreuses figures), repré-
senté par un tube plus ou moins allongé, étroit ou élargi, et terminé ou non
par des apophyses basales. Il reçoit le sommet dilaté du canal éjaculateur.
L'apeX est des plus variables, l'ouverture par où s'évagine le sac interne
est. généralement oblique, mais elle peut affecter des dispositions très di-
verses ainsi qu'on pourra s'en rendre compte par les, dessins accompa-
gnant le texte du présent ouvrage. Le pénis est enveloppé entièrement ou
en partie, dans sa région basale, par le legmen, pièce qui s'étend librement
en forme de lame concave, en dedans,' du côté ventral. Vers la face ven-
trale cette lame se prolonge, dans sa partie supérieure, en deux appendices
affectant une forme généralement aplatie, allongée ou filiforme. Les pro-
longements supérieurs, ou ligies, du tegmen, peuvent faire défaut. Du côté
dorsal, le tegmen s'étend sur la majeure partie du pénis et les deux styles

'peuvent dépasser largement le sommet. Ces styles sont rarement soudés
en forme de gouttière pour constituer une pièce unique (Spermophagus '
exotiques du groupe BubfascialuB BOH.) (1). La partie distale des styles est
élargie et porte une ou deux rangées submarginales ,de soies tantôt rares,
courtes et peu distinctes, tantôt longues et nombreuses.

Le sac inlerne est une dilatation du canal éjaculateur, ,il en est séparé
par une partie visiblement ditrérenciée et comme étranglée. Il porte sur
Ba surface des phanères assez variés: poils, spinules, granulations, etc ...

1. On retrouve celte conformation du tegmen ehe~ les Nanophllu.
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dont la densité eUes proportions sont variables. Son sommet est obtus ou
en pointe mousse.

Organes génitaux femelles. - La femelle possède un appareil génital
composé de l'ovaire, l'oviducte, le sac glandulaire (capsule copulatrice),
la spermathèque, le vagin et l'armure génitale. 1

Les ovaires (fig. 23), disposés latéralement, comprennent chacun six
gaines ovigères terminées, à leur sommet, par un filament. Ces filaments,
sont groupés par trois. Les gaines débouchent dans l'oviducte. Les deux

FIG. 90 à M - Acanlho8celides ob8olelu~ SAY: 90. Maxille drQite (face ventrale). - lit.
Mandibule droite (face ventrale). - 112.Pièces labiales. - 23. Organes génitaux fe-
melles (d'après RIZZAUTI).- 24.. Organes génitaux mâles, chet Bruchidius loti PAY-
KULL. •

oviductes sont réunis au vagin sur lequel sont soudées une poche arquée
constituant le sac glandulaire et une petite glande recourbée, la sperma-
thèque, qui communique avec le vagin par un tube étroit.

L'armure génitale comporte, dans son ensemble, un tube ventral, sub-
membraneux, formé par l'urotergite 10 et l'urosternite 10 (fig. 240)
soudés latéralement mais se dissociant très facilement. On observe deux
styles appelés encore stylets internes, munis de soies terminales, et une spi-
cule gast-ralecomparable en tous points à celle de l'organe mâle.
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Les indications, même très générales, que je pourrais développer ICI

concernant: l'appareil digestif, la circulation, le système respiratoire, les
organes des sens, l'embryologie, etc ... , m'entratneraient hors du cadre de
ce travail dont le but est d'aider pratiquement les entomologistes à l.adé-

88

C 88

Flo. 811à 88 : Acanlhoscelide8 ob8olelu8 SAY. - 811.Prothorax {lace ventrale). - 88-
Abdomen (lace dorsale). -8117: Abdomen (lace ventrale). -88. Aile membraneuse:
RI, Nervure radiale r ; m, radiale II ; MI et M2, médiane r et médiane II : C, cubi-
tale; A, anale.

termination. Ceux que cette partie de la Biologie intéresse puiseront utile-
ment' des renseignements dans les ouvrages de BERLESE,ltENNEGUY,
WIGGLESWORTH (The princip les of insect physiology), SCHRÔDER '(Handlfuch
der Entomologie, Iéna).

5. MORPHOLOGIE LARVAIRE

L'étude larvaire .desBruchides est fort incomplète, elle pose un problème
intéressant' par le fait q1,l'ilexiste des espèces dont les larves passent par
deux phases successives très distinctes. La première de ces phases est re-

HOFFMANN 2

.~.J



t'8 COLÉOPTÈftES BRUCHIDES

présentée par une larve néonate munie de pattes articulées à laquelle,
par analogie avec les larves de ,Ckry&Qm'elidae, on a donné le nom de stade
chrysoméloïde ou, plus si~plement, chrysomélide ; la deuxième phase,
constituée par une mue,lawaine BPpropt'iée, fait-apparattre une forme 'Se-
com'laire apl!lde, à -peu près glabre, et '8eT'approchant des larves de Curcu-
lioriidae et -que, pOUTles -mêmes raiso'Ils, 1'-0'1'1. 11 dksign~e"; stade curculio~
n'ide.

On a voulu établir par ces faits, un rapprochement plus ou moins étroit

29 30 31
FIG. 29 à 81. - Maxille gauche (face ventrale). - 29. de Bruchu8 rulimanU8 .BOH. -

80. de Bruchidiu8 pauper BOH. - 81. de Bruchidius longu8 Prc.

avec ces deux familles. Certains, plus .simplement, ont admis un phéno-
mène de convergence dû "à la similitude de leurs moyens d'existence. Nous
devons noter que plusieurs espèces de nos régions échappent à ce phéno-
mène. Celles-ci donnent, à l'éclosion, des larves secondaires; l'examen mi-
croscopique deséœufs;peu 3.van't ou lors de leurnaissanee, ne décèle auc~ne
tr.ac~HleJmueJlal1vaire,ain8i'qul.on ponrrait le sUJlposer. Brllchlt8 signali-
cornis GYLL., ,B. ulicis MULs. et Bruchidius perparvulus BOR., que nous
avons observés, sont dans ce cas.

Larve du,stade primaire. -.Parmi les larves de ce.stade, de bonnes des-
orij>tiong.ont étéJaites par CHITTENDENen 1898p<lur Bruchus pisorum L: ~
La larve de Acanlhoscelides obsole1us SAY a donné lieu à de nombr.euses
études et observations,successiveme,nt par RISLEY e,n 1891, CHITTENDEN
en 1898; MINGAUDen 1899, RAZZAUTI en 1917, LARSONen 1923-24, DA-
VIAULTe,n 1928.

Voici la description succi.ncte de A. obsolelusSAyau 1er stade (fig. 55).
Lung.'0j6.:.0,7'mm. - Courbée en arc, atténuée il. l'extrémité inferieui'e,
blanche:Tâte, pronot'Um et angles du premier segment bruns.Corps rœou~
vert de puils:raitles régulièrement üispo-sés.
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Tête: ovolde, un peu aplatie, suture épicraniale faible avec un pore
sensoriel de ebaque cdté. Antenn~ fonnées d'un ..rtielè bual arrondi,
brusquement aminci au sommet muni d'une soie longue et'rigide «. aur.
monté d'une pièce cylindrique dirigée du côté externe (fig. J58). Mendibule
(fig.69) triangulaire â angle apical aigu avec, au c6té interne, une rangée
de soies rigides. Maxille plus rectangulaire et plus détacàéeque uUe de la
larve du 2e stade. Aire subfaciale membraneule portant 6 80Îel. Eulabium
membraneux, entier.

FIG. 811Il Je. - Prothorax: 32. Che2i BrJlchus (J/finis FaoL. - .88. Che~ Pachymerw
/aspideus ER. - 84. Che~ Bruchidius unicolor OL. - H. Che~B.lividimanus GVLL.-
8'. Cb.~ B. cSebilis GYLL. .

Thorax.à partie dorsale recouverte de deux pièces chitiniiées, accolées
l'une à l'.autlle,sur la ligne doriale et formant un H {fig. 66). Mésothorax
plus étroit qlle le métathorax. Face tergale de ces deux pièces divisée en
deux parties, le préecutum et le scuWilCute:llum.Ce dernier portant une
longue soie a'll'ecDe soie Jemblable sur le sternum qui ne présente aueuD.e
division. Stigmate prothoracique situoèprès dei pLeures mésothoraeiqueso

Pattes grêles, de quatre .articles. Hanche repré8entée par ~ pièce
convexe accotée ..u lobe oox~l, sui'll'ied'une piècealiongée.lelémur, à t'ex.
trémité duquel Ile trouvent deux soies ; tibia plus court;. terminé par un
tarse formant un ongle uniq\le.

Abdomen: oomposé de 9.segments, les 8 premiers oOooupœdQrsa1ement
par le pr.éscutum et le scutoscuwllum. La partie veDtr.ale oorrespondante
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constitue l'aire alaire. Pleure et sternum sans division distincte. Chéto-
taxie du segment abdominal constituée comme suit : scutoscutel1um et
épipleure avec chacun une grande soie et une petite soie, hypopleure, une
grande soie. Pleures du premier segment portant, à la place de la 2e soie,
une spinule chitineuse à pointe dirigée en arrière. Tergite du ge segment

. formé d'une pièce chitineuse. Stigmates présents sur les segments abdomi-
naux sauf sur les deux derniers, tous du type uniforia.

Larve du stade secondaire. - Au 2e stade la larve de Acanlhoscelides
obsolelus SAYa le corps cylindrique, arqué, beaucoup plus grand: 3-3,5mm.
(fig. 62). La coloration de la tête et sa forme sont identiques. Les sutures
frontales' obsolètes. Les soies frontales, au nombre de huit, avec quatre
pores sensoriels, deuxsur le triangle frontal , deux àu sommet latéral de l'épi-
crâne. Antennes situées à l'extrémité basale des sutures frontales compo-
sées de deux articles de même largeur, le second terminé par une couronne
de soies courtes (fig. 63). Clypéus trapéz'oïdal transverse (fig. 66) portant
une grande soie proximale et un phanère ampulliforme. Labre médiocre-
ment transverse à bord antérieur arrondi, muni dorsalement de dix soies
longues et de deuJe appendices ampulliformes avec, à la hauteur de ces
soies distales, de nombreuses petites soies sur son pourtour antérieur
s'arrêtant, inférieurement, à la naissance de l'épipharynx. Ce dernier
(fig. 67) orné de quatre papilles interlaminaires arquées, leur pointe dirigée
vers la partie médiane; les lames épi pharyngiennes étroites, divergentes
en avant.

Mandibule aussi longue que large (fig. 64), angle apical interne garni
d'une rangée de soies; partie médiane de la face dorsale avec deux soies
et un pore sensoriel. Condyle ventral saillant.

Maxille (fig. 65) à cordo allongé, à partie proximale tordue. Stipe nette-
ment plus long que large, les côtes subparallèles à la base et divergentes
ensuite. Palpigère aVec deux grandes soies et deux pores sensoriels. Stipe
confondu avec le lobe, sa face ventrale portant trois grandes soiès aiguës
et 2 phanères coniques; sa face dorsale avec une rangée submarginale de
cinq grandes soies élargies à leur sommet. Palpe court à un article unique,
portant un P9re ventral et, à son sommet, tronqué, de courtes papilles
mamelonnées. Aire subfaciale membraneuse munie de six_ soies. Stipes
labiau~chitinisés, avec, à leur partie moyenne, deux longues soies logées
dans un petit sillon. Ligula faisant suite aux styles labiaux, orné, sur la

_face ventrale, de deux soies et de deux P?res sensoriels. Hypopharynx mem-
braneux, lames hypopharyngiemies longues et bien distinctes.

Thorax: sans division visible,sur la face dorsale du prothorax. Stig-
mate situé entre le prothorax et'l'épipleure mésothoracique. Méso- et mé-
tathorax divisés en deux régions : le préscutum et le scuto-scutellum.
Suture séparant le préscutumdu~cutellummésothoracique confondue avec
la suture postérieure du prothorax; Épipleure et hypopleure portant



MORPHOLOGIE LARVAIRE 21

quelques soies. Sternum thoraçique sans suture visible. Lobe coxal bien
développé, muni de soies nombreuses." "

Abdomen à huit premiers segments à tergites formés de deux replis

FIG. 87 à 50. - Pattes de"Bruchidae. - 87. Bruchus pisorum L. (tibia et fémur posté.
rieurs, faCe externe). - 88. Acanfhoscelides obsoletus SAY (idem). - 89. Callosobru-
chus chinensis L. (idem). - ~. Bruchidius marginalis F. (id.), face interne. - 4.1.
Bruchus Brisouri KRAATZ (tibia et fémur antérieurs (f, face externe). - .1. B. Bri.
souri (tibia et fémur intermédiaires, (f).-I8. Bruchus ru/iman us BOH. (tibia Intermé-
diaire gauche du mêle, face postéro-interne). - ••. /J. signalicornis GYLL. (tibia
intermédiaire (f. - M. B. afomarius L. (Id.). - 04.7. Bruchidius sfglographus DAN.
(tibia et tarse Intermédlalres(f, montrant 1épine du métatarse). ~ ta. B. lividimanus"
GYLL. \t1bia et tarse postérieurs). - ••• Spermophagus Küsferi S~HILBKY(tibia pos-
térleur: - 50. S. strlceus GSOFFR. (baBedu tibia, de p~ofll).

distincts: scutum et scutellum. Sternum non divisé. Le 98 segment peu
différencié, le dixième très petit, l'anus s'ouvrant dans la partie centrale.
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StigmateIJ insérés tur une dépre~n de J'aire alaire, à chambre stigma-
tique nulle, à péritrème arrondi, situés sur lee huit premiers segments.

Description comparative de la larve de Bruchidius perparvulus MULS..

(fig. 68) . .:.....Larve néonate au stade curculionide (pas de stade chryso-
mélide). Adulte: 1,5-2 mm. de longueur. Corps nettement atténué à partir
du 6~ segment. Tête (vue de profil) petite, peu convexe, rousse; vue face

F1(~.5t à 54. Pémur et tibia postérieurs: 51. Ghelt Caryoborus paUidUs DL. (face in-
terne). - 51. Pseudopachymerus Lallemanli MAR!!BUL (face externe). - 58. Pae1lll-
mel'U& aeactae GYLL. (face extèrne). - K. p'achymerutJ Germainl PIC (face externe,.-

dorsale (fig. 69) eJliptique, à.côtés subparallèles. Antennes à deux arti-
cles peu' différents, le lilecond sans soies terminales distinctes.. Clypéus
(fig. 72) très étroit, portant une petite soie proximale et un phanère am-
pulliforme de chaque côté. Labre trois fois aussi large que long, non arrondi
en avant, portant 12 soies dont 10 distales et deux sur les côtés inférieurs, "-
accompagnés.de deux appendices ampulliformes. epipharynx (fig. '13)
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BTRot.OGIE

portant 4 pllpillelJ interlaminale& flliblleDlent apquée&~tel< lame! èt'ipoligyn.
giennes élro1tes, trèlJ dives'gente9 IIwsomwret. MudNnde ffig; 1e)'siIl'lJl'le,
portant 3 soies et on pore- senlrOrier i sa. faee' dOl'8ate: M'arx<Pne flig'. 7lJ
8U'bl&leirol'1'Mportant, à sa face dOl'8'ak, ein<{80ies tiel'miml'ks épaisses, Ron
élargies à leur sommet. Sa face ventrale- portant huit' soies dont une à la
base du palpe et cinq autres plus courtes avant le sommet. Palpe en cÔne
tronqué, à sommet papilleux, portant un pore ventral. );;pipleure et hypo-
pleure sans soies distinctes. Lobes coxaux médiocrement, développés,
munis de très courtes soies. Stigmates petits, du même type que chez la
précédente.

Description comparative de la larve de Bruchul' ulicis.BoH. (fîg. 74). -
Larve néonate au stade curculionide (ler stade non' observé) ..

Adulte 3-3,5 mm. Corps arqué, atténué au sommet à partir du 6e seg-
ment mais moins effilé que la précédente. Tête forte, très convexe, ainsi
que le tergite préthoracique. Préscutum thoracique très réduit.

Tête (fig. 75) vue dorsale, arrondie, portant 6 soies distales, 2 proximales
et -t pores sensoriels. Antennes à deux articles cylindriques; le basal plos
court, le seèond muni, à son sommet, de très courtes soies peu visibles.
Clypéus (fig. 78) très transverse portant deux soies proximales et deux
phanères ampulliformes. Labre tronqué en avant, orné de 8 soies dis-
tales et de deux proximàles, ces dernières accompagnées de deux phanères
ampulliformes. Épipharynx (fig. 79) avec quatre papilles interlaminales
légèrement arquées; lames épipharyngiennes moins rapprochées et moins
divergentes en avant que chez B. perparvulus MULS.Mandibulè (fig. 76)
simple, épaisse, portant à la face .dorsale deux soies et un pore sensoriel.
Maxille (fig. 77) conformée comme chez cette dernière espèce, diffère par
le nombre de Boiesterminales, six au, lieu de cinq. Soies anté-apicales ran-
gées qifféremment. Palpe subconique à. troncature plus étroite; un. pore
vent.r&l.. Épipleure et hypo.plew-e sans, soiBs apparentes. J;;olDes- COl:l8UX

três grands, portant une couronne de soies raides et courtes. StigmateS du
même type que chez les précédentes espèces. .

6. ETHOLOGIE

La pLupart des espèces; vi.,rent, à l'Mat. la~aire;, aU,:lIi dépe:llJS'd.eBi graines
de Légumineuses les plus diVerses. Plusieurs d'entre elles sont, de ce fait,
pa.rtie.ulièrement Iluiüles et quoiEpleJeprésent oovraIllB:n~aÜi'J.ila&uIl eal'ae-
têre- agricole, ft'008 ne- pot.IVfJns p9'88er 80US siIenee' rim~J1.'Mfee eapitale
que représententp au poant de 'l'ue économi<yle,.les déglu de. ces. Insectes
dans le mon41eentier {i"~Sans Jl.0l1Sti-endJe'9Utc.tle:que8ÜeB' lIm'brouven.

. 1. LII lutte contre les Bruches nuisibles IIUX.Légumineuses., afimentaires. 's'efftlc,tue
principalement pllr III désinfection des graines contllminêes. L'empIol du'. BoUlfurade
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dans la partie rés'lrvée au catalogue de cette 'Faune, des indications rela-
tives au victus des Insectes, susceptibles d'apporter des renseignements
sur leur comportement vis-à-vis des végétaux attaqués.

D'ailleurs, toutes les espèces ne recherchent pas les Papilionacées, un

59
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61.

FIG. 55 à 61. - Larve néonate d'Acanfhoscelides obsolefus SAY.- 55. Aspect d'ensem-
ble. - 56. Tergum prothoracique (vu face antérieure). -;-57. Tête (face dorsale). -
58. Antenne gauche. - 59. Mandibulegauche- 60. Stigmate abdominal. - 61. Patte
(détail). . , •

certain nombre semble inféodé à des plantes appartenant à diverses fa-
milles.

Dans nos régions les Spermophagus vivent uniquement dans les capsules
des Convolvulus ; en Chine, Spermophagus mullilineolalus PIC attaque les

Carbone à raison de 250 gr. par mètre cube total (marchandise et vide restant) pendant
48 heures, donne de bons résultats. Toutefois. ce produit étant très inflammable on lui
adjoint 20 à 40 % de tétrachlorure de carbone, ce.qui supprime tout danger d'explosion.
On préconise encore le bromure de méthyle, en ampoules brisées aU moment de l'utili-
sation, les doses sont de 40 gr. par mètre cube total. Les récipients ou locaux dans les-
quels ont lieu la désinfection doivent être hermétiquement clos.

Ajoutons que les Bruches sont très sensibles à la chaleur et qu'i"!suffit de les soumettre
à une température de 60' pendant trente minutes pour les tuer, sans nuire au pouvoir
rerminatif des graines. '
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graines d'une Ipomée qui est également une Convolvulacée. Une autre
. espèce S. iessel1aiu8 MOTSCH.vit dans les semences d'une Malvacée : Urena

lobaia L. Au B~é~i1une Bruche énorme, Caryoborus braclis L.,' est inféodée'
à un Palmier Copernica cerifera MART.dont elle dévore les graines. Par-
mi nos espèces indigènes quelques-unes vivent sur les Ombellifères telles
que Brllchidiu8 biguffaius DL., sur les Bupleurum et B. cineraescens GVLL.,
sur les Eryngium. ,

L'éthologie de certaines espèces plus spécialement nocives aux cultures
a été très bien étudiée (1). Je me bornerai à en esquisser les principales
phases.

La femelle dépose ses œufs soit sur les jeunes gousses, dans les cultures
en voie de développement, soit sur les graines mfires dépouillées de leur
enveloppe et conservées dans les magasins, réserves; greniers, entrepôt,
etc ... Les œufs sont fixés par un mucilage qui, en séchant, les retient jus-
qu'au moment de l'éclosion. La ponte comporte un nombre d'œufs parfois
très élevé, jusqu'à 500 chez B. pisorum L. L'éclosion s'effectUe, dans un
temps variant, suivant les espèces et la température, entre quelques jours
et plusieurs semaines. La jeune larve pénètre dans l'intérieur du fruit et
son évolution dure en moyenne 30 à 40 jours. Dans de nombreux cas, la
larve néonate dite primaire, ainsi qÙenous l'avons précédemment exposé,
est munie de pattes et peut Se déplarer pour rechercher un emplacement
convenable afin d'attaquer le fruit nourricier (1). A la suite d'une mue, elle
change d'aspect, perdant, avec son exuvie ou dépouille larvaire, ses pattes
articulées et divers ornements extérieurs pour prendre la forme dite secon-
daire. Elle devient alors apode, glabre et ressemble à une larve' de Curcu-
lionide.

Chez plusieurs espèces déjà étudiées la larve néonate apparalt directe-
ment sous cet aspect secondaire.

La diapause larvaire et la transformation ont lieu dans l'intérieur
du fruit attaqué. Certaines espèces, avant ces opérations, se construisent
un cocon ovoïde à l'intérieur ou même à l'extérieur de la graine; c'est le
cas pour la Bruche de l'Arachide qui fixe son cocon soit à l'orifice du trou
de sortie, soit sur l'enveloppe même de la cacahuète. .

Avant hi nymphose la larve, dans de nombreux cas, a soin de découper, à
l'aide de ses mandibulès, presque entièrement l'épiderme de la graine. Ce
découpage circulaire forme un petit couvercle que l'imago n'aura plus
qu'à soulever pour se délivrer sans effort. '

La plupart des larves des espèces inféodées aux plantes spontanées ou à

1. CHITTENDEN, Yearb. Depl. Agric., 1898, p. 233 et U. S. Dept .• Agric. BuU., 96,
part. V, Wash. 1912.

BRIDWELL et BOTTIMER, Journ. Agric. Res., 46, no 8, p. 730, Wash., 1933.
2. Chez certaines espèces, la larve primaire pénètre directement et sans le moindre

déplacement, à sa sortie de l'œur, dans les USlua du végétal.
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celles dont les semences sont d'un format réduit, vivent solitaires dans
ch'aque fruit. Gelles qui attaquent les fèves ou les haricots peuvent être,
par contre, en très grand no-mbre dans nn même grain. Nous avons pu
co-mpter vingt-trois' individus dans- un seul haricot de la variété: 8oissc)'DS
nain.

Les espèces indigènes n'ont banitueUemePlt qu'une génération armneHe,
rarement deux, alors que chez la Bruche du haricot on observe trois géll1!-
rations sommotre climat et jusqu'à 8ixgénéTation~enAmériqueCentrale(1).

62

67

FIO. 62 à 67. - Larve (stade secondaire) de Acanlhoscelides absalelus SA.Y.- 62. Aspect
d'ensemble. - 6&. Tête (faee OOrsaleJ. - 84. Mandibule gauche (face dOTsale). -
Ii. Maxille droite (face ventrale). - 6&. Labro-elypéus.- 6'1. Epipharynx.

L'adulte vit généralement de matières sucrées qu'il semble rechercher
avidement dans le calice des fleurs: Il se nourrit peu et sa vie est relative-
ment brève. Il est exceUent voilier, se déplaçant très rapidement surtout
au soleil et lorsque la température est élevée.

Dans la nature les Bru'Ches ont des ennemis naturels. Ces parasites

1. Au cours de nombreuses années d'observations, nous Qvons retenu que les Bruches
n'attaquent que les semences à l'état jeune dans leur gousse on, à leu!" maturité, lors-
qu'elles sont dépourvues. de leur enveloppe naturelle. Tandis que celles restant dans leur
gousse après la récolte ne sont que très rarement atteintes. C'est la: raiwn pour laquelle
beaucoup de cultivateurs avislls ne battent leurs moissons de Légumineuses qrz'au fur
et à mesure de leurs besoins. . .

"
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nombreux appartiennent à l'ordre- des Hyménoptères - Chalcididae et
Braconûlae - que l'on trouvera cités dans le «:ourade ce travail.

7. CHABBE, OTHODB8 D'ÉLEVA&B, PRBPAltM'IOK

Les Bruches sont aslleZfragiles, ilest. bon de les capturer avec attention.
En outre, leur revêtement, sans être aussi caduc que celui des Cureulio-
nides, demande, pour être conservé intégralement, certaines précautions.
La meilleure méthode consiste à les introduire dana des tubes ou flacons de

68

18

10.
72

69
FIG. 68 à '18. - Bruchidill8 perparvuÙls MULS. (Larve stade secondaire). - 68. Aspect

d'ensemble. - 89. Tête (vue lace dorsale). - '10. Mandlbulefauche (face dorsale).-
'Ji. Maxille droite (taee ventrale). - 711~Labro-clypéul. - '18. Eplpbarynx.

petites dimensions, munis de sciure de bois hlanc hien sèche et imprégnée
de quelques gouttes d'éther acétique. Les Insectes seront préparés dès que
possihle. La sciure doit remplir les tuhes en majeure partie, afin d'éviter les
vides qui favoriMnt les déplacements répétés des échantillons et leur frot-
tement pendant lesquels ils perdent leurs squamules ou leur pilosité.

On les trouve snr les fleurs les plus "'&fiées, sur celles des Ombellifères,
Composées, RO&aeées, ete ... sans parler des familles que l'Insecte recherche
pour y. effectuer sa ponte: Papilionacées, Con",olvulacées, etc ...

L'emploi du filet fauchoir et du parapluie est tout indiqué. Il est néCeâ-
saire, à cause de leur fragilité et de leur vivacité, de les capturer à l'aide
de l'aspirateur.
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. L'élevage est le plus s'Ûrmoyen d'obtenir des indications utiles sur leur
éthologie. Il est des plus simples; on recueille dès leur maturité, des fruits
de Papilionacées, Convolvulacées ou autres, que l'on soupçonne abriter
la larve. Chaque récol~ee~ttransvidée dans des bocaux bouchés d'une toile
fine. Dèsles premiers jours du printemps, les éclosionsdonneront naissance
à.des spécimens pleins de fraîcheur, d'autant plus façiles à étudier. On
aura mentionné le nom de la plante, la date et le lieu du prélèvement.
. La préparation ne diffère en rien de celle des autres Coléoptères. Ils
sont collés à plat sur une paillette de bristoL Il faudra prendre la précau~
Hon d'étaler convenablement les pattes et les antennes. Sans ces précau~
tions il serait difficile de les étudier; leurs caractères séparatifs résidant
en majeure partie_dans ces organes. '

CLASSIFICATION

TABLEAU DES GENRES

1. Écusson quadrangulaire, presque bilobé en arrière, ou écusson indis~.
tinct. Tibias postérieurs sans éperons mobiles, munis, le plus souvent,
à leur angle interne, d'une petite épine ou d'une longue pointe calca-
riforme(fig,42) 2.
Écusson triangulaire, aigu au sommet. Tibias postérieurs armés,
à leur angle apical interne, de, deux éperons mobiles {fig. 49)....
............... ..•............ (p. 101), Spermophagus.

2. Fémurs postérieurs renflés ou très renflés, munis, sur l'extrémité
de la tranche interne, de plusieurs dents.. . . • . . . . . . • . . • . . . . . 3.

- Fémurs postérieurs modérément renflés, munis' ou non d'une dent
unique. Tibias droits................... (p. 29)~ Bruchus.

3. Tibia's grêles arqués ; élytres au moins aussi longs que l'abdo-
men......... ...•... ........•.......•. .......• 4.

- Tibias droits; élytres ne cachant pas la base du pygidium. . . . . . 6 .
.4. Antennes non fortement pectinées, à-articles dentés ou non, serrés,

subperfoliés. Écusson bien visible.......................... 5.
- Antennes fortement pectinées. Écusson ponctiforme à peine distinct

(Voyez fig.) : : •.. , (p. 100), Caryopemon.
5. Fémurs postérieurs armés, en' dessous,' de' petites dents régulières

(fig. 51). Front non caréné. Prothorax marginé latéralement .•.•...
• • • • . • • •• •• . • • • • • • • •• • • . ~. .... • • . . • . . • • • . .• {ptI99} Caryoborus.

- Fémurs postérieurs munis, en dessous, d'une forte dent accompagnée
de dents plus. petites (fig. 53). Front caréné. Prothorax nbn dis-
tinctement marginé latéralement .•..•. r.... (p. 94), Pachymerus.

6. Fémurs postérieurs' avec une forte dent (à la base de laquelle s'en
trouvent' deux plus petites) placée sur le bord inféra-interne; visible
extérieurement {fig. 38)........... (p. 90), Acanthoscelides.

. - ... "' ..•.
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- Fémurs postérieurs avec une dent accompagnée de trois autres plus

petites de longueur égale, placées sur le . bord inféro~externe
(fig. 52)........................ . (p.' 93), PaeudopachJmerua.

Gen. BRUCHUS L. (1).
. ,

LINNÉ, Syst. Nat., éd. XII,.1767, p, ~"""""'" .' ,
Mylabris MULL., Faun. Ins. Friedrichsd., 1764, p. XIV. - Laria ScoP.,

Ent. Carn., 1763, p. 21.
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FIa. n à 79. - Bruchus ulicis BOR. (Larve au stade secondaire). - 7t. Aspect d'en~
semble. - 71. Tête, (vue face dorsaiel.-76. Mandibule gauche (face dorsale). - 17.
Maxille droite (face ventrale). - 78. Labro-clypéus. - 79. Epipharynx.,

TABLEAU DES SOUS-GENRES

'1. Prothorax conique ou subconique, sans trace de ,tranche latérale
sur le prothorax et sans dent ni angle saillant vers le milieu des côtés
(fig. 84) ••••••.•.•••.•• '••••••...•••• '.'••••••••. ; ; ; • . . . • • • 2.

- Prothorax transverse, muni latéralement, sur le bord externe, d'une
tranche mince, partant des angles postérieurs, s'arrêtant. vers le

, milieu des côtés où elle se termine souvent en angle saillant ou en dent

(1) Le nom de Laria a la priorité, mais il n'a pas prévalu; celui de Bruchus étant
consacré par un long usage. Celui de LARIIDAEdonné à la famiIle est, en consé-
quence, synonyme de BRUCRIDAE.
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aiguë {fig. 32).Fémur.s postérieurs armés ,d'une dent anguleuse située
près du genQu (fig. 3'i) et"visible extérieurement {l). Fémurs et
tibias postérieurs toujours entièrement noirs (2) (p. 30). B.l'11chUl, s. str.

2. Fémurs po~térieurs sans trace de dent au bord inféro-externe, parfois
avec une spinule sur le bord inféro-interne, non visible extérieure.
ment' (8) (fig. 40). Calus huméral normalement saillant .....•......
. . . . • . • • • . • . . . . . • . • • • • • • . • • • . • . . . . . . . • • . • (p. 54). Bruchidius.

--Fémurs postérieurs avec UM dent simple au bord inféro-externe. Calus
huméral visiblement très saillant. Antennes souvent fortement den-
tées {pectiniformes chez les mâles (fig. 10) (p. 86), Callosobruchus

Subgen. Bruchus, s. str.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Tête munie en arrière d'une ligne transversale bien distincte. Pro.
thorax très court, non denté latéralement. Antennes à premiers
articles roux, les 6e à lOe très transversaux. Pattes intermé.
diaires noires. Fémurs postérieurs faiblement dentés' (c1: tibias in-
termédiaires avec une unique épine à leur angle apical interne,
les antérieurs élargis). Insecle de couleur gris foncé, unicolore ou
parsemé, . sur les élytres, de mouchetures plus claires. Long.:
1,8-2,3 mm ..•..•.•.....•............ .,.......... 3.laticollis.

- Tête non limitée en arrière par une ligne de démarcation quelconque.
.......................................................... 2.

2. Pattes intermédiaires. jamais entièrement noires, tarses compris,
avec, simultanément, le dernier article des antennes testacé .. , 3.

- Pattes intermédiaires entièrement noires, tarses compris, avec les
derniers articles des antennes d'un testacé clair. Corps assez trapu.
Prothorax très court. Élytres assez convexes. (c1 : antennes entière-
ment testacées ; tibias intermédiair-es armés d'une épine épaisse,'
située à leur angle apical interne et légèrement échancrée au sommet).
Insecte gris foncé avec quelques mouchetures claires sur les élytres;
une tache postscutellaire blanche et une tache antéscutellaire de
même couleur. Long.:2,3-2;.t mm............ 16. brachialis.

3. Forme ovale ou ovale--oblong ; élytres longuement aplatis sur le
dessus. ' .....•....•.•.•......•.......••..•.........••..• ~ 4... .

1. Une sul~ espèce ~llemzBfu8 FARRS. fait exception.
2. Che:( les mâles ~ ce groupe, les tibias intermédiaires sont aTmés sur leur bord

apical ou subapical interne, d'une petite épine simple ou bifide, ou bien d'un petit
appendice fourchu (fig. 45).

3. Dans ce groupe les tibias intermédiaîres sont dépourvus, dans les deux sexes de
. tout appendice spiniforme quelconque à leur sommet. '
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- FOl'lDetrapue; élytres soit un peu carrés, soit légèrement arrondis,
brièvement ou très peu aplatis sur le dessus.................. 10.

4. Fémurs polltérieurs avec une dent distincte, près du genou et visible
.extérieurement .....•..•.•.••.••......•..•.. r • • • • • • • • • • • • • 5 .

- Fémurs postérieurs sani dent près du genou. Pattes intermédiaires
no Ïl'.es. Long ; 2,5-2,6 mm.................... 2. venU8tus.

5. Prothorax très court, sa plus grande largeur v:en le milieu, les côtés
largement arrondis en avant, presque parallèles en arrière. Lo~g :
1,5-,3,5 mm _ " .• . . . . . . .. . . . . . . . . .. .. . 6.

- Prothorax ayant sa plus grande largeur à la base et plus ou mo'ins
attwué latéralement en avant; angles postérieurs aigus et divergents
(cS: tibias intermédiaires munis d'une .courte épine à leur angle apical
interne). Long :3,5-5 mm................................. 9.

6. Antennes aVeCle dernier article (11e) roux au moins en dessous ;
les a....ant-derniers noirs: !i!, ou testacés: cS. Pattes intermédiaires avec.
les tarses et .au moins le somlMt des tibi.aa testacés (~ : tibias anté-
rieurs très larges; tibias intermédiaires munis. au côté interne, d'une
petite lamelle .perpendiculaire située vers le tiers inférieur et ,d'une
petite épine grêle obliquement dirigée et naissant (fig. 44) à l'extré-,
mité apicale). Insecte hrun foncé, avec une tache antéscutel1aire et
.ne tache postscutellaire blanches. Suture élytrale jaunâtre avec
quelques taches grisâtres. Une partie plus daire au tiërs postérieur.
Pygidium a....ec deux taches latérales ovales, noires ou brunes. Long. :
2,8-3,5 IIl!ll .. _•••••••••••••••••• _• • • • ••• • • • • 5. silUticomis.

- Antennes avec les trois derniers articles roux ou testacés, les trois
précédents: S. 7, 8, noirs chez la femelle, ou testacés chez le mâle;
tibias intermédiailleS du mâle, sans petite lamelle à leur tiers. infé-
rieur, munis à leur sommet'd'une épine assez forte (fig. 42). Fémurs
antérieurs ~u mâle armés d'une forte dent en dessous {fig. 41) {1).
Revêtement brun, mêM de ....agues mouchetures grisâtres.. Long. :
3,2-3,8 mm................................... 1. Brilouti.

- Antennes à. dernier article de même couleur, .très noille, que les;lvant-
demiers. cS ; tibias antérieurs non élargis; tibias intermédiaires sim-
ples au bord interne : •.. _••..••.. 7.

7. Revêtement dorsal à pubescence fine, laissant voir la 5eUlptUi'e.des
téguments, sans marbrures ni fascies (cS: tibia,s intermédiaires avec,
au bord apical interne, deux petites poilltes courtes et divergentes). 8.

- ReVêtement dorsalé pais. masquant le fond des téguments et plus,ou
moins marbré de petites taches blanchâtres et noirâtJ:es tranchant peu
sur la couleur foncière jaunâtre. Pattes intermédiaires à fémurs noirs
et tibias entièrement testacés (Ô' : tibias intermédiaires armés d'une
épine simple à l'angle apicalinterne). Long. 3-3,5 mm. 15. tentis.

1. Caractère unique parmi les espèces connues de ce groupe.

L
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- Revêtement dorsal un peu moins épais que le précédent et composé
d'une large fascie claire sur le tiers postérieur des élytres, d'une large
bande suturale jaunâtre ou gris pâle; l'écusson recouvert d'une pilo-
sité .blanc clair ~une tache antéscutellaire de. même couleur. Pygi-
dium gris ou vaguement obscurci latéralement. Pattes intermédiaires
à fémurs entièrement testacés. Prothorax anguleux sur les côtés.
Long. : 3-3,8 mm............................... 14. ervi.

8. Interstries des élytres à ponctuation subsériée et distincte de la sculp-
ture foncière •. Revêtement .élytral unicolore, brun plus ou moins
foncé. Une tache antéscutellaire blanche, l'écusson de même couleur.
Pygidium foncé aVec une moucheture blanche à sa base, dans l'axe
de la suture élytrale. Tibias intermédiaires testacés dans les deux
sexes. Long .. : 3,5-4,2 mm.... . ••••• . . • . .• . . . . . '6. tristis.

- Interstries des élytres sans ponctuation spéciale. Revêtement brun,
soit légèrement et finement moucheté de gris, soit entièrement gris
foncé. Une tache scutellaire blanche et une tache antéscutellaire de
même couleur. Pygidium gris uniforme. Tibias intermédiaires noirs,
aVec assez souVent leur extrémité roussâtre dans, les deux sexes.
Long .. : 3-4 mm............................. 7. tristiculus.

9. Fémurs antérieurs noirs; tibias postérieurs armés, à leur sommet,
d'épines très courtes. Prothorax beaucoup plus large que long. Pygi-
dium orné de deux grandes taches noires (sauf chez la v. sparsus F.).
Coloration des élytres à fond brun, mélangé de taches blanchâtres et
roussâtres. Une.fascie .postmédiane. blanche, large, décomposée en
trois taches sur les 4e, 6e et 8e interstries ; parfois la fascie est inin-
terrompue et occupe, en outre, le 5e et le 7e interstrie ; tache blanche
antéscutellaire large. Fémurs postérieurs armés, généralement, d'un.
denticule à leur bord interne et parallèle à la forte dent du bord eX- .
terne (<3' : fémurs et tibias' intermédiaires simples). Parfois vestiture
presque unicolore, sans fascie dist ncte. Pygidium unicolore: v. spar-
sus F. Long~: .4-4,5.mm ~..-.-., .........•........ ,...... 13. pisorum.

- Fémurs antérieurs testacés. . • . . . . . •. . • . . . • •. . . . . . . . . . . . . . 15.
10. Reyêtement prothorà.cique et élytral varié de noir et de gris ou de

blanc, ou bien.e.ntièrement d'un gris sale et nébuleux. . . .•• . . . 11.
- Revêtement du dessus d'un gris foncé uniforme. Antennes à articles 1

à 4 et pattes antérieures d'un roux foncé, le reste de l'antenne et les
autres paires de pattes noires. (Parfois, mais rarement,. les genoux

• intermédiaires roussâtres). Prothorax, assez fortement rétréci d'ar-
rière en avant, non ou à peine angulé latéralement. (c! : tibias inter-
médiaires avec l'angle' apical interne muni d'un petit appendice
bidenté). Long. 1,7-2,5 ;.................... 4. loti.

11. Prothorax trapézoïdal, ou au moins élargi en arrière, médiocrement
court. Pattes intermédiaires noires. Antennes toujours en grande par-
tie noires.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12.
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- Prothonx large et CQun, arrondi en, aVQlnt. TibÙls intlennédiaires
presque constamment testacés. dé. lellI' lDase ; Mmul'S i:nt.ennédiaires
également testacés, au moins «hl côté du ~nou ()). ÂntelU'le5 à colo-
ration variable, parfois entièrement testaeées. (~ :: tibias intlermé-
diaireli terminé,. au' côté interne, par un petlit croehet liiènté ou
fourchu} (fig. 45) "., , •. " , . , . . . . 14.

1~'. ProthCJrax armé, latéralement, d'une dent aip, phl81'approchée du
sommet que de la hase, le bord latéral parai85aotJ comme échancré
par cette dent. Revêtement dOl'8alas&ezdense, [@rment 8l1I' les-élytres
d~s dessins gris bien visibles, interrompus de'taches noires ou brun
clair. Pygidium généralement orné' de deux taehes noires (& : tibias
intermédiaires ~e' un petit appendice foul'ehu à l'angle apical
interne. Long: 2,5-3 2 mm .... , ... , ..... , . , .... , . l'CI.allinis.

- Prothoraxà côtés réguliers ou à peine anguMs Vers l~milieD, à revête-
ment dorsal rare, parsemé de points blanchâtres. et tache anté-
scutellail'e claire : sur les élytres, noir finement varié de blanc
grisâtre. Antennes noires sauf les trois premwrs articles roux. 13.

13. Pattes entièrement noires (tibias intermédiaires av.ec deux très fines ,l

dents à l'angle apical interne chez le mâle). Long. : 2;.3' mm .... ,
..................... , •........... , ... , , ..• , , , . 18. ~ciae.
Pattes antérieures testacées, Tibias intermédiaires munis d'une
petite dent aiguë perpendiculaire et placée avant l'angle apical in-
terne chez le mâle. (Parfois chez la femelle les deux'pemièr~8 paires de'
pattes testacéesj avec les fémurs intermédiaires, un peu obscurcis à
leur base :v. Barolhamni HOFFM.).Long.: 2-2,8 mm. 8. atomari1lS (1).

14,. Revêtement foncier des élytres noir, avec des taches' blanches ou
ro~tres plus ou moins prolongées sur les deux premiers interstries
et des fascies transversales, peu tranchées, variable&, snI' le disque; le
tiers apical restant toujours noir, sans taches. Une tache antéscu-
teHaire claire. Espèce variable. - bongo : 1,5-2,5 mm. 19. rufipes.

a) Antennes en majeure partie noires, même chez le mâle, taille
plus grande; élytres moins convexes .... , , , . • {forme typique).
b) Antennes des mâles entièttement testacées, taille plus petite,
plus trapue; élytres plus convexes.. (subsp. lUieicomiB ILL.)

- Revêtement des élytres, en entier" d'un gris nébuleux, Atnœnnes soit
rousses en entier, soit. en partie noirâtres. Insecte de petite t.aille' et

1. C:el'tains mAles chez roffpefl HBRBST ont les pattes intlfll'médlairee noll'88'et pour-
raient être coniondUll avec alamal'iUB L. L'examen des crochete, en dehors Qe la forme
du prothorax, sera le meilleur critérium pour les séparer.

2. Ici se place ecalceafuB K. DAN,' (Munch: Kol.' Zeifschr, III, 1906, p-. l'SO) décrit des
Alpes Liguriennes et Cottiennes. Très semblable à afomariuB j le mâle en ditYère par les
mésotibias pl'Usarqués à éperon subapical absent., JDllisà dent tet'JJlinalè pl.... torte. La
femelle ne se distingue pas de celle- de cette lISpèce~Reprise sur la IronUèI'e italienne :
Mt Thabor par SAINTE-CLAIRE DEVILLE, il est fort probable que cette. forme intées-
sante se retrouve SUI' notre territoire.

HOFFMANN 3
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de forme subarrondie. Long. : 1,5-2 mm...... 20. griseomaculatus.
If). Tibias postérieurs armés, à leur angle 'intel'ne, d'une longue pointe.

Fémurs antérieurs testacés; pattes intermédiaires noires (sauf les
tarses ferrugineux). Prothorax un peu moins long que large. Pygi-
dium gris pâle, unicolore,ou à peine ombré latéralement. Revêtement
élytral formé d'une pubescence gris jaunâtre, avec quelques fines
mouchetures' gris pâle, formant deux vagues fascies transversales
l'une vers le milieu, l'autre vers le tiers postérieur. Une tache anté-
scutellaire, une tache postscutellaire et l'écusson d'un blanc roussâtre
assez tranché. J : Fémurs intermédiaires subanguleux en dessous ;
tibias intermédiaires légèrement tordus, épaissis vers la base et creusés
en gouttière à leur face interne (fig. 43). Parfois d'un gris presque
uniforme (v. velulinus REY). Long. : 3,5-5 mm.... 9. rufimanus.

- Tibias postérieurs sans longue pointe ou à pointe très courte à leur
angle interne. • • • • . . • . • . • . . . . • • • • . • . . . • • • . • • • • • . • • . . . . . . 16 .

16. Pattes antérieures entièrement testacées chez les mâles. Fémurs
noirs à leur base chez les femelles. • . • . • . . . • . . . • . . . . . . . . . . . . 17.

- Pattes antérieures et intermédiaires avec les tibias et les tarses roux,
les fémurs noirs ainsi que les pattes postérieures: 0', Pattes anté-
rieures en e~tier, les intermédiaires avec les fémurs noirs,le reste tes-
tac'é : !j? Tibias intermédiaires du mâle munis, à l'angle interne,
d'une épine apicale aSSeZforte. Antennes avec les quatre premiers
et le dernier article testacés, les autres noirs: Ô' ; antennes entière-
ment testacées : ~. Long. : 3,8-4 mm.. • . . • . . . . 12. emarginatus.

\7. Antennes avec les cinq premiers et le dernier article testacés chez la
femelle; les trois premiers artiCles roux, les autres noirs chez le mâle.
Tibias intermédiaires munis d'une dent apicale interne tronquée: 0'.
Pattes intermédiaires noires, sauf les tarses roux. Long. : 3-3,2 mm.

17. ulicis .
.- Antennes autrement coloriées...... .•••.•..•. ....•••••.. 18.

. 18. Pattes intermédiaires avec les tibias et les tarses testacés ; fémurs
. noirs ou obscurcis. Tibias intermédiaires munis d'une f.ne épine à

l'angle interne chez le mâle. Antennes entièrement testacées : J ;
noires à base rousse : ~. Prothorax à dent latérale bien visible vu de
dessus. Long : 2,8-3,5 mm....................... Il. Perezi.

- Pattes intermédiaires noires, avec les genoux et les tibias ferrugineux
plus ou moins obscurs. Antennes, dans les deux sexes, avec les cinq
premiers articles testacés; les autres noirs. Prothorax, vu de dessus,
à dent latérale indistincte, seulement visible obliquement. Long. :
3-3,8 mm :................... 21. tessel1atus.

1. Bruchus Brisouti KRAATZ,Berl. ent. Zeitschrift, 1868, p. 332. -
SCHILSKY,apud Küster Kii£. Europ., XLI (1905), p. 13. - SAINTE*
CLAIREDEVILLE,Cat. Col. de France, p. 372.
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Long. : 3,2-3,8 mm. - Corps noir oblong, les côtés subparalIèles, très
légèrement arqué latéralement un peu en avant du milieu. Antennes asseZ
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BIO. 80 à 95. - Organe copulateur mâle chez divers Bruchul/. - 80. BruchUl/ BrillOuti
KRAATZ: Pénis (vu face ventrale). - 81. Idem (face dorsale). - 81. idem (profll).-
8a. Tegmen et styles. - 84.. IJ. venuBtUI/ FAHRS. : Pénis (face ventrale) avec évagina-
tion du sac interne. - 85. idem (face dorsale). - 88. idem (protll). - 8'7. B. laticollil/
BOH: Pénis (face vent,rale). - 88. B. loti PAYK. : Pénis (face ventrale). - 89. idem
(profil). - 90. idem, tegmen. - 91 B. hignaticornil/ GYLL. Pénis (vu face dorsale)
aVec sac Interne évaginé. - 911. Idem (face ventrale). - 9a. Bruchul/ Perui KRAATZ.
Pénis !Iace dorsale). - 94.. id. (face ventrale). - 95. Id. (profil).

"

courtes; les articles serrés, non dentés, tous plus longs que larges, testacés
chez le mâle; les quatre premiers, parfois les cinq, et les trois derniers roux,
les autres noir.s chez la femelle. Revêtement brun roussâtre à reflets dorés,

,_ ..J
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plus ou moins dense, parsemé- d'e vagues petites mouchetures à peine plus
claires sur les élytres.

Prothorax court, transversal, sa plus grande largeur vers le milieu, les,
côtés largement arrondis chez la femelle, plus anguleusement"chez le mâle,
muni de points serrés, arrondis, superficiels, généralement masqués pàr le
revêtement piliforme. Chez les individus bien frais, on observe une très
légère tache antéscuteIIaire grisâtre. Pattes antérieures testacées, tarses
intermédia l'es plus ou moins ferrugineux, ainsi que le sommet du tibia,
les autres parties noires. Tibias intermédiaires munis à l'angle apical in-
terne d'une fine épine chez le mâle. Fémurs antérieurs, chez ce dernier,
armés d'une forte dent en dessous:

Pénis épais, l'apex tuberculé ; tegmen embr'assant le lobe en entier;
styles papilleux (fig. SO).

i
Mœurs inconnues. Très rare en France : Pyrénées-Orientales : Collioure

(type). - Espagne; Maroc: Tanger (TRAIZET).

Cette Bruche est souvent confondue avec une espèce voisine: B. hamatus
MILL., 1881, Deulsche enl. Zeil., de Grèce et de Syrie, de même taille.

Cette dernière a la coloration et le dessin des élytres se rapprochant d'u-
licis REY, son prothorax est armé de fortes dents aiguës dont la pointe
est dirigée obliquement en arrière.

2. Bruchus venustus FAHRS., 1839 ap. SchOnh.,-Gen. et Sp. Cure., V,
p. 75. - elegans MOTSCH.,B. M., 1873. -SCHILsgy ap. Küster, Kaf. Hur ..
XLI (1905), p. 14. - BEDEL, Fne Seine, V, p. 345. - SAINTE-CLAIRE
DEVILLE; Cat. p. 372.

Long. : 2,5-2,6 mm. - Ovale un peu oblong,subdéprimé sur le dessus,
,un peu arqué latéralement. Antennes noires, sauf les trois derniers articles
roux, chez le mâle; les quatre premiers articles roux, les sept suivants
noirs, chez la femelle. Articles antennaires assez serrés, transversaux, sub-
dentés. ReVêtement gris brunâtre, peu dense, parsemé, sur les élytres, de
nombreuses petites taches linéaires, courtes, gris pâle. Prothorax court,
régulièrement arqué latéralement, rétréci vivement en avant, les côtés
armés au milieu, d'ùne dent assez forte, aiguë, à ponctuation arrondie,
serrée, peu profonde, visible à travers le' revêtement. Une tache antéscu-
tellaire gris clair. tranchant. assez vivement. SUI' la couleur fçncière du
prothorax. Pattes intermédiaires noires dans les deux sexes. Pattes anté-
rieures test~cées chez le mâle; de même coloration, mais avec la base des
fémurs noire, chez la femelle. Tibias intermédiaires du mâle avec une
épine apicale à l'angle interne, assez épaisse et tronquée. Ce dernier possède,
en outre, une petite saillie dentiforme près du trochanter. Fémurs posté-
rieurs sans dent près du genou dans les deux sexes.

Pénis allongé à sommet renflé,loM (vu face dorsale}; tegmen à styles
conrts, inermes (fig. 84).
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B,.uchus laticollis BOH.I1.

Vit iur 168Ule~. Très rare en France.
Yonne: Mt Martre (Ch.BRISOUT); Bouches-du-RhOne: Aix-en-Provence,

Marseille (AB. DE PERRIN) ; environs de Marseille ~Les Camoins, en battant
Uls:c provinci41isle 9 mai 1940;. Var: Hyères, en juin 1

Espèce méridionale, ne parait pas avoir été obl5ervée dus les limites ciu
Bassin de la Seine .puia sa capture dans l'Yonne, près d'Avallon.

Europe méridionale et centrale.

3. BruohualaticoWaBoH., 1883, ap. Schônh., Curc.1, p. 71.-SCHILSKY,
1. cit., p. 15. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat. Col. France, p. 372.

Long. : 1,8-2,3 mm. - Ova]e noir, à vestiture grise, nuageuse, ne mas-
quant pas les téguments; sur les exemplaires
bien frais s'observent quelques mouchetures
plus claires sur les élytres, et une taëhe anté-
scutellaire. Antennes composées d'articles
transversaux, peu serrés, simples, les quatre
premiers testacés ; parfois ]es deux premiers
maculés de noir sur ]e dessus. Chez le mâle,
les articles 7, 8 et 9 nettement plus larges
et plus transversau?, que ces mêmes articles
chez la femelle. Vertex muni, en arrière, d'une
ligne transversale délimitant distinctement
celui-ci du cou. Prothorax très transversal,
non denté et subanguleusement élargi ]atéra-
]ement, subparallèle en auière, vivement et
subrectilignement rétréci en avant. Pattes
antérieures testacées, les autres noires, sauf les
tarses plus ou moins ferrùgineux ou testacés à
leur sommet. Le mâle muni auX tibias inter-
médiaires d'une fine épine, non aiguil, à l'angle apical interne.

Pénis subcylindrique pourvu à la base de courtes apophyses. Sommet
du lobe tubercu]é. Styles du tegmen inermes (fig. 87).

Vit dans les gousses de Lathyru8 aphaca L., la larve attaquant les graines
dans lesquelles l'insecte se transforme. .

France centrale et méridionale, plus rare dans le Nord-Est et aux environs
de Paris.

Hautes-Pyrénées: Argelès (GRENIER) ; Haute-Garonne: Bagnrèes-de-
Luchon {LÉVBIlLLÉ); Booches-du-RMne : Marseille (AB. DB PsRRIN) ; Alpes-
Maritimes: Mandelieu, Cannes (U) ; Charente-Maritime: Meschers (MAU-
BLANC); Haute-Vienne: Verneuil-sur-Vienne (r) ; Aisne: Anigy (LAJOYs) ;
Seine-et-Oise: Noisy-le-Roy (1). -Italie, Sardaigne, Sicile (BAUDI). Crimée
(STEVEN,type). Asie Mineure (DEMAISON).Syrie (ABEILLE).

4. BruchualotiPAYKULL, 1800, Fauna Buecica, III, p.158. - o;x:ylropis
GEBLER, 1830. -lalhyris STEPH., 1831. - Wasaster;ernii FAHRS., 1839.-
SCHILSKY,L ciL, p. 16. - SAINTE-CLAiRE DEVILLE, CaL, p. 372.

,-
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Long. ~1,7-2,5 mm. -Corps noir, ovale, court et trapu, un peu arrondi
sur les côtés, subconvexe sur le dessus. Revêtu d'une fine pilosité grise,
uniforme, ne voilant pas les téguments, sans taches, sauf parfois une
petite moucheture peu visible à l'extrême base du3e interstrie. ~cusson
grisàtre. Antennes avec les quatre premiers articles roux ou testacés, tous
les articles un peu plus longs que larges, progressivement élargis à partir
du cinquième, serrés,simples.Prothorax à ponctuati.on finementchagrinée,

107

" "'~
97 100 ~tl~, J

101 104

Fm. 96 à t07. - Organes copulateurs mâles de Bruchus. 96. B. trisUs BOH. Pénis (face
dorsale). - 97. (face ventrale). - 98 et 99 (face ventrale et profil avec évagination
du sac interne). -100. tegmen. -101. B. trlsUculus FAHR. Pénis (face ventrale).-
10S (face dorsale). - t08 (profil). - 104. B. lenli8 FROL. Pénis (face ventrale». -
105. B. ru/imanus BOH. Pénis (face ventrale). - 106 (face dorsale). - 107 (pro.i1).

indistincte ou confuse, muni d'un fin sillon médian; très court à sa base,
subconique, aussi long que large, visiblement, quoique très peu, élargi
latéralement, la dent latérale très petite, mais distincte. Pattes anté-
rieures testacées (sauf les tares rembrunis au sommet). Rarement les
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genoux intermédiaires roussâtres. Angle apical interne des tibias intermé-
diaires muni, chez le mâle, d'un petit appendice bifide à SOn sommet.

Pénis grêle, brusquement élargi au sommeL (vu face ventrale) tuber-
culé. Tegmen robuste (fig. 88).

. Vit.sur Lotus cornic~latus L. et divers LathyrU8.
Répandu dans toute la. France, mais assez rare. Observé de très nombreu-

ses localités du Bassin de la Seine et du Centre. ParaU plus rare dans le Midi
sauf dans le Sud-Ouest.

Obtenu d'éclosion des fruits de Lotus corniculatus L.,provenant de Seine-
et-Oise: Saint-Cyr (l) et deIa Haute-Vienne: Ambazac, Saint-Victurnien (1):
Seine-et-Marne: Esbly (MAuBLANc). Signalé par WALTON, sur Lalhyrus
pratensis L. ; Alpes-Maritimes: La Napoule (J. GANDON).

Europe septentrionale et moyenne : Italie ; Russie méridionale : Titlis
(sec. BAUDI) qui le signale sur Lalhyrus luberosus L. et Oxylhropis uralensis
D. C. (O. Halleri BUNGE).

5. Bruchus signaticomis GYLL., 1833 ap. Schônherr, Gen. Cure., 1;p. 64.
-seriaius MULS.REY, 1858 (nec ILLIGER). -pallidicornis BOH., 1833 (nec
REY). - inornaius KÜST., 1850. - lu gens .JAC-
QUET, Ech. 1888. - mulicus FIORI, 1906. -
SCHILSKY., 1. cit., p. 17. - SAINTE-CLAIRE DE-
VILLE, CaC, p.372. .

Long. 2,8-3,5 mm.- Insecte brun foncé, por-
tant, sur le milieu de la base du prothorax, une
tache antéscutellaire triangulaire blanche ; sur
les élytres une tache postscutellaire de même
couleur, la suture jaunâtre avec quelques taches
grises et sur le disque une fascie plus claire au
tiers postérieur. Pygidium orné latéralement de
deux taches ovales, noires ou brunes, parfois
noir en entier, sauf la base squamulée de blanc.
Pour les autres caractères, voir au tableau.

Parfois les antennes. rembrunies au milieu, les
élytres sombres (ab. inornala KÜST.). BruchuB.ignaflcornh'

Pénis à côtés subparallèles, un peu élargi au GVLL. ~.

sommet, ouverture du méat, antéapicale. Apex
(vu face ventrale) à tubercule obsolète. Tegmen semi-embrassant à styles
épais, inermes (fig. 91). ..

Espèce très commune dans toutes les cultures de Lentille dans lesquelles
elle produit d'énormes dégâts. Paratt être d'origine méditerranéenne. Sa
larve éclOt à l'état secondaire. Une seule génération annuelle. France
méridionale, remonte Cà et là jusque dans le Bassin de la Seine. Signalée
autrefois (en 1867) par BOISDUVAL,comme très nuisible en Beauce. La ponte
s'échelonne de fin mai à fin aoüt, suivant les régions; elle a lieu sur les jeunes
gousses de Lentille.
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Europe mEljyenne et méridionale, Syrie, Egyp.te. Espagne, Italie, Grèce,
Nord~Africain. Observée en Algérie par L. BEDEL gui suppose qu'elle doit
vivre sur des espèces sauvages du genre Lens ou Ervum.

6. Bruchns tristis BOH., 1883, ap. Schônh., Cure., 1, p. 63. - uniformis
ALLARD,Ann. Soc. ent. Belg. 1868. - SCHILSKY,!I.,cit., p.i8. - SAlENTE"
CLAIRE DEVILLE, CaL, p. 371.
. Long.: 3,5-4,2 mm. - Se distingue par la ponctuation subsériée des
interstries, sa forme allongée. à côtés faiblement arqués ou presque paral-
lfiles. Le mâle possède aux tibias intermédiaires, une dent antéap-ieale
très rapprochée de l'épine terminale interne et formant avec eUe deux cro-
chets divergents. Antennes à peu près semblables dans les deux sexes:
les cinq premiers articles testacés~ aussi longs que larges, les autres noirs,
plus épais, serrés, transversaux; le premier plus long.que le second.

P~nis allongé, les côtés sinueux, modérément élargi au sommet; l'ou-
verture apicale large, so.n bord infÙieur muni d'un lobe arqué, vis-ihle de
prO'fil; tegmen à styles minces peu arqués, inermes (fig. 96}.

Vit et se transforme dans les graines de Pisum arvense L. L'adulte appa-
raît en mars-avril; observé en Seine-et-Oise: Rueil (1). Également dans les
graines de Vicia Ervilia WILLD. (Ervum Ervilia L.) dans les Alpes-Mari-
times : Mandelieu, Nice (Il) ; Vaucluse: Avignon (CHOBAUT); Bouches-du-
RhÔne: env. de Marseille (AB. DE PERRIN).

Europe méridionale et centrale. Assez rare en France, plus commun en
Italie.

Parasité par un Chalcidien : PIero malus slatus FRST.

/
7. Bruchus tristiculus FAHRAEUS,1839, ap. Schônh., Cure. 1, p.81. -

oblongus' ROSENH., 1856. - SCHILSKY, 1. cit., p. ÏS. - SAINTE-CLAIRE
DEVfLLE, Cat., p. 372.

Long. : 3-4 mm. Très voisin de lrislis. Coloration à peu près semblable.
En diffère par le revêtement plus dense, souvent moucheté de fines taches
d'un gris ardoisé un peu confUses. Interstries sans ponctuation en séries
différenciées. Tibias intermédiaires, chez les deux sexes, noirs, sauf leur
extrémité SoOu¥ientrougeâtre. Les cinq premiers articles des antennes.tes-
tacés et conformés comme chez lrisUs, m'ais les six suivants bien plus lar-
ges .et. moins serrés. Le mâle possède une petite dent antéapicale aux
tibias antérieurs, placée perpendiculairement et ne .touchant pas la base
de l'épine terminale interne. •

Organe copulateur mâle considérablement différent: de celui de lrislis.
Lobe médian (vu ,de :pFofil) mo.dérément arqué, ni lobé ni appendiculé il
'l'apex (fig. 101). "Vue face ventrale, rouverture apicale apparalt sinueuse
farmant à sa partie supérieure une sorte de lobe du fait de son échancrure
latérale. Vue face dorsale, la marge supérieure de cette ouverture, large-
ment pigmentée d'ailleurs, apparaît droite, donnant .à l'apex un aspect
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subtronq.ué. L'outterture armée latéralement. de deux appendices courbés
à pointes con'l'ergeDliea, ,pigmentées (1).

. -
Vit et se développe dans le. semences de.Pois de.sen~ur (Lathyrzu odoratzu).

Observé .. Garches {Seine-et-Oise) de fin aetit au début d'octobre (1). Déjà

121 U2

tlO

T
119

~

1'11> il", 123

Flo. 108 à 1115.- Organes copulateurs mâleschet divers 1Jruchidae. - tOI. B,.ocha,
viciae OL. Pénis (face ventrale).- 109 (face dorsale).- 110 (profil).- 111. Tegmen.
- 1111.B. aHini. FROL.(face ventrale).r- 118 (face dOI'llllIe.).- 11" tprofil). - 115.
B. atomariLl' L. (face ve.ntrale).- 118 (face dorsale}.- 117 (protU).- U8.P. 1'1.0-
rum L. (face ventrale). - 119 (face dorsale). - 110 (face ventro-Iatérale). - 18t
(apex, détail). - 1.8. Spicule gastl'ale. - tu. B. gr/~maeulafu8 GYLL. (face Ven-
trale).- tH (fll6ed:tmIaie).- 116. (JlroflI:).

signalé par MARMOTAN, sur la même plante, en Seine-Inférieure, Maine-et-
Loire : Ponts-de-Cé ; Vienne; Autran, tTès nocif, dans ces deux localités

1. (tee appeDdlcea, al LuélIde ebaque cOt."odu_d apical èu JIléat, se nmoontrent lIllule.
raent dl.. >deux ,..... eapèoes apparieaant IIU lIO .... eare BrscIfaB: lmfùet rujUMnru.
qbe~ le pr&Jnier 118loot lIeauooup pIaB grêlel et Den pigmentés. Chee te leoomd, ils BOIlt
très courts et visibles BeIllemMt P'" la face del!l8le.
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\..
Brucllus alomarius L.,d'.

aux semences de Pois de senteur en 1943 (Lots communiqués par. les Grai-
neteries CLAUSE: 80 pour cent de graines attaquées). Cité par quelques
auteurs comme attaquant rarement le Pois cultivé en France. En Pro-
vence, dans le' Pois-chiche (Cicer arietinum L.). Surtout dans. te Midi:
Gard: Pont-du-Gard (J. THÉROND) ; Var: Hyères; Alpes-Maritimes
Grasse, Mougins !. Roussillon et Sud-Ouest: nombreuses localités. - Même
répartition, en Europe, que l'espèce précédente: Syrie, Russie méridionale,
etc.

8. Brochas atomarius L., 1761, Faune Suec., éd. 2, p. 183. - granarius
L" 1767. -troglodytes F.\.HRS., 1839.-SCHlLSKY, 1.cit., p. 20. -SAINTE-

CLAIRE DEVILLE, Car., p. 372.
Long. : 2-2,8 mm .. -' Ovale assez

convexe, noir; avec une tache postscu-
tell aire blanc roussâtre et une petite
tache antéscutellaire triangulaire de
même couleur; une moucheture grise à
la base du 3e et du 5e interstrie ; deux
taches sur chaque' élytre, sur le 3e inter-
strie ; la première vers le milieu ; la
seconde à quelque distance, un peu après
le milieu; une fascie transversale Vers le
dernier tiers, composée de quelques trè&
petites mouchetures grises, peu tran-
chées et réparties sur l'ensemble des
élytres (1). Prothorax trapézoïdal, fai-
blement angulé latéralement. Antennes
avec les quatre premiers articles testa-
cés, les autres noirs. Tibias intermédiai-
res du mâle lllUnis d'une petite épine

antéapicale perpendiculaire.
P~nis (fig.115) court, épais, graduellement épaissi de la base au sommet,

ouverture apicale large à bord supérieur tuberculé. Vu de profil, peu ar-
qué, presque droit. Non pigI?enté.

Insecte assez variable.
a. Pattes antérieures testacées, les autres noires (forme typique).
b. Pattes antérieures et médianes (sauf la base des fémurs de ces dernières

noirâtres) testacées, la dernière paire noire (v., sarothamni HOFFM., Bull.
Soc. sc. Seine-et-Oise, 1938, p. 13).

1. Près de alomarius se place B. dentipes BAUDI, Mylabr. 1886. Originaire de Syrie,
Perse, et qui pourrait se rencontrer dans les fèvesïmportées. Il est très nuisible à cette
Légumineuse. Même taille que rufimanus. Une bande suturale fauve bien marquée sur
lesdeux premiers interstries des élytres, ceux-ci avec deux fascies claires après le milieu.
Pattes antérieures testacées, les autres noires. Tibias médians du mâle avec un crochet
ap~cal interne très développé. Prothorax asset fort"ment si!1ueux denté.
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c. Pattes entièrement noires (v. Fahraei GYLL.) (1).
Espèce des plus communes, répandue dans toute la France.
Vit dans les gousses de Vicia sepium L., dans les ~droits frais: herbages

et bordure des bois. La v. sarothamni sur Sarothamnus scoparius L. For~t
de Marly (Seine-et-Oise). .

Tolâe l'Europe, Perse, Sibérie. .
Cette Bruche a comme prédateur un Sphegidae: Cerceris Julii FABRE et

comme parasite: Chremylus rubigirw.us HAL. (HYM. BRACONIDAE).

9. Brochas rufimanas BaH., 1833, ap. SchOnh., Cure., 1, p'. 35. - fabae
MOTSCH.,1854 (nec RILEY). - velulinus MUL8. REY., 1858. - granarius
auct.' (nec L.). - SCHIL8KY, 1. cit., p. 20.-
'SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 372.

Long. : 3,5-5 mm. - Grande espèce, se
reconnaissant facilement par la présence d'une
longue pointe située à l'angle interne des
tibias postérieurs, dans les deux sexes, et, en
outre, par la conformation particulière des
tibias intermédiaires tordus légèrement et
creusés en gouttière, le long de leur face interne
'chez les mâles (fig. 43). Prothorax plus ou
moins denté latéralement, parfois inerme chez
les petits exemplaires. Antennes avec les
quatre permiers articles testacés. Tarses mé-
diansltantôt ferrugineux, tantôt noirs. BruchlJ8 rulimanlJ8 BOH.,&,.

Pénis court, très robuste (fig. 10&), large.
ment arrondi au sommet tuberculé. Méat ovale, transversal. Apex
appendiculé latéralement (vu face dorsale). Styles du tegmen inermes.

La v. velulinus REY, mélangée à la forme typique, constitue parfois
une race homogène dans certaines régions méridionales, particulièrement
en Tunisie (R. POUTIERS).

Vit et se développe entièrement dans les graines de Vicia taba L. ; chaque
fève peut contenir deux à trois larves. Signalé, en outre, par plusieurs au-
teurs, comme vivant sur d'autres Vicia. Sur Vicia saliva BOISS., d'après BRID-
WELLet BOTTIMER; sur Vicia monanthus DESP., .vicia leucosperma MOENCH,
Vicia narbonensis L. d'après divers observateurs (1).

Très commun en France dans les cultures de fèves, plus abondant dans le
Midi. Sans doute originaire d'Asie occidentale. Introduit de longue date en
Europe où il s'est propagé dans tOUilles endroits où l'on cultive la Fève. Se
trouve également en'Amérique.

Parasite naturel: Chremylus rubiginosus HAL. (HYM. BRACONIDAE).

1. Réuni ù tort à viciae OL:~dans le Catalogue Winkler (M. 1930).
2. Voy. P. VAYSSIi:RE et P. LEPESME, Revu/l lrançaù/l d'Enlomologù, 1941,

t. VI Il. fase.4, p. 119. .
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10. Bruchus aflinis FRÔLICH, 1799, Naturforschr., XXVIII, p. 55. -
tlavimanus BOH., 1833. - obscuritarsis MOTSCH., 1874. - monticola BEDEL,

1901. - alboluleus CHOB., '1922. - SCHILSKY, l. cit., p. 23. - SAINTE-

CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 372.

Bruchus atfints FRÔL.\ d'.

Long.: 3-4 mm.- Antennes as~z lon-
gues, articles. serrés, non transversaux,
les quatre premiers testacés. Prothorax
peu transversal, la dent latérale aiguë,
située un peu en avant du milieu. Dessin
élytrel très net, composé de trois fascies
transversales, irrégulières, formant de;;
taches gris fauVe tranchant sur la cou-
leur foncière noire des élytres. La premiè-
re fascie est située à l'extrême base, la
deuxième un peu avant le milieu, la troi-
sième vers le tiers postérieur. Une rangée
de trois petites taches à l'apex' occupe
les 2e, 4e et 6e interstries; la suture et le
1er interstrie plus ou moins largement
de cette même couleur. Les trois fascies
précitées, reliées entre elles par des linoo.
les longitudinales, s'étendent parfois en
largeur ne laissant subsister alors que
quelques parties. foncées de la couleur
foncière. Dent fémorale très forte. Les

pattes de couleur variable.
. Pénis court, cylindrique, l'ouverture apicale large, circulaire. Vu face
ventrale, on observe au bord supérieur interne, un appendice mamelli-
forme à base granuleuse. Vu de profil, assez arqué, brusquement et obli-
quement rétréci au sommet, l'apex en pointe mousse (fig. 112). Tegmen.à
styles brièvement pileux à l'extrémité.

On trouve Jes variétés .suivantes :

a. Pattes intermédiaires noires (forme typique).
b. Pattes toutes noires (v. monticola BEDEL).
c. Pattes intermédiaires testacées, sauf la base des cuisses noire; tibias

média,ns arqués (v. Bedeli, n. var.). C'est l'insecte signalé par BEDEL, de la
Côte-d'Or (Phyt. Bassin de la Seine, p. 349) et qu'il rapportait avec doute à
incurvatus MOTSCH. (BUll. Moscou, 1874). J'ai mentionné moi-même, sous
Ce dernier nom, le même insecte, pris en Haute-Vienne, en battant Ulex.
europaeus L. (HoFFM., Bull. Soc. Seine-el-Oise, 1938, p. 13).

Vit et se développe dans les gousses de Lalhyrus si/vestris L.
Toute la Fra,nce, Çorse (A. H.), Seine-et-Oise: Chevreuse, obtenu d'éclo-

sion fin octobre (1). La v. monticola BEDEL, com~une en Algérie où elle vit
sur un Lathyrus à ,grandes fleurs (sec. BEDEL);se retrouve en France mélangée
à la forme typique, en particulier à Guyencourt (Seine-et-Oise) sur Lathy-
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ru, pratensi, L., eI'l juillet (!). ggalement; d'après MOTSCHULSKY, sur La.
IAyrlU tubero8U8 L.

Europe moyenne et méridionale; Caucase; Syrie; Asie Centrale; Sibérie
occidentale.

11. Bruchus Perezi KRAATZ,1868, Berl. ent. Zeitschr., p. 321'-:'" meri.
dionalisALLARD, Ann. Soc. ent. Belg., 1867, p. 105. - SCHILSKY,1. C!t.,
p. 24. - SAINTE-CLAIl\EDEVILLE,CaL, p. 372.

Long. : 2,8-3,5 mm. - Très semblable à alomarius L., même taille et
même système de coloration du revêtement. S'en distingue très nette-
ment par les caractères sexuels secondaires et les différences mentionées
au Tableau. En outre les antennes ont les articles 5 à 10 transversaux, le
Ile ovale. Le prothorax distinctement dent~ un peu plus long que large (1).

Elytres avec, sur le milieu, occupant le 3e interstrie, deux taehes blàn-
ches allongées et quelques autres de même couleur, plus obsolètes et plus
petites, dissém:nées sur les côtés et Vers l'apex. '

Pénis (fig. 93) assez grêle, hyalin, à sommet claviforme, muni d'un
tubercule apical, visible en entier par la face dorsale. Méatovalaire, large,
longitudinal. Vu de profil, faiblement arqué
au sommet; tubercule apical courbé en cro-
chet.' Styles du tegmen épaissis au sommet
inerme, longuement arqués.

Vit, en Corse, dans les gousses de Calycotome
uillosa LINK.

France méridiog.ale: Var: Toulon (GuÉ-
RIN1). A rechercher sur Calycotome spinosa L.;
Corse: Forêt de ValdonieJJo (BÉNARD1) ;
Ajaccio (GUGUBLi\£J, Hoop). Aleria (LEO-
NHARD)SAlNTE-CLAlREDEVILLE:Catalogue'
critique des Coléoptères de la Corse. -
Algérie (BEDEL).Italie; Espagne; Syrie.

12. Bruchus emarginatua ALLARD,Ann.
Belg. 1868, p. 104. - SCHILSKY,1.cit., p. 24.
-SAlNTE-CLAlRE DEVILLE,Cat., p. 373.

Long. : 3,5-4 mm. - Pourrait être con-
fondu avec p{sorum L. En dehors des car ac- Bruch. emargillallll A.u.ARD.

tères exposés au Tableau, on le distinguera
par sa. coloration foncière d'un gris clair'
agrémentée de quelques squamules roussiltres. Les taches noires des
élytres sont disposées comme suit: une moucheture à la base du 5e inter-
strie; une autre sur le calus huméral; une très courte, en forme de U,
souvent confuse, occupant les 3e, 4e et 5e in~stries à la hauteur du pre-

1. ALLARD exagère grandement en indiquant le proth~rax de mel'idionalis une fois
et demie aussi long que large.

..'
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mier tiers antèrieur; un groupe de taches formant une fascie, Vers le
milieu, sur les 3e, 7e, Se et ge Înterstries ; la région apicale occupée par de
petites macules parfois réunies. Certains spécimens ont les taches fas-
ciales et apicales réduites à quelques linéoles très nettement délimi-
tées. Prothorax orné, devant la tache antéscutellaire blanchâtre, de trois
macules noires. Ecusson d'un gris clair peu tranché .

.Pénis long, assez robuste, subcylindrique, asymétrique (fig. 126). Apex
aVec un tubercule dressé, perpendiculaire. Sommet, vu de face, arrondi;
vu de profil, un peu arqué, tronqué à l'extrémité, styles inermes.

Vit aux dépens de diverses Légumineuses: Lalhyrus hirsulus L., Pisum'
arvense L. et P. salivum L., Cicer arielinum L. (Pois chiche). Provoquant des
dégâts appréciables dans l'Inde, dans les cultures de Pois cultivé.

Assez répandu en Provence. Var; Alpes-Maritimes; Vaucluse; Bouches-
du-Rhône. Rare dans les autres régions du Midi.

Décrit de Syrie; se trouve en Italie; Tunisie; Caucase.

13. Bruchus pisor1Jm L., 1758, Syst. Nat.,
éd. 10, I, p. 356. - pisi L., 1767. - salicis
ScoP., 1763. - crucigerus GEOFFR., 178G. _.
sparsus FABR., 1801.- intermedius MOTSCH.,

1854. - lunaris REY, 1893. - uni!asciatus.
REY 1893. - SCHILSKY, I. cit., p. 26. -
SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 373.

Long. : 4-4,5 mm. - Insecte assez varia-
ble de coloration, mais facile à reconnaître.
Antennes aVec les quatre premiers articles
testacés, les autres noirs, transversaux ou à
peine plus longs que larges. Chez le mâle,
l'angle apical interne des tibias intermédiai-
res est épineux; seulement brièvement aigu
chez la femelle. .

Bruchus pisorum L., f1. Pénis allongé, déprimé latéralement, l'ou-
verture apiéale large, circulaire, muni d'un
tubercule sur le bord dorsal. Styles du teg_

men grêles, leur sommet finement spinuleux (fig. 118).

On trouve les. variations suivantes:
v. sparsus F. (v. lunàris REY). - Mouchetures blanches des élytres épar-

ses.et peu apparentes; taches du pygidium absentes ou indistinctes. Pattes
antérièures, surtout du mâle, plus ou moins rousses. .

v. unilascialus REY. - ~lytres revêtus d'une pubesc;ence rousse, uniforme,
la bande transversale bien tranchée. \

Ces variétés ont peu d'intérêt, leurs caractères se retrouvent à divers
degrés chez la forme typique. La v. sparsus plus fréquente en Afrique du
Nord.
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13ruchus trvi FROL., (!.

Vit aux dépens du genre PiBum '1).
Répandu dans le monde entier, vivant surtout dans le Pois cultivé (Pi-

Bum Balivum L.). Cette plante, ne se retrouvant plus à l'état spontané, il
est difficile de fixer exactement le lieu d'origi,pe de cette Bruche que plusieurs
auteurs s'accordent à considérer comme étant l'Asie occidentale.

Ponte au printemps. La larve attaque les grains du Pois après avoir
percé la gousse à l'état jeune; les œufs ayant été préalablement déposés
sur la jeune gousse par la femelle. Il n'existe qu'une seule'génération. La
larve, qui passe par deux phases successives: primaire et secondaire, a été
décrite par CHITTENDENen 1898.

14. Bruchuaeni PROueH, 1799, Natùrforschr., XXVIII, p. 57. -
serlaluB ILLIGER, 1805. - bipunclalus.$uLZM.ANN, 1876. - SCHILSKY, 1. cit.,

p. 27. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 373.
Long. : 3-3,8 mm. - Remarquable

par la présence d'une large fascie blan-
châtre postm'édiane su.r ses élytres et
deux linéoles de même couleur vers le
milieu, sur le 3e interstrie. Le mâle
possède une très petite ~pine ~iguê à
l'angle apical interne des mésotibias.
Antennes semblables chez les deux
seXes: les 5 premiers articles testacé
rougeâtre, les suivants noirs, distinc-
tement élargis à partir du 66• Pygidium
gâs unicolore.

pJnis (fig. 129) cylindrique, allongé,
méat orné à l'apex d'un tubercule
allongé (vu de profil), sinueux, le tuber-
cule obliquement incliné vers l'OUVer-
ture apicale. Tegmen embrassant pres-
que entièrement le lobe médian; les
styles à sommet finement sétuleux.,,

Vit et se transforme dans les Lentilles cultivées et peut-être d'aut~es Légu-
mineuses. France méridionale et centrale, plus rare dans le Nord; Corse :
Ajaccio, un individu (v. D. Hoop, sec. SAINTE-CLAIREDEVILLE).Assez
commun en Provence, Roussillon; assez rare dans le Sud-Ouest, plus rare
encore dans le Centre et probablement accidentel dans le Nord. Allier:
Brofit-Vernet (H. DU BUYSSON); Haute-Vienne: env. de Limoges (/) ;
Seine-et-Oise: Garches, deux individus in copula, au vol, mai 1927 (1).

Observations: On rencontre assez souvent cette Bruche dans des Lentilles
provenant de Syrie. Sa présence dans les cultures de cette Légumineuse ~'8

1. 13.pi.orum, d'après P. DE PEYERIMHOFF, vivrait, en Afrique du Nord, dans les
graines de Pi.um e/alfus BIEBENSTEIN, qui est considéré contme l'ancêtre possible l;le
P. safivum L. J. C. BRIDWELL et J. BOTTIMER ont fait la même observation sur des se-
mences provenant de Tiflis (Caucase)"

"Ps#
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pas été signalée en France. Les individlls capturés en dehors des dépôts,
magasins, etc. sont probablemént échappés des lieux oÙ ils étaient importés
avec la graine nourricière. Je Fài cependant observée, à l'état adulte, 5'\l'r
les' fleurs de Lathyrus tatilolius L. (Pois vivace) à Grasse (Alpes-Maritimes};
il serait possible qu'eUe vive également aux dépens de cette Papilionacée:

15. Bruchua lentis FRÔLICH, 1799, Naturforschr., ,XXViII, p. 57. -
tenUs BOH., 1829. -'- ALLARD.Ann. Soc. ent. Belg., 1868, p. 91. - SAINTE-
CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 373.

Bruehus lenlis FROL.

cylindriqi.e, hyalin. Les
extrémité inerme.

Long.:3-3,5 mIli.-ReVêtement dense,
gris-fauve à peu près uniforme aVec. sur- .les élytres, quelques mouchetures blan-
châtres plus ou moins nettes, SOuVent
muni de deux taches brunâtres, nébuleu-
ses, ~n avant, sur les 3e, 4e, 5e et 6e
inters tries et quelques autres macules de
même nature, confusément réparties Vers
le milieu et en arrière des élytres. Pro-
thorax remarquablement court, suhpa-
raIlèle en arrière, très ~ortement et su brec-
tilignemenl:: rétréci en avant, la dent
latérale trèfs petite. Les articles antentai-
res très transversaux.

Pénis remarquable par son ouverture
apicale lobée à son bord supérodorsal,
et à la présence de deux appendices laté-
raux très grêles (fig. 104). Vue de la face
ventrale, l'ouverture apicate apparaît
échancrée à sa ba&e. Le lobe médian est

styles du tegmen régulièrement arqués, le1,lr

Vit aux dépenS' des Lentilles cultivées.
Assez commWl dans le Midi de la France sur Vicia Lens Coss. et GERM.,

plus rare ailleurs. Observé dani les cultures de LeRtilles des localités sui-
vantes: Seine-et-Oise: Saint-Lambert (I) ; Aube: Romilly (1) ; Allier:
Broût-Vernet (DU BUYSSON); Marne (Reims" Ch. DEMAlSON),Thuisy
(LAJOYE);' Somme ~ Longueau ~CARPENTlER),; Sarrebrück (SAINTE-CLAIRE
DEVILLE).

Europe médidionale et moyenne, Syrie; Égypte; Ét.ats-Unis (1).

1: Plusieurs auteurs, entre autres BEDI!:L (Phyt., vol. V, p, 356) signalent cette espèce
comme introduite aux Etats-Unis, mais BAL....CHOWSKY et MESNIL (Insectes nui.ibIs

, aUX Plantes cultivées, 1936, p. 1263), mentionnent que, malgré son transport dans les
ports, elle ne se serait pas acclimatée dans le Nouveau Monde.
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16. Brucbus braohialia FAHREUS, 1839, ap. SchOnh" Cure., I, p. 79.

pallidicornis MULB. REY, 1858. - ruficornis ALL., Ann. Belg., 1868.
SCHILSKY,p. 29. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 373. .

Long.: 2, 3-2,4 mm. -Pourrait être confondu avec signalicornis GYLL.,
dont les antennes ont la même coloration. S'en distingue nettement, outre

128

o." 131'

139 { ,
.........../

137

FIG. 118 à lM. - Armures génitales mAles de Bruehus. - 118. B. emarglnatus ALL.
(face dorsale). - 117. (faceNentrale). - 118 (profil). - 119. B. ervi FRôL. (face
ventrale). - 180et 1al (prQfll) et tegmen.- 181. B. ullciB MULS.(face ventrale).
- 188et 18. (pro1U)et tegmen. - 185. B. brachialiB FAHRS. (face ventrale).- 188.
(protil).- 187. B. rulipeB HBRBST (face ventrale).- 188 (faee dorsale). - 18t
(prolll).- lM. Pénis (face ventrale) de la subsp. luteicorniB !LLIOBR.

la couleur entièrement ooire des pattes intermédiaires, par l'épine de J'an-
gle interne des tibias de ceS mêmes pattes, tronquée, épaisse, non précé-
dée d'une lamelle antéapicale chez le mâle. La femelle ne possède paa
cette épine. Les articles des antennes mâles sont plus larges que chez signa-
licornis du même sexe, parfois presque serriformes. Les élytres plus courts,

HOFFMANN 4

, "



COLÉOPTÈRESBRUCHIDES

les côtés distinctement pl~s arrondis (oomme ~hez aiomarill$) ~ les-taches
élytrales réduites à de fines mouchetllrea, disposées en fascies plus ou
moins distinctes. Tibias nettement plus arqués.

Pénis a'SBeZ grêle,eylindrique {fig. 135), l'ouverture apicale ainsi que le
tllbercule pigmentés. De' profil, médiocrement arqué ~ sommet à pointe
épaisse, flexueuse, émoussée. Tegmen à styles arqués, inermes:

Vit sur les Vesces, en particulier Vicia villosa ROTH. et Vicia saliva L.
France méridionale et centrale et çà et là dans plusieurs localités du Bassin
de la Seine où il est très rare. .

Gironde: env. de Bordeaux {G. TEMPÈRE) ; Var: Toulon (GUÉRIN) ;
Bouches-du-Rhône: Les Camoins (1) ; Seine-et-Oise: Coignières, sur Vicia
villosa ROTH., en juin 1922 et ex-larva en avril 1923 ; Seine-et-Marne: Mor-
mant, sur Vicia cracca L~ (1). •

Corse. Région méditerranéenne : Algérie, Italie, Grèce, Asie-Mineure,
Europe' Centrale.

Introduit récemment aux Etats-Unis où il commet de gros dégâts dans les
cultures de Vesces fourragères. -

Plusieurs parasites de cette Bruche, en Amérique, sont cités par BRIO-
WELLet BOTTIMER; ce sont pour la plupart des Hyménoptères Chalcididae.

17. BruchusulicisMULS. REY, 1858,ûp.,
VIII, p. 33. - SCHILSKY,1. cit., p. 30. -

. SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 373.
Long. ; 3-3,2 mm. - Insecte oblong, à

côtés à peine arqués. Prothorax assez
.court, assez fo~tement denté, fortement
et rectilignement rétréci en avant, sub-
parallèle derrière la dent prothoracique,
aVec une tache antéscutellaire gris-blan-
châtre. Revêtement composé de poils
squamuleux d'un gris doré, denses, mas-

, quant les téguments. Les élytres, aV,ec le
3e interstrie muni de trois (parfois seule-
ment de deux) linéoles brunes, suivi~s
d'une lihéole blanchâtre et de quelques
taches sombres mal délimitées sur les
côtés: Parfois on observe une vague fa scie

Bruchus uliets M.ULS. REY, ~. 15ubapieal-e composée de très fines mou-
chetures gris clair. Les taches sombres

. des côtés peuvent, dans certains cas, être
réduites à d'étroites linéoles comme celles .du 3e interstrie.

Les cinq premiers et le dernier article des antennes testa'Cés chez la fe-
melle ; les trois premiers roux, les autres noirs chez le mâle. Celui-ci pos_
sède aux mésotibias une dent apicale interne" tronquée. Pattes antérieures
testacées, les autres noires (sauf les tarses .des intermédiaires roux).
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Pénis (lig. 132) grêl~, rétréci sensiblement lur les côtés. Sommet en
ogive. Tegmen embrassant le lobe en grande partie; styles droits, non
arqués, coudés à angle droit, inermes au sommet.

Vit sur Calycolome spinosa L. et Ule:cparviflora POURR.
Espèce méridionale, ne paraU pas remonter au-dessus du Nord de la Pro-

vence. 'fiés abondante dans le Var ~Hyères, Fréjus, Saint-Raphai!l, Puget-
sur-Argens où elle v..itsur les Calycotome et sur les Ule:c; Alpes-Maritimes:
Golfe-Juan, Ile Saint-Honorat, La Bocca sur les Calycotomes, Coursegoules,
Gorges-du-Loup, etc., en battant Genista cinerea D. C. 1; Vaucluse: Avignon
(REY).

Europe méridionale; Syrie (d'après BAUDI); Algérie: Teniet el Haad
(BEDEL).

18. Bruchus viciae OL., 1795, Ent. IV, p. 79. - njgripu GYLL.,1833. -
SCHILSKY,J. cit., p. 31. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cat., p. 373.

Long.: 1,8-2 mm. - Ressemble à alomarius L. quant à la forme et à
la coloration du corps. S'en distingue par les caractères sexuels secon:
daires mentionnés au tableau. En outre, la dent du prothorax est bien
distincte, alors qu'ellé est nulle ou indistincte chez alomariuB. Les anten.
nes ont les deux ou trois premiers articles d'un roux ferrugineux, le
premier parfois obscurci (chez a14marius les quatre premiers articles
sont franchement testacés et bien plus longs, surtout le premier. Par
contre les autres articles sont plus élargis que chez viciae).

Pénis assez court, robuste, à sommet enflé, tuberculé, l'ouverture api-
cale circulaire. Vu de profil, médiocrement courbé ;tegmen large, les styles
arqués munis à leur sommet de très courtes soies (fig. lOS).

La v. Fahraei GYLL.,mentionné par REY comme appartenant à cette
espèce, doit être réunie à alomarius. Le caractère donné par celui-ci, con.
cernant l'obscurcissement de la base des antennes, se retrouve chez de
nombreux individus.

Vit sur Vicia léiiuifolia ROTH.(éclos des gousses de cette plante"provenalit
de Saint-Raphaël (Var) en mai 1940).

France méridionale et centrale, remonte jusqu'en Alsace. Très rare dans
le Nord et le Nord-Ouest (1).

Var: Le Lavandou, Forêt du Don (H. BROLEMANN); Landes (PERRIS);
Pyrénées-Orientales: Collioures (LÉVEILLÉ); Bouches-du-Rhône: La Sainte-
Beaume (GRENIER);Alpes-Maritimes : Antibes« La Gal'oupe D (J. GAN-
DON).

19. Bruchus rufipes HERBST,1783, Archiv., IV, p. 29. - nubilus BOH.,
1833. - ervi MOTSCH.,1854(nec FROLICH).- gullaüs REY, 1893. - minor
REY, 1893. - ppicaluB REY, 1893. -flavicornis REY, 1893. - melanar-

1. N'ayant pu voir les spécimens qui m'ont été annoncés comme provenant de plu-
sieurs localités de ces régions du Nord et du Nord-Ouest, j'ai préféré ne pas 1611mention-
ner par mesure de prudence.

-'
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BTu.ehus Tulipes HERBST, rS.

thrus DONIST., 1921. - SCHILSKY,p. 32. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, CaL,
p.373.

Long. : 1,5-2,5 mm. - Espèce assez variable, mais cependant bien re-
.connaissable à sa forme subcarrée et à son système de coloration élytral.
La fascie du tiers postérieur est plus ou moins distincte, toutefois une pe-
tite tache flavescente, isolée, située vers le milieu, sur le 3e interstrie, reste

invariable. Le mâle possède une large. dent'
bifide (fig. 45) à l'angle apical interne des
mésotibias. Les cinq premiers articles des
anlennes sont testacés chez les deux sexes
dans la forme typique. Le pygidium est
d'un gris uniforme.

Pénis (fig. 137) allongé, mince, légère-
ment asymétrique, un peu renflé au som-
met, ouverture apicale ovale, munie à sa
partie supérieure d'un tubercule étroit.
Vu de profil, grêle, arqué, le tubercule
apparatt sous la forme_ d'un appendice
incliné. Tegmen n'embrassant que la par-
tie dorsale du lobe, styles assez arqués,
inermes. Pénis de la subsp. luleicornis
(fig. 140) peu différent, un peu plus court,
le sommet un peu moins étroit, l'ouverture
apicale moins oblongue.

subsp. luteicornis ILL., 1794, ap.(Schneider,(Neu. Mag., p. 619. - Ilaui-
cornis REY, Ech .. 1893. - SCHILSKY, p. 34. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,
Cat:, p. 373.

De taille plus petite, de forme plus conveKe, avec les antennes constam-
ment testacées. Considérée par de nombreux auteurs comme espèce dis-
tincte. Le Catalogue Sainte-Claire Deville la mentionne comme telle. Je ne
puis me résoudre à la séparer du rulipes pour diverses raisons : Pénis
identique (fig. 140), même distribution géographique (sauf en Algérie où,
d'après BRDEL,elle n'existerait pas). En outre, je l'ai obtenue mélangée à
la forme typique d'éclosions provenant de graines de Vicia cracca L. A
signaler que je n'ai vu aucune femelle de cette forme, tous les exemplaires
examinés étaient des mâles.

REY a décrit dans l'Echange, 1893, un certain nombre de variétés de cette
espèce:

v. guttulis REY. - Forme plus ramassée, moins parallèle, plus convexe,
avec de légères mouchetures grisâtres.

v. apicatus REY. - Dernier article des antennes roux.
v. minor REY. - Très petit. taille du griseomaculatus GYLL.
v. {lauicornis REY. - Antennes entièrement testacées.
Ces variétés ne sont que des variations individuelles de peu de valeur;

flauicorni$ doit être réuni à la subsp. luteicornis.
Vit sur Vicia saliua L., Vicia cracca L. et sans doute sur d'autres espèces

du genre.

"', ,'$;'
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.Toute la France, très commun.
Europe; Caucase; L~nkoran; Nord de l'Afrique.
Cette Bruche a de. nombreux parasites parmi les Chalcididae : Entedon

Penthells WALK., Semiotellus varians WALK.,Plerotnalus micans NEES. Et
un prédateur: Cerceris labiata F.

20. Bruchua lriseomaculatus GYLL.,1833; ap. SchOnher, Gen. Cure.
l, p. 66. - exigu us ROSENH.,1856, p. 192. - SCHILSKY,p. 35 . .:..-SAJNTE~
CLAIREDEVILLE,Cat., p. 373.

La plus petite de nas espèces dans le groupe
des Bruchus vrais. Sa taille atteint rarement
2 mm. Se reconnatt à sa forme courte, subarron-
die, son prothorax presque inerme latéralement,
à tache antéscutellaire peu tranchée. Les élytres
sont ornés, au tiers postérieur, d'une vague fas-
cie et de quelques très petites taches claires,
confusément réparties sur le disque.

Pénis (fig. 123) très petit, hyalin, progressive-
ment élargi de la base au sommet, tubulaire,
l'apex, vu face dorsale, avec un faible tubercule.

Vit et se développe dans les fruits de Lotus
l.lliginoslU1SCHLKR.Obtenu d'éclosion le 2 mai 1931
des goussesde cette plante, provenant de Chevreuse Bruchus gri8eomaculaflJl
(Seiné-et-Oise). Vivrait également, en France, sur GVLL., d'.
Vicia tetrasperma MOENCH,d'après SAINTE-CLAIRE
DEV.fLLE(Cat. Col. de la Corse, p. 403).

Toute la France; Corse. Signalé de nombreuses localités du Bassin de
la Seine. Plus fréquent dans les régions méridionales.

Europe moyenne et méridionale : Espagne, Italie, Sardaigne, Algérie.

21. Bruchua tessellatua MULS.REY, 1858, Op., VIII, p. 38.
Long. : 3-3,8 mm. - Aspect d'un BruchidiuB à cause de la forme de son

prothorax à peine plus long que large et de sa dent latérale dont la pointe
est inclinée vers le plan inférieur, au lieu d'être perpendiculaire à la marge
prothoracique, ce qui ne la rend visible que de côté; vu de dessus, le pro-
thorax paratt inerme. En outre, les angles postérieurs de cet organe sont
très aigus, prolongés et divergents ; en avant les angles antérieurs sont
assez largement arrondis. La dent prothoracique est située vers le tiers
antérieur, les côtés, après ceIle"'Ci,sont sensiblement obliques, ce qui fait
parattre le prothorax subconique. Corps ovale-oblong, un peu convexe,
les épaules effacées, les côtés des élytres légèrement arqués vers le milieu.
Revêtement composé d'une pubescence grisâtre. Prothorax unicolore,
sauf une vague moucheture antéscutellaire blanchâtre. glytres avec des
taches obscures, disséminées, plus ou moins apparentes; sur les côtés du.
milieu deux taches noires, arrondies, bordées de clair. Pygidiumgris clair
uniforme. Antennes semblables dans les deux sexes, aussi longues que la
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moitié des élytres, graduellement élargies à partie du 5e article, les cinq
premiers articles testacés, le 5e parfois un peu obsqurci, d'un ferrugineux

foncé; le 2e un peu plus long que large;
le 6e et le 7e légèrement, les se, ge et lOe
plus fortement transVersaux ; le dernier
ovalaire. Pattes antérieures testacées,
sauf l'extrême base des fémurs et les
tarses noirs ou seulement rembrunis;
les intermédiaires noires avec les genoux
et les tibias' ferrugmeux plus ou moins
obscurs, les tarses parfois testacés; les
postérieures entièrement noires, leurs
cuisses dentées.

Espèce méconnue et bien valable, pa-
raissant spéciale à la Provence et très
rar~. Mœurs inconnues.

Hérault: Montpellier: type (MULSANT) ;
Var : Saint-Cassien-des-Bois, en battant
Cytisus tri/lorus L., en mai. Environ de
Toulon (GUÉRIN !).

Bruchus fessellafus MULS. REY/,~. Observation. _ Ainsi que l'indique
l'auteur, cette espèce a des rapports de

ressemblance avec Bruchidius murinus. Elle ne peut se comparer à
aucune forme du groupe Bruchus et.son emplacement parmi les espèces de
ce genre ~st assez malaisé à fixer. Je n'ai, en ma possession, que des femelles.

Subgen. Bruchidius SCHILSKY, Kaf. Eur., XLI, 1905, p.S.

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Antennes au moins av.ec un ou deux de leurs premiers articles roux,
mais parfois en dessous. . . • . . . . . • . . • • . . . . . . • • . . • . • • • • . • • • . 2.

- Antennes entièrement noires (1}, longues, le plus souvent en scie
surtout chez les mâles. Pattes entièrement noires............ 17.

2. Pattes intermédiaires avec, au moins, les tibias testacés (1). . • • • 3.
- Pattes intermédiaires toutes noires. Revêtement dorsal dense d'un

grisâtre uniforme, parfois légèrement nuageux .. ; ....•.. :. . • 13.
3. Antennes très longues, dépassant longuement la base des élytres,

surtout chez les mâles, gén~ralement serriformes (fig.l3) même chez
les femelles, dès le 4e ou 5e article (a). Angle apical interne des tibias
postérieurs non. ou très brièvement spiniforme...... . . . • • . . . 4.

1. Ghe~ marginalia F., les 3 premiers articles apparaissent parfois rougeâtres à taux
Jour. mais non franchement testacés.

2. Che:l:obscuripes GYL~"les tibias intermédiaires sont d'un ferrugineux obscur.
3: Sauf ehet une espèce = atylophorn8 DAN.,dont les articles sont subperfoIiés.
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- Antennes dépassant il. peine la :boasedes élytres et.ne s'élargissant qu'à
partir du 6e article; les artieles suivants serrés, plus ou moins trans_
versaux, mais non serriformes (fig. 11). Angle apical interne des tibias -
postérieurs muni d'une assez longue pointe en forme d'épet'o.n (calca-
riforme), (fig. 48). Long. ~1,5 à 2,5 mm.................... 10.

4. Fémurs antérieurs et intermédiaires, au moins en partie, roux ou
testacés •...•.... . . . . . . . . . • . . . • . • . . . . • • • • • • . . • • . • • • . . . • • . 5.

- Tous les fémurs noirs en entier. Antennes à 1e~article teinté de noir
en dessus. J!lytres assez allongés" plans, à pubescence gris jaunâtre
ornée de vagues macules brunâtres et gris clair (~ : antennes serrl-
formes, dentées dès le 4e article (fig. 13). 1erarticle des tarses inter-
médiaires simple dans les deux sexes. Long. ~2-2,8 mm , .
. . . . . . . . • , . . . . . . . . . •. . . . • . . • . . • . •. • . • . . . . .• •. . . . 15. muriDUS.

- Très semblable d'aspect au précédent mais antennes épaiBSesà arti-
cles subperfoliés, non dentés dans les deux sexes. ~lylres.d'un gris
d.oré, aVec une falilCieen chevron, plus ou moins distincte (1er article
des tarses intermédiaires muni, à son sommet ventral, d'une apophyse
styliforme, fine, droite et subperpendieulaire chez le mâle (fig. 47).
Long. : 2,8-3 mm.......................... 16. atJlophorus.

o. Antennes à 2e et 3e articles égaux ou subégaux dans les deux sexes
(fig. 8)...•.. " . . •. • . •• . • . . ••• . •. • . •. •. . •. •• . • •. . • . . . . . • • 7.

- Antenntls à 2e article de trois à quatre fois plllS court que le 3', dans
les deux sexes (fig. 9)............ • • . • • • • • . • . . . . .. . . . . . • 24 .

- Antennes à 2e article deux fois plùs court que le 3e dans les deux
seXes(fig. 7) . . • • . . . • •. . . . . • • . . • . • . . . • • . . • • . . • . . • • • • . . . . • • 6.

6. Élytres aVec une tache latérale noire occupant une partie' des côtés;
vestiture blanchâtre et fauV'e; suture plus ()oumoins largement rousse.
Pattes postérieures noires. Les huit derniers ulicles. des antennes
noirs chez le mâle et la femelle (forme typique) ou seulement les cinq
derniers chez.certaines lemelles. Long. : 2-2,6 mm. 12. 'bimaeulatua.

- Élytres d'un gris fiaV'euniforme à reflets un peu soyeux, la pilosité
subsquamuleuse. avec parfois de vagues linéoles plus pilLessur les
3e, 58 et 7e interstries. Pattes intermédiaires nODtestacées, mais d'un
ferrugineux ohseur. Antennes ]Jloins fortement aerrifonnes.' Long. :
2.8-3 mm................................ .... 10. obscuripes.

7. Élytres ornés de tache& ou dessins divers. • • • . • • . . . . • • . . . . . • 8.
- Élytres sans taches ni dessins quelconques .•......• , •. •. . . • 9.
8. Élytres à vestiture composée d'une pubescence serrée uniformément

gris roussâtre, sans mélange de taches plus clairesou plus fondel ; la
région humérale SOuV'entdénudée; les côtés, dans la partie moyenne,
occupés par deux taches noires assez larges, bien délimitées; l'apex
souvent teinté de FOUX doré. ADte.nnes à artielee 58 à ge à peu prM
de même largeur dans les deux sexes. lenr coloration identique ~
varius' typique. Long. : 1,8-2 mm..... . .. . .. . .. . •. . 18. diBPllr.
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- Élytres ,à pubescence grise et rousse aVec de nombeuses petites
taches linéaires blanches et noires disposées. en damier. On observe,
Vers le premier tiers basal, des petites taches noires allongées placées
transversalement sur les 3e, 5e et 7e interstries ; chacune de ces
taches est. précédée. d'une macule blanche plus courte. Les côtés,
v~rs le milieu, largement noirs, on y observe plusieurs petites taches
claires. Antennes mâles robustes, articles 6 à ge subégaux en largeùr ;
progressivement élargies du 5~ au 1O~ article chez la femelle.
Col~ration des antennes variable: articles ge à 11e roux chez le mâle,
les trois précédents noirs, parfois le 8e également roux. Le dernier
article est roux chez la femelle. Ou encore antennes testacées dans les
deux sexes (v~ nebulosus OL.) (1). Long. : 1,8-2 mm ... ~.. 19. varius.

- Élytres d'un gris nébuleux .. Antennes et pattes entièrement rousses,
sauf la base du fémur postérieur noire. Long. : 1,8-2 mm. (2).
.... ......•...... . 20. imbricornis.

9. Élytres à vestiture dense, gris doré uniforme. Fémurs antérieurs
et intermédiaires noirs dans leur première moitié basale, ceuX de la
dernière paire entièrement noirs ainsi que les tibias. Long. : 1,5-
2"mm.. . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 21. tibialis.

- Élytres à revêtement léger, composé de poils gris très fins ne masquant
pas les téguments noirs. Prothorax conique oblong. Élytres étroits,
allongés, subparal1èles. Fémurs intermédiaires en partie obscurcis.
Long. : 1,6-2 mm ........ ~....................... 22. longus.

10. Prothorax court à côtés nettement arqués........... ...•.. . 11
- Prothorax subconique, presque aussi long que large, les côtés faible-

ment arqués. Forme du corps subovalaire. Coloration d'un gris foncé
aVec quelques petites linéoles blanchâtres et brunâtres sur les élytres.
Pattes postérieures entièrement noires (forme typique) ou avec l'ex-
trémité des tibias testacés (v. picipes GERM.). Long.. 29. seminarius.

Il. Antennes au moins en partie noires, jamais rousses en entier ou, dans
ce dernier cas, pattes postérieures non entièrement noires ... ~ .. 12.

- Antennes rousses dans les deux sexes. Pattes antérieures et intermé-
diaires d'un roux franc (sauf les tarses plus ou moins noirâtres), les-
pattes postérieures noires. Prothorax campanulif-orme (fig. 35) aussi
long que large. Élytres oblon$s à revêtement assez dense, gris rous-
sâtre, d'aspect soyeux. Ponctuation du prothorax variolique et visi-
ble à travers la vestiture. Long. : 2-2,5 mm.. . . . . . . . . . 8. gilvus.

12. Forme trapue, mais élytres faiblement arrondis latéralement. Colo-
ration variable, le' plus souVent d'un gris sale aVec quelques mouche-

1. Certains individus de la v. nebulosus OL.peuvent, aussi bien que la forme typique,
avoir les premiers articles des tarses postérieurs tantôt roux, tantôt noirs ou noirâtres.
HOFFM., Bull. Soc. Sc. nat. de Seine-et-Oise, 1937, p. 7.

2. Je considère imbricornis PANZ, comme une race biologique de varius.
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tures plus pâles sur ]es élytres. Pattes postérieures ordinairement
noires avec le sommet des fémurs rouge testacé. Les cinq ou les six
premiers articles des antennes roùx; le 1er non obscurci.. Parfois
pattes postérieures et antennes testacées, la vestiture é]ytrale uni-
formément pâle (v. velaria FAHRs.).Long. : 2,3-3 mm ..........••..
. . . . . . . . . . • . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . . 26. lividimanus.

- Forme courte, arrondie; d'un gris doré à peu près uniforme, les cinq
premiers articles des antennes roux, le 1er un peu obscurci sur ]e
dessus. Fémurs intermédiaires brun ferrugineux. Pattes postérieures
noires, ]es tarses des trois paires noirs. Long.: 1,8-2 mm .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .•.. . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 28. Mulsanti.

13. Antennes longues, dépassant de beaucoup]a base des élytres, et plus
ou moins serriformes chez ]es mâles. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 14.

-. Antennes épaisses, assez courtes, ne dépassant guère ]a base des
élytres, semblables dans ]œ deux sexes, non serliformes, élargies
à partir du 5e article. Prothorax finement et confusément ponctué.
large et court, arrondi en avant. É]ytres ]argement.ova]aires,. assez
convexes, d'un gris foncé uniforme. Pattes noires, très rarement
les genoux èt les tibias antérieurs roussâtres. Angle apical interne des
tibias postérieurs muni d'une épine assez longue. Espèce assez va-
riah]e, ]a vestiture parfois vert olivâtre, ou jaunâtre, soyeuse. Long. :
1,7"2,3 mm..... ,.............................. 27. Iasoiatal.

14. Revêtement des élytres et du prothorax unicolore masquant les té-
gumen ts , . . . . . . . . • . . . ... . . . . . . . . . . . . . 23 .

- Revêtement. é]ytra] et prothoracique léger, ne masquant pas le fond
des téguments 15.

15.. Pattes antérioures, en partie testacées. Long. : 1-1,6 mm .
.. . . . . . .. . . . .'. . •. . . . . . . . . . .. . . .. . . . . .. . . . 25. IIericatal.

- Pattes entièrement noires ........•.....•.......•.. "...... 16.
16. Les trois premiers articles des antennes roux en dessous, noirs en

dessus. celles-ci longues, pectinées à partir/du 4e article chez]e mAle.
1nsecte oblong. à épaules marquées, à revêtement é]ytral nébuleux;
Prothorax conique, faiblement arrondi latéralement, à 'ponctuation
serrée, peu distincte. Long. : 2,5-3 mm.............. 11. DaDUS.

_f Les 2e et 3e articles des antennes roux sur le dessus, celles-ci un peu
moins longues et moins fortement pectinées que chez ]e précédent.
Insecte plus pubescent, à pilosité plus claire, avec une petite tache
bl anchAtre anté- et postscutellaire. Prothorax conique, assez forte-
ment arrondi latéralement vers son milieu, brusquement rétréci en
avant, ]a ponctuation moins serrée, très nette. Taille variab]e:-
1-2,8 mm. ...•.............••..•.•.....•...•. 17. loveolatal.

- Les quatre premiers articles des antennes !Yux sur le dessus, celles-ci
faiblement pectinées. Insecte de petite taille à épaules effacées ; ]e8
élytres subcarrés peu convexes, à revêtement grisâtre, assez léger. ne,
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voilant pas les téguments. Prothorax subconique, non ou faiblement
arqué latéralement, à po~ation très fine. Long. : 1-1,5 mm .
•• • • ••• • • •. • • •. • . • • . . •. • . •• •. . • . . •• . . . • • . 24. perp&l11Ùus.

17. Élytres à !evêtement plus ou moins d~nse, ~ntièrement d'un gris
cendré unicolore ..•.•....... ',' • • . • • . . • . . • . • • . . . .• . . . . . • • 18.

- Élytres gris,ornés, sur les côtés et au sommet, de très larges taches
d'un beau noir. Prothorax noir, avec une large tache antéscutellaire
grise. Long. : 2-2,8 mm.. ..•...••..•..•...•• 2. marginalis.

18. Élyt.res ~ntièrement noiFS, sans callosité verrucifo-rme distincte à la
• base du ,5e interstrie (1) '. .. . • • • .. • .. • • • • .. . • • • • 19.

~ Élytres le plus souvent ornés de deux taches rouges,plus ou moins
allongées et plus ou moins visibles. Parfois distinctes seulement à faux
jour, rareme.nt absentes. Ou élytres entièrement rouges sans trace de
coloration noire, ou 8OOl!ementavec la partie scuteUaire noire. Antennes
du mâle brusquement pectinW à p#rtir du 3e article. Base du 5e in-
terstrie avec une callosité verrucifarme. Long. : 2,5-3,2 mm ..... __.
•••• ••••. •• . •. ••. . •. . •.. •. . . . . • . . . . . . . . . . '" . . 6. biguttatus.

19. Prothorax avec un sillon médian entier, très distinct. Insecte noir,
mat ou à peine luisant, à pilosité apparente quoique très légère et ne
voilant pas les téguments. Corps oblong. Prothorax Ilubconique.
Interstries fineme»t, mais très distinctement, chagrinés. Antennes
médiocrement dentées dans les- deux seXes. j les artieles plus serrés.
Long. : 3,5-4 mm........ . .. . . . . . . . . . . . • ••. . ..' 7 holosericeus:

- Prothorax sans sillon médian entier. . . . . . • . . . . . . . • . . . . . . . .. 20.
20. Corps brièvellUfnt ovale. Noir briHant, pilosité excessivement COurte

et peu distincte. Prothorax court muni, parfois, d'un fin sillon abrégé
en avant. Interstries' à microsculpture seulement visible à, un
certain grossissement. - Antennes très robustes, fortement dentées
chez le mâle, moins chez la femelle. Long. : 2-2,5 mm.... 5. nudus.

- Corps oblong, plus ou moins allongé, sans trace de sillon protho-
racique •••••.••..•• .'. • • . . . • . . . . . . . . . . . . . • • . . . . . . . . . . . . 21 .

21. Prothorax il ponctuation composée de points plus fins et de points
larges presque oeeUés. Insecte noir, il r~vêtement plus dense, mas-
quant, en. partie, les. tégument~. Corpa oblong (fig. 152 A), épaules
effacées ; callosité humérale distincte, Prothorax conique à côtés
presque droits ou à peine arqués. Antennes nullement seiTifo~t's.
Long.: 1,9-2,8 mm .•.•............ :.......... 3. unicolor.

-, Prothorax à ponctuation régulière, plus serrée. Revêtement moins
dense:, ne voilant pas les téguments. . • . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . 22.

22. Élytres à côtés visiblement curvilignes, nullement parallèles. Taille
plus petite que le précédent, dépassant-rarement 2 mm. {forme ty-

1. Si l"on tient compte de la marge étroite de la suture il s'agit du 5- interstrie et non
~u 4" comme l'indiquent différents autems.
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pique). Parfois élytres moiJl&ovoJda ; pilosité plus rare. Taille très
petite: 1-1,3 mm. (v. miullu. BoB.) (1)... .••••••• 4. debilis .

.- Élytres bien...moins conveXes; forme plus allongée; les côtés subpa-
rallèles. Prothorax nettement conique ; épaules bien marquées dé-
p8l8ant plus nettement la largeur du prothorax à sa base. Long. :
1-1,6 mm •..•.. : •..••.•...... :................. 23. pauper.

23. Prothorax en cÔneallongé. environ moitié plus long que large. à côtés
subrectilignes, à ponctuation masquée par le revêtement très serré.
Insecte étroit, elliptique, recouvert d'une pubescence subsquamuleuse,
dense, d'un gris flave uniforme. Antennes à quatre premiers articles
roux. Base du 4e interstrie des élytres avec une petite saillie verruci-
forme souvent dénudée. Long. : 1,8-2,2 mm. (forme typique). Parfois
antennes, surtout che7.le mâle, avec les articles 4 à 10 plus nettement
dentés. Taille plus forte: 3-3,5 mm. (v. eryngii Bws.). 9 cill8rascens.

- Prothorax moins étroit, visiblement arqué latéralement, les angles
postérieurs plus courts. Antennes avec seulement les deux premiers
(rarement le 3e) articles roux en dessous. Long. : 1,8-2,5 mm .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . .... . . . . . . . . .• .'.. . 1. canlnus.

24. Prothorax à points assez gros, serrés. Revêtement élytral assez dense
à squamules piliformes brunes et roux doré, masquant, en partie,
les téguments. ~lytres ornés de deux fascies transversales de taches
grises. Prothorax avec une tache antéscutellaire gris flave, flanquée
latéralement de deux taches basales de même couleur. Une tache post-
scutellaire s'étendant plus ou moins sur la suture. Pygidium gris en
entier ou portant deux taches brunes médianes. Pattes pOstérieures
à tibias rougeâtres, parfois assombris,lesfémufs noits ; les deux paires
antérieures testacées. Antennes mâles'noires, avec le 2e article roux ;
chez la femelle, assez souv~t, les trois premiers articles roux. In-
sectè variable, parfois avec deux taches rouges plus ou moins étendues
sur les élytres. Long. : 3,5-4,5 mm................. 13.;fOeo&aI.

- Prothorax à points plus petits, peu distincts. Élytres brillants à revê-
tement gris très léger, ne voilant pas les téguments noirs, avec deux
courtes fascies de poils gris clair situées vera la moitié a:.piea.lt:, for-
mant une lunule sur chaque élytre. Parfois ces faseies réduites à une
petite tache linéaire sur le 3e intentrie et à une macule sur les 7e, S'
et ge interstries, suivies d'une tache antéapicale en aœent cireon-
flexe ; œs tache& plus blanche& que dans la forme typique. Tache
postscutellaire nulle ou indistincte. Une tael1e antéscuteUaire tris
tranch~. Pygidium noir avec denx taches basales blanches. An-
tennes mAIe6 etfemeUes noireuvec le8 deux ou trois premieraarticlee

1. La diflérence de l'organe copulateur (fir. 168), en dehors de la forme du corps
chez deblu GYLL. (cl8fi BEDEL nec F.l (tig. fU B) constitue un caractère suftlsant potn'
Je séparer de unicolor OL. et l'~lever au rang d'espèce.

,
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roux; les articles 7 à 11 plus fortement dentés chez les mâles. Les
deux premières. paires de pattes rousses, les postérieures noires ; ou
les trois paires avec les tibias rouges, les fémurs restant tout noirs.
Insecte très variable, plus petit que le précédent. Long.: 2-3.mm ....
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ~. . . . . 14. meleagrinus.

1. Bruchidius caninus KRAATZ,1869, Berl. Ent. Zeit., p. 334. - uni/or-
mis BRIS., 1866. - sordidalus ALL., 1883.-? angustulus MOTS.,1874. -
SCHILSKY,p. 39. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cat., p. 373.

Long. : 2,3-2,5 mm. - D'un gris uniforme; prothorax conique à côtés
sinueux, distinctement arqués vers. le milieu, les angles postérieurs en
pointes brèves un peu divergentes; élytres oblongs, deux fois et demie
environ aussi longs que le prothorax, les épaules peu marquées, les côtés
subparaIIèles. Revêtement' en entier composé de squamules grises, dense-
ment appliquées. Stries élytrales fines, bien distinctes. On observe, vers le
premier tiers des élytres, une petite tache nébuleuse, brunâtre, sur le
3e interstrie.

Pénis (fig. 141)' à' lobe progressivement élargi de la base au sommet,
tubercule .apical situé avant l'extrémité, dans l'ouverture même du pénis.
Vu de profil, le lobe est droit, à peine sinueux. Apophyses basales' droites,
dans l'axe du pénis. 'Styles presque rectilignes jusqu'au sommet courbé,
cilié.

La v. sordidatus ALL.,Ann. Belg., 1883, p. 6, s'applique à des individus de
taille plus grande, à pubescence plus claire et à petites taches un peu plus
obscures, quoique peu distinctes.

Vit dans les graines de Bonjeania hirsuta REICH (Papilionacées).
Eclosions :fin avril à début de' mai, de. gousses récoltées en février 1
France méridionale : région méditerranéenne, très rare. Corse : Bonifa-

cio. Alpes-Maritimes : Auribeau, Pégomas ; Var : Tanneron.
Europe méridioùale ; Syrie.

2. Bruchidius marginalis F., 1777, Gen. Ins., p. 212. - marginellus F.,
1792. - persicae WALCKENAER,1802. - myobromae MOTS.,1874. - SCHIL.
SKY,l. cit., p. 40. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cat., p. 373.

Long. : 2,8-3,2 mm. - Prothorax conique,.à peine arqué latéralement,
les angles postérieurs, aigus, divergents; noir avec une tache antéscutel.
laire triangulaire gris doré clair ou gris flavescent. .

Élytres sur le disque, en grande partie de cette même couleur, ornés
sur les côtés et au sommet de larges taches noires. Dessus plan; les épaules
assez accusées, les côtés à peine arqués. Antennes noires, brusquement
serriformes, chez le mâle, à partir du 4e article; progressivement élargies,
non serriformes chez la femelle. Chez certains individus les trois premiers
articles des antennes, vus par transparence, sont d'un brun ~ougeâtre.
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Bruchidius marginaZis F., ~.

~nis très fortement élargi de la base au sommet (fig.144), obtusément
lt'lTondi à. l'apex muni d'un ,fort tubercule; apophyses basales présentes.
Tegmen embrassant la base de la face dorsale j styles épais, à. peine arqués,
leur sommet coudé, sétuleux. ,

Vit et se développe dans les gousses.
de Astragalus glycyphillos L., les éclosions
ont lieu successivement de juin à sep-
tembre.

Abond,ant par places, dans de nom.
breuse localités du Bassin de la Seine, plus
rare dans le Midi, saut dans le Sud-Ouest.

Toute la France, Europe moyenne jus-
qu'au» Alpes.

3. Brachidias anicolor OI,.., 1795, Ent.,
IV, p. 79. - olivaceus GERM., 1824, Sp.,
p. 183. - virescens BoH., 1839, Sch., V,
p. 62.-canusGERM., 1824 (nec SEIDLITZ),
Sp., p. 183.-lulescens BLANCHARD,1844,
Ann. Soc. ent. Fr., p. 84. - calabruB
BAUDJ,D., 1887, p. 66.-calabrius SCRIL-
sKY,K.E.,l905.-analolicuB PIC, L'Ech.,
1904. -ScHIL8KY, 1. cit.,p.40.-SAINTE-

. CLAIREDBVILLE,Cat., p. 373 (1)\
Long. : 1,9-2,8 mm. -Insecte assez variable quant au revêtement plus

ou moins dense, tantôt d'un gris olivâtre, tantôt gris jaunâtre et même
gris cendré clair. Reconnaissable à la fOrIIle de son corps oblong, à côtés
peu arqués, à. la po~ctuation de son prothorax composée de points plus
gros et presque ocellés mélangés de points simples, plus petits (fig. 1&2 C).
Revêtement unicolore voilant à peine les téguments. Prothorax nettement
conique, sans sinuosité latérale appréciable j les côtés subrectilignement
atténués de la base au 8OmQlet.Antennes noires, faiblement dentées, à
articles médiocrement transverses chez le mâle; simples à articles nulle-
ment transverses chez la femelle. Les huit derniers artichls recOUverts
d'une fine pilosité grise, appliquée.

Pénis subcylindrique, un peu renflé à l'extrémité, l'apex conique avec
une sorte de saillie verruciforme obtuse, très courte. Tegmen à base échan-
crée, appliquée sur la face dorsale, laissant libre les deux branches des styles
qui embrassent en partie la base du lobe médian sur sa face ventrale.
Les styles épais, sinueux, leur sommet.en bourrelet épais. garni de soies
rigides assez longues (fig. 147).

1. BEDEL (Phy'., vol. V, p. 361»réunit par erreur unicolor ÛL. il cisfi F. 1771>,Syst.
Ent., p. 65, qui est une tout autre espèce. Cisti BEDEL, par contre, est synonyme de
debili. GYLL.; c'est ce dernier nom qui doit avoir la priorité.
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Vit sur Onobrychu saliva LAM.
Toute la France' et la Corse, abondante par endroits, surtout:sur les sols

caleaires; très rare en sols granitiques.
Europe occidentale, moyenne et méridionale ; Algérie.

4~BruclûdiUldebilia GYLL.,'l833, ap. SchOnherr, l, p. 53. - misellus
BOH., 6eh., l, p. 56, 1833. -cieli BAUDI,.D:, 1887, p. 72. - cisti BEDEL
(nec~F.), 1889, Bass. Seine, p. 365. - misellus MVLS.REY., Op., VIII,
p. 17. - canus auct. (nec GERM.).
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FIG. 141 à 151. - Organe copulateur de Bruchidiu8. - 141. B. callinus KRAAT.
Pénis (face ventrale). - 142. {proftl). - 143. Spicule ventrale. - 144. B. ma1'ginalis
F. Pénis '{face ventrale). - 145 (profil). - 1406.Sommet du lobe (face dorsale). -
147. B. unicolor OL.Pénis aVectegmen (face ventrale).- 148 (face dûrsale). - Ut
(profi,l).- 150.Armure génitale de la lemelle.- 151. B. nudus Au.. Pénis avec teg-
men. et ses styles (face ventrale).

Long. : 1-2mm. - Se distingue de unicolor DL. par sa taille plus courte
(fig. 152 B), sa pilosité plus rare, sa ponctuation prothoracique différente
(voir caractères du Tableau). Les grands exemplaires à côtés nettement
curvilignes se rapportent à ci81i BED. ; ils constituent une race biologique
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vivant aux dépens de Sal'OlMtruaUl ofcopariUll L. .et divenes autJ:e8 Génis-
tées. La forme typique est identique à mÎseliru BOH. (1) ; elle se rapporte
à de petits individus à pilosité encore plos rare, et de fonne lllQinsovoJde,
avec une taille dépassant rarement 1,5 mm.

Elle vit et ,se développe dans 1e8g'raia.es de Lolw cornic1lJflhu L. et de
OglillJ8 laburnum L. On la trouve également sur Je sainfoin.

d..

A B
FIG. U2. - A. Bruchidius unicolor OL. (contour du corps). n. Bruehidius debills GVLL.

(idem). c. P6lletuatron prothoraciquecbet uniooltJr ; d. che:t debUis.

Pénis allongé, légèrement étranglé ve1'Sson milieu, plus ou moins élargi
vers le sommet, en pointe mousse, surmonté à l'apex (vu face ventrale)
d'un tubercule ; méat en forme de demi-lune, transverse (fig." 163).
Tegmen embrassant étroitement la base dorsale du lobe, terminé à la
base par deux appendices latéraux onduleux, surmonté au sommet par
deux styles longs, grêles. faiblement arqués, terminés à l'apex par un lobe
ovale" aplati, bordé sur la tranche interne d'une rangée de soies raides,
assez longues.

Parait plus spéciale à la région tempérée de l'Europe occidenta~ ; moins

1. Da,ne Ull travaU llur le8 Bruchidot {HOl'l'M., Buft Soc. Se. fie Seine-ef-Oise, 1'936 et
193:8), j'avais cGnsid.~é ciefi BEDEL oomme une race de unicoWr Ot.. Mais l'examen <te
l'O!'ganecopulateur .Ile m'a révélé une telle dil!lére_ ~ntre les deux iMeCtes,qu'il
m'ellt apparu néeena.ire d'élever cisfi au re.ng d'espèce. D'l,utre pMt ce dernier nom
doit céder la place, par droit de priorité, à debilis GnL.
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fréquente dans le centre de la, France, elle devient rare dans la région médi~
terranéenne. C'est da,ns l'Ile-de-France qu'on la trouve le plus communé-
ment; elle y est souvent mélangée à unicolor OL. On la rencontre isolément
et rarement en Bretagne et da,ns d'autres régions à sol granitique où la cul-
ture du sainfoin n'est qu'imparfaitement développée.

Observation; - C'est cette espèce que FALCOZ (Bull. Soc. ent. Fr., 1927,
p. 228), sous le nom de cisti F., a observée dans les fruits de Cytisus labur-
num L. L'accouplement a lieu au début de juin. Les œufs sont pondus au
hasard,sur les gousses bien développées mais encore vertes. Le dévelop-
pement embryonnaire dure 15 jours environ, la larve néonate, sous forme
primaire, possède de courtes pattes, et, sur le pronotum, une crête chitineuse,
conforme au type déjà connu. La vie larvaire dure de 30 à 35 jours. L'adulte
ne quitte la graine nourricière que lorsqu'elle a été mise à jour par la déhis-
cence des valves du fruit.

5. Bruchidius nudus ALL., Ann. Soc. ent. Belg., 1868, p. 114. - SCHILS-
KY, 1. cit., p. 42. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 373.

Long. : 2-2,5 mm. - Distinct par sa forme ovale, convexe, son pro-
thorax court, ses téguments brillants, nullement masqués par une très
fine et peu apparente pilosité. Les trois premiers articles antennaires d'un
brun souvent rougeâtre ou ferrugineux obscur, les 4e à lOe~ chez le mâle
fortement dentés, le Ile oblong'. Seulement épaissie à partir du 4e article
chez la femelle.

Pénis (fig: 151) particulièrement robuste. Cylindrique à peine élargi
au sommet où il est tronqué, terminé au bord dorsal par un bulbe assez
fort. Tegmen conformé comme chez unicolor OL., mais styles droits, épais,
fortement élargis; tronqués au sommet garni au bord supérieur d'un rang
de longues soies.

Vit sur Cytisus triltorus L'HÉRIT.
France méridionale: rare. Var: Toulon (AUBERT), Hyères (AB. DE PER-

RIN) ; Bouches-du-Rhône: Marseille (AB. DE PERRIN). Alpes-Maritimes: La
Napoule, l'Estérel 1 Sur Cytisus triltorus (ex larva, fin juin, ,début juillet) (1).

Grèce; Italie: Naples (GERNIER) ; Algérie: Tlemcen, fin mai (BEDEL).

6. Bruchidius biguttatus OL., 1795, Ent. IV, p. 20.- tulvipennis GERM.
1824. - juvenilis SCHILSKY,1905. - mendicans WEISE, 1891. - misellus
KR. (nec MULS.REY), 1868. - unicolor JACQUET,1888 (nec OL.). - palues-
lin us PIC, 1904. SCHILSKY, 1. cit., p. 41. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE,
Cat., p. 373.

Long. : 2,2-3 mm. - Pourrait être confondu avec nanus GERM., dont il
a la taille et l'aspect. Se distingue par ses antennes entièrement noires,

1. Les éclosions, à cette ' époque, m'ont semblé anormalement tardives par rapport
aux adultes capturés en mai, da,ns la, même localité, sur des fleurs de Cytise. Les in-
sectes obtenus des graines de cet arbuste étaient en général très petits, pa,raissant étio-
lés, un seul exemplaire sur neuf dépassait 2 mm., ce qui laisse supposer un état de ca-
rence dans le cours de la vie larvaire. '



BRUCHIDIUS 65

plus longues, pectinées à partir du 3e article chez le mâle. De lorme plus
trapue. On observe une callosité basale sur le 5e interstrie des élytres. La
femelle a les antennes nullement pectinées, les articles progressivement
épaissis et serrés à partir du 4e article.

Pénis (lig. 156) court, cylindrique, sans apophyses basales, sommet du
lobe conique à ouverture apicale large, précédée, sur la face ventrale,
d'une région pigmentée triangulaire. Tegmen appliqué, non embras-
sant, sur la face dorsale du lobe; style grêles, peu. arqués, à sommet
inerme.

On trouve les variétés suivantes :

a. ~lytres noirs avec deux taches
latérales rouges plus ou moins
allongées. Pattes noires •.•••.••
• . •••• . .•• (forme typique).

b. ~Iytres presque entièrement
rouges, sauf la régio~ scutellaire
et plus ou moins la région hu-
mérale qui restent noires. Pattes
testacées, sauf la base des fé-
murs. (ab. lulvipennis GERM.).

c. ~Iytres rouges en entier (sauf
l'écusson noir). Pattes (sauf les
fémurs postérieurs noirs) testa.
cées. . • (ab. iuvenilis SCUlLS.).

d. ~lytres entièrement noirs, ainsi
que les pattes... (ab. unicolor

JACQ. = mendicans WElISE).

Ces aberrations sont mélangées
ou non à la forme typique; la
dernière est assez rare.

Vit sur diverses espèces du genre Bruchidill8 bigultafll8 OL. {1.
Buplellrum (Ombellifères) (1).

France méridionale, remonte çà
et là jusqu'au sud de Paris: Sei.
ne-et-Marne : Fontainebleau, la Ferté-Alais (sec. SAINTE-CLAIRE DE-
VILLE) ; Haute-Vienne: Veyrac 1 sur Bupleurum lalcatum L. ; Vaucluse:
Avignon 1; Var: Saint-Cassien-des-Bois 1; sur Bupleurum {ruticosum L. ;.
Hyères 1 Bouches-du-Rhône: env. de Marseille (AB. DE PERRIN) ; Basses-
Alpes (LÉVEILLÉ); Pyrénées-Orientales: Banyuls (TEMPÈRE). Europe mé-
ridionale, Syrie.

7. Bruchidius holosericeus SCHÔNH., 1832 in Menetr., Cat., p. 213.
Sleveni GYLL., 1839. - canaliculaius MuLS. REYt 1858. - 81eveni BAUDI,
1886. - SCHILSY,p. 44. - SAINTE-CUIRE DEVILLE, Cat., p. 373.

1. II ne serait pas impossible de trouver cette espèce, dans le Bassin de la Seine. lur
Bupleurum lenuilolium POURII.

1I0PPMANN 6
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, Long. : 3,5-4 mm. - Pl'Qthorax muni d'un sillon médian entier très
distinct. Antennes à peu près semblables dans les deux sexes, médiocre-
m~t dentées chez le mâle, nullement chez la femelle. Revêtement léger
ne voilant par les téguments.

Les exemplaires du Nord-africain ont une vestiture plus dense, l'écusson
tomenteux blanchâtre, le prothorax. avec une légère tache antéscutellaire
pâle.

Pénis rectilignement élargi de la base au sommet (fig. 157) avec deux
apophyses basales divergentes, aussi longues que le lobe, médian. Extré-
mité de celui-ci en cône tronqué; méat- petit, situé à l'extrême sommet,
visible sur les deux faces de l'organe. Sommet, vu face ventrale, présen-
tant trois plis transversaux situés à distance égale les uns des autres. Teg-
men étroit; styles grêles, faiblemênt arqués, à lobes terminaux portant
d'assez longues soies. ..- .. ..

Vit et se développe dans les gousses de Lathyrus latifolius L., en Provence.
L'adulte se rencontre souvent dans la corolle des Cistes, Cistus albidus et
C. montpessulanus en particulier, sans qu'on puisse établir une corrélation
avec le véritable victus (1). •

France méridionale : Provence ; Bas-Languedoc, Roussillon (A. R.) ;
Corse; Alpes-Maritimes: Biot, Antibes, Mouans-Sartoux III ; Var: Hyères
(GUÉRIN) ; Saint-Raphaël (GRENIER) ; Bouches-du-Rhône: Les Camoins! ;
Aude: Narbonne (LAVAGNE); Corse: Aléria (AGNUS).

Algérie: Biskra (BEDEL) ; Syrie; Turquie; Grèce; Italie du Sud.

8. Bruchidius gilvus GYLL., 1839, in Schônh., V, p. 30. - SCHILSKY,l.
ciL, p. 45. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, CaL, p.373.

Long. : 2-2,5 mm. - La conformation du prothorax, nettement arqué
latéralement, la brièveté des antennes entièrement rousses, les deux pre-
mières paires de pattes te'>tacées, la vestiture entièrement gris flave per-
mettent de ne pas confondre cette espèce. Chez certains individus, le lobe
basal du prothorax est confusément d'un gris plus clair que la couleur fon-
cière et la même partie est souvent munie d'une fine strie médiane. An-
tennes, chez les deux sexes, à articles serrés et transverses. Certains spéci-
mens ont les tibias intermédiaires obscurcis à leur sommet.

Pénis court, oblong, terminé en pointe-longue; apophyses basales droi-
tes; parallèles. Tegmen très étroit, les styles d'épaisseur égale sur toute
leur longueur, sans renflement terminal notable, ornés au sommet d'assez
courtes soies (fig. 159).

Vit sur les espèces des genres Hedysarum et Onobrychis (Papilionacées).
France méridionale, remonte ~à et là dans le Centre et très rarement dans le
Bassin de la Seine. SurtouLdans les lieux calcaires(l). Lot-et-Garonne: Sos

1. J'ai déjà fait observer que les Bruches à l'état adulte recherchaient les fleurs pour
en t'xtraire probll,blelI\ent les matières sucrées dont elles sont trian!tes.

2.. M.'TEIlPÈRS me signale que gÜJJus se trouve comlI\unément dans la Gironde, la
Dordogne et le Lot-et-Garonne, dans les endroits calcaireli où poussent les Onobrllchu.
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(GRENIER); Haute-Garonne :Toulouse (LÉVEILr..t)iTu:n:Castres(GALIBERT);
Var: Fréjus 1 Alpes-Maritimes: Auribeau, sur Hedy~ ,pin08is,imum L.
Vaucluse: Mont-Ventoux (CHOBAUT1 MAUBLANC1) StJPOwJbrgchis satiua
LAMK; Nièvre: Cosne (DESBROCHERS);Seine-et-Oise: Ittevine. un individu
(BEVEL).

'f
h
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FIG. t68 à tllll j - Armures génitales de Bruehidius. - 1118. B. debilis GVLL. Pénis
(face dorsale).- tilt (face ventrale).- 11111(profi1).- 158. B. bigultalus OL. Pénis
(face dorsale). - 1117et 1118. B. hol08erieeus SCH. (face dorsale et ventrale).- 159.
B. gilvus GVLL. Pénis (face ventrale).- t80 (face dorsale).- tilt. Tegmen. - tU.
B. cinerascens GVLL. Pénis (face ventrale). - t88 et t84 (profil) et lace dorsale.
- t811.Tegmen. - tee. Armure génitale (Urosternite et urotergite aVeCles stylets).
de la lemelle.

Italie; Caucase (d'après DAUOI); Alégrie: Zaouia des Mouzala (PEVERIM-
HOFF), sur Hedysarum Ile:euo8um L.

9. Braohidiu cineruaeDI GYLL., 1833, in ScMnh, 1, p. 5:5. - ergngii
BRIS., Cat., 1863. - musculu8 SoLSKY, H., 1867 (nec DoH.), SCRILSKY,
p. 44. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat:, p. 373.

Long. : 1,8-3,5 mm. - Très distinct par sa forme elliptique', sa pubes-
cence subsquamuleuse, densemen"t appliquée (voir caractères du Tableau).
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Bruchidius cinerascens
GYLL.,t.

Pénis étroit, grêle, cylindrique avec de courtes et fines apophyses ba,
sales' (fig. 162). Sommet tronqué, muni d'un appendice asymétrique,

"courbé sur le côté. Tegmen fragile, embrassant presque entièrement l{l
lobe; styles assez épais, droits, élargis brusquement à leur partie apicale
tronquée et inerme.

La v. eryngii Ch. BRIS., qui s'applique à des individus plus petits, à an.
tennes plus fortement dentées, semble se rencon-
trer avec le type et ne paraît avoir aucun intérêt
particulier. La différence de taille n'est pas fonc-
tion de la température, les spécimens de Saclas
sont identiques à ceux du Nord de l'Afrique et
mesurent 1,8 mm. Et l'on en trouve parmi ceux
du Gard qui mesurent plus de 3 mm.

Vit et se transforme dans la moelle des tiges
des Eryngium d'après PEYERIMHOFF; dans les
fruits d'Eryngium campestre L., d'après PERRIS.
(Ann. Soc. ent. Fr., 1873, p. 87 (1).

Semble rechercher plus particulièrement les
sols calcaires.

Midi de la France. Remonte assez rarement
dans le Centre, et très rarement dans le Bassin
de la Seine. Assez abondant dans les Pyrénées-
Orientales, plus disséminé, quoique moins fré-
quent. dans les Bouches.du-Rhône ; Var; Alpes-
Maritimes; Vaucluse; Gard; Gironde: Cénac
(G. TEMPÈRE). L'unique localité du Bassin de
la Seine est Saclas (Seine-et-Oise) où l'insecte a
été pris en nombre par J. MAGNIN. Corse.
(J. SAINTE-CLAIREDEVILLE).

Europe moyenne et méridionale.

10. Bruchidius obseuripes GYLL., 1839, in Schônh., V, p. 21. -SCHILSKY,
1.cit., p. 51. - SAINTE-CLAIRED:EVILLE,Cat., p. 373.

Long. : 2,8-3 mm. - D'un gris flave uniforme à reflets légèrement
soyeux, revêtement subsquamuleux, avec le plus souvent qùelques linéoles
plus claires sur les interstries impairs. Antennes chez les deux sexes, avec
les deux (parfois les trois) premiers articles ferrugineux; médiocrement
dentées à partir du 4~ article chez le mâle ; simples chez la femelle. Dans
les deux sexes les huit derniers articles nettement"plus longs que larges (1).

1. Trouvé par M; P. DE PEYERIMHOFF,en Algérie, dans la moelle des tiges sèches de
Eryng£am tr£quetrum DEsF., l'éclosion s'effectue en mai. D'après ces faits, l'auteut'
émet des doutes sur l'exactitude de l'observation de PERRISconcernant la vie de cet
fnsecte dans les graines d'B. campufre L.

2. Chez une espèce voisine; étrangère à notre Faune: lud/agas BOH.,ces articles sont
nettement transversaux. En outre, les quatre premiers articles sont franchement tes-
tacés, ainsi que les deux premières paires de pattes entièrement de cette couleur. La
taille est supérieure: environ 4 mm. Russie méridionale: Sarepta (ALLARD): Italie
(BIGOT).Une autrEl espèce également très proche d'ooscuripes et sD~vent cO:llfondue;
• - t
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Pattes intermédiaires d'un ferrugineux obscur, mais nullement testacées.

Pénis (fig. 161) subcylindrique, atténué du sommet" à la base. Apophyses
basales assez longues. Sommet du lobe (vu de profil) renfIé~ tronqué, à
ouverture terminale appendiculée au milieu du bord supérieur. Tegmen à
branches basales embrassant la partie inférieure du lobe, les styles avec
longues soies terminales, raides, inégales.

Mœurs inconnues. Très rare.
France méridionale: Bouches-du-Rhône: Martigues (AB. DE PERRIN) ;

Aude: Carcassonne 1 ; Var. : Hyères (GRENIER, ma coll. 1) ; Corse (SAINTE-
CLAIREDEVILLE). - Europe méridionale et orientale ; Syrie (BAUDI)

Algérie: Téniet El Haad (BEDEL). Espagne: Escurial (TRAIZET).

Il. Brochidias nanas GERM., 1824, Ins. Sp. nov. 182. - SCHILSKY,
p. G:J. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 373.

Long. : 2,::;-3 mm. - Pourrait se confondre
avec la forme noire du bigullalus OL. Antennes
longues, assez fortement, pectinées à partir du
1er article chez le mâle; médiocrement pectinées
à partir du ;.~ article chez la femelle. Forme
plus oblongue. Élytres plus parallèles, il pilosité
plus grossière; le prothorax à ponctuation plus
forte, ruguleuse, les côtés visiblement, quoique

. légèrement arqués. .
Pénis asymétrique (fig.169), subcylindrique,

plus épais au sommet, tuberculé au bord apical
de la face dorsale. Apophyses basales fIexueuses.
Styles du tegmen, sensiblement élargis de la base
au sommet (vu de face) ; le réceptacle terminal
petit, à soies courtes, raides, égales. De profil, le
lobe médian apparaît bisinueux et les styles élar-
gis à la base et au sommet.

Vit sur dtverses Génistées. Assez commun par Bruchidius nanus GERM.,d'.
places. •

France méridionale, remonte jusque dans le Cher.
Bouches-du-Rhône: Aix-en-Provence (GRENIER, BRISOUT); Alpes-Mari-

times : Mougins, obtenu de gousses de Spartium junceum .L. en 'mai 1, Man-
delieu 1 Pégomas ; 1 Var: Tanneron, en battant Calycofome spinosa L., début
juin 1; Saint-Cassien-des-Bois (SCHAEFER).Cher: Bourges (SAINTE-CLAIRE-
DEVILLE). Corse: Ajaccio, Vizzavona (BUDZ),Cap Corse, Aléria (DECARAFFA).

Europe moyenne et méridionale.

B. luberculdlus HOCHH. (annulipes ALL.) se distingue par les deux premières paires d.
pattes noires, annelées de roux vit sur la seconde moitié llpicale des tibias. Les inter-
stries avec une ligne très distincte de points dénudés, brillants. Même taille que ob,cu-
ripes GYLL. Syrie: Janina (ALLA.RD), Soueida, VII, 1932 (PERRAUDIN). Bulgarie:
Verna (coll. BBDBL). .
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12. Bruchidius bimaculatus OL., 1795, Ent. IV, Gen., 79, p. 18. -
fJariegalus GSRM:.,.1824. - dispergalus GYLL., 1833. - SCHILSKY,p.59.
- SAINTE-CLAIRSDEVILLE, Cat., p. 373.

Long. : 2-2,6 mm. - Facile à reconnaître par son dessin élytral et les
nombreux caractères exposés au Tableau. Antennes .1ortement pectinées
ehez le mâle (fig. 7, <3') à partir du 3earticle; seulement dentées ou faible-

ment pectinées chez la femelle, à partir
du 5e article tfig. 7,!?). Prothorax roux
sur les côtés, maculé de noir sur le dis-
que et muni d'une tache antéscutel-
laire triangulaire blanche très nette.
On observe sur le milieu des élytres
une linéole blanche sur le 3e inter-
strie, les deux premiers interstries d'un
fauve doré. La forme typique dans
les deux sexes a les trois premiers arti-
cles antennaires testacés: Chez certai.
nes . femelles les six premiers articles
sont testacés (ab.!? dispergatus GYLL.).

Pénis (fig. 178), vu face ventrale,
cylindrique, appendiculé au sommet,
celui-ci arrondi; apophyses basales

Bruchidius bimaculalus OL., <3'. aussi longues que le lobe, sinueuses;
vu de profil, arqué au sommet, à
rebord supérieur aigu, relevé. Tegmen

fortement élargi à la base en forme de pied, les styles brusquement et très
fortement d,ilatés à l'apex, anguleusement échancrés; .le réceptàcle très
réduit, garni de soies fines, raides, égales.

Vit sur Vicia saliva L. et probablement sur d'autres espèces du genre.
France méridionale, remonte en plusieurs points du Centre et de l'Est.

Observé de nombreuses localités de la région méditerranéenne, surtout abon-
dant dans le secteur provençal et du Bas-Languedoc, plus rare, sauf dans le
Sud, dans l'Aquitanien. Çà et là jusqu'au nord de la limite du Massif Cen-
tral. Rare dans les autres régions (1).

Seine-et-Oise: Les Mesnuls, en nombre vers la mi-mai sur Vicia saliva
L., et obtenu, de cette localité, des gousses de cette plante dès le début de
mars 1 Alsace (SAINTE-CLAIREDEVILLE).

Cette espèce est parasitée abondamment, dans le Midi, par Systole allJi-
pennis WLK; (Hym. Chalcididae).

13. Bruchidius iocosus SCHÔNHERR,1883, Cure., I, p. 73. -longicornis
GERM., 1824. - Germari SCHILSKY,p. 61 (nom. mut.). - SAINTE-CLAIRE
DE:vILLE, Cat., p. 373 ..

1. Parl\lt manquer dans la zone halophile et dans l'ouest du secteur l\rmoricain.

j



BRUCHIDIUS 71

Brru:hidiu8 jOC08118SeM., <f,

Long. : 3,5-4,5 mm. - Polymorphe (voir les caractères du Tableau). An-
tennes du mâle fortement pectinées (fig. 9, <f), celles de la femelle simples
(fig. 9, !il). Les individus à élytres rouges sur le disque appartiennent à la
v. !il diBcipenniB FAHRS. (1)

Pénis (fig. 177) allongé, sensiblement
épaissi au sommet obtusément arrondi
et muni d'Un appendice étroit, pointu,
pigmenté; apophyses basales larges et
courtes. Vu de profil, très arqué-coudé
avant le sommet, presque à angle droit.
Tegmen à branches basales fines, styles
assez brusquement élargis à partir du
tiers supérieur, l'apex obtusément arron-
di, couvert de fines papilles et de petites
soies égales.

Vit dans le Midi, 'sur Cicer arietinum L.
(Pois chiche). Assez rare, Répandu, mais

- peu commun dans tout le Midi. Provence;
Roussillon; Gascogne. Assez commun au
Canigou (Pyrénées-Orientales) et dans le
Var: Hyères, Fréjus. Corse, nombreuses
localités.

Espagne, Italie, Sicilf", Sardaigne.

14. Brachidius meleagrinus GÉNÉ, 1839, Mém. Ac. Torino, p. 75. -
quinquegüllaluB BAUDI ; - ALLARD1868 ex pars (nec OL.) (1). - e:eimius
CHEVR., 1882. - paracenlhesis MOTSCH., 1863. - SCHILSKY, p. 62. -
SAIN rE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 373.

Long. : 2-3 mm. - Souvent confondû avec le précédent, également poly-
morphe et dimorphisme sexuel accusé. Antennes longues, pectinées chez
le mâle ; simples chez la femelle. Tarses postérieurs, dans' les deux sexes,

1. Près de joCOSUJI, se place l'espèce suivante, étrangère à notre Faune, mals qui
pourrait être retrouvée dans les graines d'importation provenant de Syrie: albopldUJI
ALLARD, Ann. Soc. Belg., 1833. MAleavec les antennes brunes, sauf les deux premiers
articles ferrugineux, les suivants fortement pectinés ; la femelle a les antennes simples,
entièrement testacées ou rougeUres. Prothorax à gros points, avec trois taches blan-
cbes, une antéseutellaire, les autres latérales. Revêtement foncier brun ou fauve, III
suture élytrale plus ou moins !argment teintée de roux, sauf en avant oil elle est blan-
che. Ecusson blanc. Deux taches subarrondies au milieu des élytres, occupant les ", 8'

1 et 9' interstries; deux autres petites linéoles blanches antéapieales sur le 3'interstrie.
Pygidium brun avec deux taches latérales blanches ou entièrement claires. Long. :
3,8-4,5 mm. Syrie: Alep (ALLARD), Soueida (PERRAUDIN).Vit sur le Pois chiche et
souvent nuisible aux Pois cultivés.

2. B. quinqlUgullalUJI OL. 1795 est une espèce voisine et confondue avec meleagrinus
GÉNÉ. Elle habite l'Afrique du Nord, la Syrie, la Sicile, le sud de l'Italie, l'Ile d'Elbe.
Ses antennes sont ferrugineuses, plus robustes, surtout chet les mAles; la vestiture
élytrale plus fournie, d'un gris doré; les faseies claires beaucoup plus confuses e~ moins
tranehées que chez meleallrinru GÊNÉ.

•
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à 1er article'à peine plus long que la moitié du tibia. (Voir les nombreux
caractères donnés au Tableau.) Les individus'à taches élytrales plus ré-
duites'et plus blanches appartiennent à la v. histrio.BoH., 1829. Cette
aberration est souvent rattachée, à tort, à l'espèce précédente, on doit lui

réunir paracenlhesis MOTSCH.La
synonymie de jocosus et de mele-
agrinus a donné lieu à une extrême
confusion. L'examen de l'organe
copulateur est un excellent critère
qui m'a permis d'apporter un peu
d'ordre dans la séparation dès
formes de ces deux espèces.

Pénis (fig. 180) grêle, cylindri-
que, portant des apophyses basa.
les assez longues, étroites, paral-
lèles, arrondi au sommet, terminé
par un appendice. long et mince.
Vu de profil, modérément arqué,
à sommet obtus. Tegmen à styles
grêles, brusquement claviformes à

Brùchidius meleagrinus GÉNÉ, c1. leur extrémité, orné d'une rangée
de soies très fines, assez courtes.

Mœurs inconnues. Se prend fréquemment sur les Cistes en fleurs. France
méridionale: Basses-Alpes, Hautes-
Alpes, Provence. Var : Hyères, Tou-
lon, Saint-Raphaël: Pyrénées-Orien-
tales : CoIlioures, Banyuls (SAINTE-
CLAIRE DEVILLE). Corse : nombreu~
ses localités. Algérie (BEDEL). -
Tunisie (BONNAIRE).

15. Bruchidius murinus BOH.,
Nouv. Mém., Mosc., 1829, p. 113.
- grisescens REY, l'Ech., 1893. -
macrocerus REY, 1893.- Selvei PIC,
Ech., 1913. - SCHILSKY, p. 67.
- SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat.,
;.374.

Long. : 2-2,8 mm. - Insecte
oblong; prothorax nettement arqué
latéralement, campanuliforme; les
antennes chez le mâle fortement Rruchidius murinub'BoH.,c1.
dentées à partir du 4e article .
(fig. 13 c!) j modérément serriformes à partir du 5e article chez la femelle
(fig. 13, !?). Dans les deux sexes, les articles 5e à 11e noirs, le premier
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roux, plus eu moins obscurci en dessus, les trois suivants entièrement
roux.

La forme typique est revêtue d'une pubescence gris roussâtre ornée de
'vagues mouchetures plus claires, elle a leg cuisses noires et les tibias tes-
tacés.

Pénis (fig. 187) étroit, allongé, légèrement renflé Vers la partie supé-
rieure, arrondi au sommet appendiculé, l'ouverture terminale à food
papilleux ; apophyses basales coudées et projetées en arrière. Vu de profil,
affectant la forme d'une pipe; l'appendice apparaissant arqué. Tegmen à
styles étroits assez fortement courbés, leur sommet noueux, inerme.

La v. grisescens REY, l'Ech., 198, p. 26 est d'une coloration gris uniforme.
Plusieurs variétés, basées sur le rembrunissement, partiel ou entier, des

tibias, ont é~é décrites; elles Bont sans intérêt, car ils'agit d'aberrations indi-
viduelles mélangées à la forme typique.

Vit sur diverses Papilionacées, des genres Vicia et Pisum. (Assez commun.)
Surtout dans le Midi où iln'est pas rare sur Vicia angustifolia REICH. Re- .
monte jusque dans le Bourbonnais et le Limousin. Obtenu de gousses de
Pisum arvense L., en Haute-Vienne 1 Corse, nés commun.

Italie, Grèce, Alg~rie (1).

]6. Bruchidius stylographus K. DANIEL, Münch. Kol., II,1904, p. 88.-
? sordidus' BAUDI, Ml., 1886. - SCHILSKY, p. 66. - SAINTE-CLAIRE DE-
VILLE, Cat., p. 374.

Long. : 2,8-3 mm. - Très semblable au précédent pour la forme du corps
et la coloration des élytres et des pattes. Le mâle présente un caractère
insolite: une apophyse styliforme au sommet de la face ventrale du pre":lier
article des tarses intermédiaires. Les antennes, dans les deux sexes (fig. 12),
subperfoliées. Malgré ces différences, il nous semble difficile d'éloigner
cette curieuse espèce du murinus. L'organe copulateur mâle est d'ailleurs
extrêmement voisin de ce dernier.

Pénis (fig. 183) plus long, plus étroit, cylindrique, base du tegmen plus
élargi; style à sommet noueuX et inerme comme chez marinas, mais aVec
une configuration un peu différente, résultant du développement plus
grand du lobe supérieur surmontant le réceptacle.

Mœurs inconnues. Se rencontre sur Calycolome spinosa L. en fleurs.
Cité par SCHILSKYde France méridionale: L'Estérel. Var: Puget-sur-Argens,

'1.' Près de marinas prend plllce une espèce connue d'Algérie et d'Espagne, qui pourrait
se rencontrer dllns le Midi de la Frllnce. Il s'Ilgit de B. algerfnru ALL., 1883 (incarnalul
KRAATZ, 1869, nec BOH., 1833). Antennes testacées. Vestiture composée d'une pubes-
cence dense, de couleur fauve, avec quelques mouchetures brunAtres. Les interstries
3, 7 et 9, en particulier, sont revêtus de Iinéoles roux clair. Pllttes ferrugineuses. Cuisses
p08léripures finement dentées. Long. : 3,5-4 mm. Mœurs inconnues.
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/
aur _Calycotome 1; Algérie: Batna (BONNAIRE).Massif de Mouzala (PEYER_
JKHOFF).

17. Bruchidius foveolatus GYLL., 1833, in ScMnh .., l, p; 81. - miser
FAHRS., 1939. - ignarium ALLARD, 1868. - SCHILSKY, I. cit., p. 69• .....:
SAINTE-CI.AIRE DEVIL.LE, Cat., p. 374.

176

184

183~A
186181

167

180
FIG. 1117à 191. - Organes copulateurs mâles de Bruchidisu. 187. Pénis de B. obscu-

ripes GVLL(profil). -188 id. (face dorsale). -189. B. nanus GERM.Pénis (face Ven-
traie). -170 (face dorsale). - 171(profil). -172. Tegmen. -178. B. bimaculatus OL.
Pénis et urosternite. -174 (profil). - 175 (face dorsale). -178. Tegmen. -17'1. B.
jocosus SeH. Pénis (face ventro.latérale). - 178 (face dorsale). - 179 (profil). -
180. B. maleagrinu8 GÉNÉ. Pénis (face ventrale). - 181 (face dorsale) et tegmen
avec styles. - 188 (profil). - 188. B. sfylographu8 DAN. Pénis (face ventrale).-
181 et .185 (face dorsale et profil). - 188. Tegmen. - 187. B. murinu8 Bou. Pénis
(face ventrale). -188 et 189 (face dorsale et profil). -190 et 191. Tégmen et spicule
gllitraie.
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Brurhidiull dispar GVLL., J.

soies apicales

Long. : 1-2,8 mm. - Très distinct par la forme de son prothorax co-
nique et arqué latéralement dans son milieu, la forme oblongue de ses ély-
tres et sa pubescence très apparente.

Pénis (fig. 192) .court, épais, sinueux, extrémité calcéolée, le bord infé-
rieur du méat appendiculé. Tegmen à lobes basaux épais chevauchant et
dépassant longuement la base du lobe médian i styles épais, triangulaires
à leur sommet qui est garni de soies assez longues, régulières.

Les individus portant sur les élytres quelques taches longitudinales
claires, constituent l'ab. ignarium ALLARD, Ann. Belg., 1868.

Vit et se développe dans les gousses de Sarothamnus scoparius L. Hiverne
dans les graines à l'état adulte, éclôt en mai (1) .

. France méridionale, assez rare dans le Sud-Ouest (TEMPÈRE), remonte
au Nord-Ouest sur divers points du littoral: Loire-Inférieure : Le Croisic
(SAINTE CLAIRE DEVILLE); Finistère: Morlaix (HERVÉ). Et dans plusieurs
localités du Bassin de la Seine; Seine-et-Oise: Hermerav, près RambouiIJet 1;
Marly 1. En Touraine (BEDEL). •

Europe; Algérie; Sardaigne, Syrie.
Parasité par deux Chalcidiens: Eupelmus

atropurpureus et Trichomalus tenuis WLK.

18. Brachidi11l diapar GYLL., 1833, in
Schônh., 1, p. 45. - albescens ALL., 1868. -
pallialus BAUDI, 1886. - braccalus GYLL.,
1833.- delicalu[us MOTS, 1874. - SCHILSKY,
p. 76. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, CaL,
p.374 (1).

Long. : 1,8-2 mm. - Vestiture grise des
ély,tres d'étendue variable, les deux taches
noires, latérales, toujours distinctes. An-
tennes (fig. 8, J et !j1) comme celles de
varius OL. (forme typique), mais bien moins
robustes. Les pattes testacées, sauf la' base
des fémurs noire. .

Pénis (fig. 200) allongé, cylindrique, brus-
quement renflé au sommet ; cet endroit en
pointe obtuse, portant de nombreuses et
fines papilles. Tegmen à styles arqués aux extrémités, à
très courtes, peu nombreuses.

1. BAUDI signale cette espèce comme vivant sur des Ombe11ltères, se.ns apporter de
précision biologique et sans mentionner le nom d'e,ucune plante.

2. On pourre,it rencontrer dans le Midi de la Fre,nce : B. poecilU8 GERM. 1824 (decorus
BOH. 1829), JoUe espèce, assez voisine de dilpar, répandue en Algérie, Italie, Turquie,
Syrie. Les antennes sont entièrement testacées, ainsi que les pattes, sauf la be,se des
fémurs lllédians et postérieurs noirs. Les élytres sont d'un brun-roux ornés d'un dessin
ble,nc d'argent soyeux, composé d'une large bande sur les trois prellliers interstrles,
et de trois fe,scies transversales en damier, perpendiculaires à la suture. Le pl'Othorax
avec une tache basale, triangulaire, de couleur blanche.

.1

l
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Parfois le dernier article antennaire noir: ab. braccatus GYLL. Les pattes
peuvent être testacées avec le sommet des fémurs noir: ab. albescens ALL.
De nombreuses autres variétés ont été décrites, qu'il serait fastidieux de
citer ici, étant donné leu~ peu de valeur; ce sont des variations individuelles.

Vit et se transforme dans les semences de Lotus uliginosus SCHKR.(juin à
septembre). France méridionale et moyenne, remonte çà et là jusqu'à la,
Seine (A. R.). Seine-et-Marne: Fontainebleau! Seine-et-Oise: Poissy (Ch.
BRISOUT),Bonnières, Grignon 1 Corse, assez répandu (SAINTE-CLAIRE DE~
VILLE, Cal. Col. Corse).

Parasité par Systole albipennis WLK. (CHALCIDIDAE),
Europe; Italie; Sicile: Ficcuza (D~DERO).

19. Bruchidius varius OL., 1795., Ent.
Gen., 79, p. 18. - magnicornis KÜST.,

1845. - larsalis GYLL., 1833. - fulvi:'
cornis BAUDI, 1886. - femoralis GYLL.,

1833. - assimilis REY, 1893. - subma~
cula lus REY, 1893. - SCHIlSKY, l. cit.,
p. 77. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat.,

p.374.
Long.: 1,5-2 mm .. - Variable de co-

loration, mais très, reconnaissable par
les nombreux caractères exposés au Ta-.
bleau.

Pénis (fig. 195) tubulaire, étroit, tur-
gescent au sommet, oblong, granuleux,
muni à sa base d'apophyses étroites.
Styles longs, minces? à peine renflés à
l'apex, finement et brièVement spinulés.

Vit et se développe dans les fruits des
Bruchidius varius OL., c1. TrifoUum.

Toute la France. Plaines et monta-
gnes: A. C. La v. nebulosus OL., 1795,

mélangée à la fome typique, dans le Midi, ne semble pas se rencontrer dans
le Nord; elle remonte cependant jusque dans le Limousin.

Nombreuses localités méridionales. Dans les Alpes-Maritimes, elle vit avéc
sa variété sur TrifoUum stellatum L. Type et variété communs en Gironde
(TEMPÈRE).

Seine-et-Oise: Garches, Saclas, Saint-Rémy-Ies-Chevreuse, Saint-Lam-
bert !l, sur TrifoUum repens L.

Corse: nombreuses localités citées par SAINTE-CLAIREDEVILLE(Cal. Col.
de la Corse).

Europe; Caucase.
Parasité par plusieurs Chalcididae: Sy tole albipennis WLK., Sigalphus

hilaris H. SeH., Eupelmus atropurpureus et Trichomalus tenuis WLK.
Observation. - Les graines de TrifoUum, attaquées par la larve, sont le

plus souvent accolées par deux et même par trois par l'insecte qui vit et se.
transforme dans ce milieu en se comportant comme s'il s'agissait d'un seul'
fruit. .
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"

Brucllidius varius subsp.
imbricornis PANZ., !j!.

20. Bruchidius varius subsp. imbricomis PANZ.,1800, Fauna german.,
p. 24. - fulvivenlris BLANCHARD.1844. - galegae ROSSI,1894. - SCHILS-
KY,1. cit., p. 71. - SAINTE-CLAIRE:DEVILLE,Cat., p. 374.

Long. : 1,8-2 mm. - Très voisin de varius OL., confondu et mis en syno-
nymie avec sa variété nebulosus OL., laquelle possède comme lui des an~
tennes entièrement rousses mais bien plus
robustes chez la femelle. Chez imbricornis,
les pattes sont toujours entièrement tes-
tacées (sauf la base des fé~ur~ postérieur,s
noirâtre). Les élytres sont le plus souVent
c;l'un gris unicolore avec quelques vagues
mouchetures brunâtres. Toutefois et malgré
la constance de ces caractères, je la consi-
dère comme une sous-espèce de varius OL.
Il s'agit vraisemblablement d'une forme

• biologique de ce dernier.
L'organe copulateur mâle est absolu-

ment identique à celui de varius. Au con-
traire, nehulosus OL.est une simple aberra.
tion qui s~ rencontre avec varius typique.
Les éclosions produisent indifféremment
des individus à antennes rousses ou bico-
lores. Les pattes, chez nebulosus, sont très .
rarement entièrement rousses; les tarses
peuvent être roux ou noirs ; les tibias pos-
térieurs sont presque toujours noirs ou rembrunis. Enfin, le victus est
identique, alors que imhricornis vit sur des plantes hôtes appartenant,
parmi les Papilionacées, à un groupe très différent.

Vit et se développe dans les gousses de diverses espèces du genre Genisla.
France méridionale et centrale: A. C. Se rencontre çà et là dans l'Est:
Vosges; Jura; Alsace-Lorraine (1). Vienne: Montmorillon 1

Assez abondant dans le Midi, cité sur Genisla liniitolia L. par MOLLANDIN
DEBOISSY,dans le Gard. Alpes-Maritimes: Coursegoules; Gorges du Loup;
Saint.Valier 1, sur Genisla cinerea L., mi.mai.

Europe moyenne et méridionale.

21. Bruchidius tibialis BOH., 1829, Nouv. Mém. Mosc., p. 14. - nigro-
linealus MOTSCHULSKY,1874. - SCHILSKY,1. cit., p. 72. - SAINTE-CLAIRE
DEVILLE,CaL, p. 374. ,

Long. : 1,5-2 mm. - Pourrait se confondre avec imbricornis PANZ.
Plus petit, plus étroit, les antennes entièrement rousses comme ce dernier,. .

1. Je n'ai pu contrOler aucune des citations se rapportant à ces régions de J:Est de la
France et me contente de les mentionner sur la toi de divers Gatalogues.
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, .,

mais plus faiblement serriformes ; les pattes autrement colorées; la ves-
titure plus fine. Sur des exemplaires non défraîchis on observe une large
tache postscutellaire nébuleuse, gris clair, accompagnée latéralement. de

, deux Iinéoles de même couleur. Ces taches sont. seule~ent un peu plus
claires que la vestiture foncière et tranchent faiblement sur cette dernière.

Pénis (fig. 196) sensiblement élargi de la base à l'apex où il prend' la
forme d'un triangle, faiblement arqué latéralement, portant un appendice •
très étroit ; apophyses basales à peu près d'un tiers plus courtes que le
lobe médian. Base du tegmenterminée par deux lobes triangulaires; styles
progressivement élargis vers le sommet, en forme de palette, portant au
bord externe un taJon avant l~xtrémité, celle-ci bordée de courtes soies.

Mœurs inconnues.
France méridionale où il est assez répandu. France centrale jusqu'à la

Loire: La Bernerie (Ch. BRISOUT). Se prend communément dans le Midi,
sur la côte méditerranéenne, en battant Calycolome spinosa L. (1). Corse =
environs d'Ajaccio et plaine orientale de l'Ile où ilest assez commun (SAINTE-
CLAIRE DEVILLE).

Europe méridionale; Algérie, commun.

22. Brochidiuslongns PIC, L'Éch.,1913 (nom. nov.)-longulus SCHILSKY,
1905. - libiellus BAUDI, 1886 (nec GYLL.).-
libiellus REY •. - SCHILSKY, 1. cit., p. 79. -
SAINTE-CLAIRE DEVILLE, CaL, p. 374.

Long. : 1;6-2 mm. - Insecte particulièrement
étroit, allongé, subparallèle. Les épaules suban-
guleuses. Prothorax conique, faiblement arqué
sur les côtés. Vestiture fine, grisâtre, peu appa-
rente, ne voilant pas les téguments noirs. An-
tennes avec les quatre premiers articles ferrugi-
neux ou testacés, le premier et le quatrième
généralement un peu obscurcis, les autres noirs
et médiocrement serriformes. Les deux premières
paires' de pattes testacées, sauf la moitié basale

Bruchidius longus PIC, t. des fémurs, les pattes postérieures noires.
Pénis (fig. 202) grêle, hyalin, cylindrique, un

peu renflé vers le sommet arrondi, et muni d'un tubercule pigmenfé.
Apophyses basales du lobe médian parallèles. Tegmen embrassant et
terminé' à sa: base par deux branches flexueuses; styles assez larges
et assez brusquement élargis au sommet, terminé par un cône garni de
fines papilles.

Vit sur les Astragales. A. R.
France méditerranéenne ; remonte très rarement dans le Centre.

1. Quoique commun dllnsles fleurs de cette plante, nous n'avons aucune preuve qu'il
s'arisse là de la plante nourricière.
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Var: Fréjus; Saint-Raphael; Hyères l, sur Astragalus. monspessulanus L.
Alpes-Maritimes ; Auribeau « Le Gabre» dans les fruits de cette plante 1.
Vaucluse: Mont-Ventoux '(J. THÉRONO1) ; Bouches-du-Rhône: environs
de Marseille (AB. DE PERRIN). Cité "du Tarn: Castres; de l'Allier: Loches
(SAINTE-CLAIREDEVILLE). .

Observation. - La confusion à peu près constante avec tibiellus GYLL.
m'oblige à ne citer que les localités se rapportant à Longus avec certitude.

23. Bruchidiua Pauper BoH., 1829, Nouv. Mém. Mose., 1, p. 115. cor.
sicus BAUDI, 1890. - SCHILSKY, 1. cit., p. 80. - SAINTE-eLAIRE DE-
VILLE, Cat., p.374.

Long. : 1-1,6 mm. - Pourrait se confondre avec les formes naines de
unicolor OL. ou mieux encore aVec debilis GYLL. Il s'en éloigne nettement
par ses élytres allongés, à côtés faiblement arqués, subparallèles ; la vesti.
ture élytrale bien plus dense, masquant le fond des téguments chez les
exemplaires non défraîchis. ; le prothorax à pubescence blanchâtre, con.
densée sur le lobe basal, devant l'écusson.

Pénis (fig. 204) remarquable par sa brièVeté et sa forme épaisse, plus
ou moins cylindrique, subtronqué au sommet muni d'un tubercule court,
obtus ; apophyses basales nettement convergentes, presque aussi longues
que le lobe. Tegmen démuni de membrane à sa base, les deux branches
soudées et réunies en une seule. Styles linéaires, évasés à l'apex, à récep-
tacle finement sétuleux. .

La v. corsicus BAUDIs'applique' à des individus ayant les antennes et les
pattes variées de testacé (1).

On trouve parfois, mélangés aux insectes normaux, des individus ayant
l'extrême sommet des genoux testacé.

Vit sur Coronilla varia L. et Anthyllis vulneraria L.
Friches, terres sèches et. arides exposées au soleil, surtout à prédominance

calcaire.
France méridionale, surtout en Provence, très rare dans le Sud-Ouest,

remonte dans le Nord jusqu'aux environs de Paris où il est également rare.
Bouches-du-Rhône: Aix-en-Provence (GRENIER, AB. DE PERRIN) ; Var:
Toulon (GUÉRIN) ; Alpes-Maritimes: Mougins, sur le Jurassique 1(semences
de Coronilla varia L.) ; Basses-Pyrénées: Cambo (BONNAIRE); Yonne, envi-
rons d'Avallon: Givry (Ch. BRISOUT); Loiret: Gien (PYOT) ; Seine-et-Oise:
Lardy (BEOEL), Bouray l, Andilly l, Montfort-L'Amaury 1 (semences de
Anthyllis vulneraria (éclosion .fin mai) ; Oise: Monchy-Saint-Eloy (MtgUl-
GNON); Corse: Vizzavona, Folelli.(LÉoNHARO), Brunelli de Casacconi (DE
CARAFFA). .

Europe méridionale jus'qu'en Crimée d'où elle est décrite. Crête, Algérie':
Sebdou (Ch. BRIBOUT).

1; Je ne connais pas cette variété en nature, et J. SAINTB-CLAIRE DEVILLE (C.t. cri-
tique de la Corse, p. 406) en D\entionnant -la forme t)'Pique déclare ni la connaUre.-
ni l'avoir Jam.als rencoIltrée.
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24. Bruchidius .perparvulus BOH., 1829, Nouv. Mém. Mosc., p. 68. -
pygmaeus BOH., 1833. - anxius FAHRS., 1839, - pygmaeus BAUDI, 1886.
SCHILSKY, l. ciL, p. 81. - SAINTE-CLAIRE DEV'JLLE, CaL, p. 374.

'\ i
II

\ \.

200

204 . 205

Fui. 192 à 209. - Organes eopulateurs de Bruchidius (mâles). - 192. /3. toveolafus
GYLL.(vu face dorso-Iatérale). -198. Sommet du lobe (face ventrale). -194 (profil).
- 195. B. varius OL. Pénis (face ventrale) et sommet du lobe che148. sp. imbricornis
PANZ.-196. B. !ibialis BOH. Pénis (face dorsale) aVec le tegmen. - 197 (face ,en.
traIe). - 198 et, 199 (profil et spicule gastral). - 200.- B. dispar GYLL. Pénis
(face ventrale). - 201 (face dorsal). - 202. B. longus PIC, Pénis (face dorsale). -
208 (face ventro-Iatérale) avec tegmen, styles et spicule gastra1. - 204. B. pauper
BOH. Pénis (face ventrale). - 205 (face dorsale). - 206. Tegmen. - 207. B. perpar-
vulus BOH. Pénis (face ventrale). - 208 (profil) avec tegmen. - 209 (face dorsale).

t9£'

Long. : 1-1,5 mm. - Petite espèce assez voisine de sericalus GERM. Pro-
thorax plus conique; les épaules plus effacées; la coloration noire des pat-;
tes antérieures la distinguent de celui-ci. (Voir caractères au Tableau,).
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BruchidiU$ perparvuluB
BOH., cS.

Pénis (fig. 207) allongé, nette~ent plus élargi à la- base, subparàllè'le
ensuite jusqu'au sommet subconique, surmonté d'un appendice qui, vu
de profil, apparaît courbé en avant de la face ventrale. Apex, sur la face
dorsale, grossièrement papiHeux. Apophyses, fortement divergentes. Teg-
men embrassant, à base bilobée ; styles larges, subpàrallèles jusqu'au
sommet, distinctement élargi à bordure apicale .
garnie .de soies d'inégale longueur.

Vit et se tran~fprme dans les graines des Tri/o-
lium (1). .

Endroits arides, assez répandu, mais peü com-
mun, Toute la France sauf à l'extrême Nord.
Commun dans la Gironde (TEMPÈRE}; Allier;
Bront-Vernet, signalé comme nuisible aux graines'
de Tri/olium incarnatum L. (H. DU BUYSSON};
Seine-et-Oise : Nauphle-le-Château r, le Vésinet 'l,
sur Trilolium Iragilerum L., Lardy (BEDEL),
Chambourcy (Ch. BRISOUT); Seine-et-Marne: Bar-
bizon' (M~RMOTTAN); Marne: environs de Reims
(LAJOYE) ; Eure: Evrenx' (GoTtrrq.:Touraine ;

_ Bourgogne; Lyonnais; Limousin. Nombreuses
locatités dans le Midi. Corse, commun.

Espagne; Italie; Sardaigne; Algérie.

25. Bruchidius sericatus GERM:, 1824, Ins. spec. nov. p.I84.- anlennalis
GYLL., 1833. -SCHILSKY, p. 83. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 374.

Long. : 1-1,6 mm. - Oblong, moins ovalaire que le précédent. Pro-
thorax m:>ins rétréci en avant, sensiblement arqué latéralement vers son
milieu. Pattes antérieures et les quatre premiers articles des antennes tes-
tacés ; le 4e article plus large que chez perparvulus BOH. Pilosité des élytres
gris doré.

Pénis (fig. 210) très court, tubulaire, parallèle jusqu'au sommet, assez
brusquement élargi et conique. Apophyses basales nulles. Vu de profil,
fortement bisinueux, l'apex tronqué élargi du côté de la face ventrale, en
formé de bec. Tegmen formé à sa base d'une pièce subannulaireàbranches
basales rapprochées; styles formant deux rubans étroits et coudés à leur
base, élargis sinueux, tronqués au sommet qui est garni d'une rangée
de soies assez longues, régulièr~s.

Vit et se développe dans les gousses de Hippocr!pis comosa L. L'adulte
se transforme à partir de fin octobre et hiverne dans les semences de cette
Légumineuse, pour apparaître en avril-mai, l'année suivante.

Collines arides, chaudes et calcaires.
France méridionale, assez rare. Trés rare ailleurs.
Var: Hyères, Saint-Raphaël (Dr GRENI-ER); Gironde: env. de Bordeaux

(G. TEMPÈRE) ; Yonne: Avallon (Ch. BRISOUT), cité par BEDEL; Seine-et-

1. PERRIS (Ann. Soc. ent. Fr., 1873, p. 74) suppose qu'il vit dans les gousses de Lofai
cornicalata ••

HOFF'IANN
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l

Oise: Briis-sous-Forges 1,Corse, commun ('d'après SAINTE-CLAIREDEVILLE)..
Europe moyenne et méridionale; Caucase; Syrie (sec. ALLARDet BAUDI).

26. Brucbidiuslividimanus GYLL., 1833, in Shô 'h., I, p. 68. - velaris
FAHRS., 1839. -:: plumbeus Luc., 1849. -relamae VOGEL, 1861,-Reichei
ALL., 1868. - planelicus MOTS., 1874. - implicilus MOTS., 1874. - fulvi-
cornis REY, 1893. - inaequalis REY, 1893. - subconicus REY, 1893.-

SCHILSKY,1. ciL, p. 86. - SAINTE-CLAIRE
. DEVILLE, CaL, p. 374.

Long.: 2-3 mm. - Très variable.' La
forme typique a les pattes postérieures
noires, sauf le sommet des fémurs testacé
et la base des antennes rousse. Les princi-
pales variations sont les suivantes :

a. Antennes comme chez la forme typi-
que, mais base des tibias postérieurs
et les tarses noirs, le reste roux~ ••••
• • . • • • :. . . •. . • • v. retamae VOGEL.

b. Pattes postérieures et antennes testa-.
cées. :Élytres sans mouchetures .••••••

v. velaris FAHRS. (tulvicornis REY).
c. :Élytres unicolores, pattes postérieures

noires... • .•••••• v. plumbeus Luc.

Ces variétés représentent des races bio-
logiques inféodées à certaines espèces bota-

Bruchidius lividimanus GYLL., ér'. niques; lividimanus, tout en restant l'hôte
des Papilionacées, apparait des plus poly-
phages.

Il serait d'autant plus intéressant d'en suivre le comportement que, parmi
ces races, beaucoup d'insectes ont été décrits comme variétés qui ne sont
que des aberrations individuelles dont la valeur est discutable. C'est ainsi
que la v. Reichei ALLARDest basée uniquement sur des individus de petite
taille; la v. subconicus REY représente un spécimen provenant de Collioures
(Pyr.-Orientales) dont le prothorax est plus atténué en avant que dam la
forme typique; la v. inaequalis REY a le dos du prothorax inégal. Il serait
fastidieux et parfaitement inutile de citer toutes ces formes anormales et
sans intérêt.

Pénis (fig; 213) tubulaire, subparallèle, à sommet tronqué, portant en
dedans de la paroi dorsale un large bulbe terminé en pointe mousse. De
profil, le lobe, médiocrement arqué, est enflé, légèrement goitreux avant
le sommet; apophyses basales courtes, écartées. Tegmen non embrassant,
accolé au lobe paruneétroite membrane, les branches longues, divergentes;
styles claviformes au sommet arrondi papilleux, garni de soies très iné-
gales.

Vit et se développe sur des Génistées et divers Ononis.
Toute la France, mais plus abondant dans le Midi.
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BrUI hidiu8 la&ciafu8 OL•.~.

Le. type plus rare que les variétés se trouve fréquemment sur G,enida
anglittl' L., Ulex europaeus L. et Sarothamnus scoparius L.

La v. velaris FAHRS.,sur Calycotome spinosa L., en Provence, avec la v. re.
tamae VOGEL,'sur Spartlum junceum L. ; la v. plumbeus vit sur cette der-.
nière plante, mais je l'ai également obtenue de semences d'Ononis vis-
cosa L. provenant de Puget-sur-Argens (Var) et de celles d'OnonîB natrix
L., provenant de Biot (Alpes-Maritimes). Les spécimens! issus' des OnonîB
sont plus petits que ceux éclos des gousses de Spartium.

Corse, commun, d'après SAINTE-CLAIREDEVILLEqui signale que les exem.
plaires de cette localité appartiennent à la v. velariB.

Europe méridionale, Espagne, Italie j Algérie : environs d'Alger, sur
Calycotome spinosa L. et CytisU8 linlitolius LAM.(PEYERIMHOFF).

27. Brachidius fasciatus OL., 1795,Ent. IV, nO 79, p. ~O.""- villosus BEDEL

(nec F.). ...:,.aler MASH.,802.- cisli PAYK.,
1800 (nec F.) - pubescens GERM.,1824. -
SCHILSKY, 1. cit., p. 85. - SAINTE-CUIRE

DEVILLE, Cat., p. 374 (1).
Long. : 1,7-2,3 mm. - Insecte ovalaire

à revêtement uniforme, unicolore, d'un
gris foncé ou flavescent, parfois olivâtre,
de densité variable, mais ne masquant
jamais entièr~ment le fond des tégumeDts.
Prothorax avec un court sillon médian
basal, très fin. Elytres médiocrement ar-
qués latéralement; épaules non saillantes.
Antennes avec les quatre premiers articles.
plus ou moins ferrugineux, parfois testa.
cés. Pattes normalement noires (1).

Pénis (fig. 216) cylindrique, subparallèle,
muni au sommet- de la face dorsale, d'un
appendice étroit, pointu qui, vu de profil,
apparatt courbé en avant; sommet du .lobe subtronqué, l'ouverture
terminale grande, circulaire; apophyses basales, assez longues, étroites,
parallèles. Tegmen chevauchant le .lobe par deux branches ~onvergentes à
leur extrémité; styles un peu arqués, élargis à leur sommet arrondi
bordé de soies raides, assez longues, subégales.

Vit et se développe sur les Génistées.
Toute la France, commun partout, souvent' dès le 15 mars. L'adulte

1. VillOBUS BACH., Kat; II, p. 164 réuni à clsU F. dans le Catalogue Reiller, éd. 1906
et dBli PAYK. sont synonytnes de laBdatus OL.; quant à villo8us F. et cisU F. que plu-
sieurs auteurs réunissent à la8cialus OL., SCHILSKY, qui a vu les types de FABRICIUS au
Musée de Kiel, affirme que ce sont des Spermaphagus.

2. Je me suis assuré que les individus signalés comme ayant les genoux et les tibias
antérieurs roussAtres sont des immatures. Il suffit de garder de tels exemplaires durant
quelques jours, pour observer le rembrunissement progressif de ces parties.
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parfois en nombre considérable dans leS corolles de diverses fleurs, fréquem-
ment dans les Roses auxquelles ils ne causent aucun préjudice, se contentant
d'en puiser les matières sucrées. Vit, dans les régions du Nord et du Centre,

. sur Sarothamnus scoparius L. et,. dans le Midi, Stlr Genista cinerea L. et
Spartium ';unceum L. Signalé dans les graines de Robinia pseudaccacia L.
Commun en Corse, où il vivrait, d'après SAINTE-CLAIREDEVILLE, sur Ge-
nista corsica D. C~(1). "

Toute l'Europe.

28. Bruchidius Mulsanti BRIS. (nom. mut.), 1863, Cat., p. 50. - sem ina-
rius SCHÔNH. (non L.) .. - MULS. R:qy, Op., p. 44. - SAINTE-CLAIRE
DEVILLE, 'p. 374.

Long. : 1,8-2 mm. - Petite espèce bien distincte par sa forme courte
et "arrondie. Ant~nnes avec les cinq premiers articles ferrugineux ou tes-
tacés, les autres articles noirs, élargis, transversaux, excepté le 6e. Les
pattes antérieures testacées, sauf les tarses noirs.

La forme typique aVec seulement les fémurs intermédiaires ferrugineux
et les tibias noirs ainsi que les pattes postérieures. Parfois; quoique très
rarement, les pattes intermédiaires, sauf les tarses, entièrement' testacées.

Pénis (fig. 224) allongé, subcylindrique, légèrement' resserré dans son
milieu; au sommet conique, appendiculé ; à la base portant des apophyses
molles, caduques. En entier hyalin, sauf le somm~t chitinisé, pigmenté.
De profil, mince, presque droit; effilé én pointe un peu courbé~ à l'apex.
Tegmen. à membrane semi-embrass~nte, les styles assez larges, à peine
arqués vers le sommet arrondi bo;dé de fines soies inégales. '

Mœurs inconnues. Très rare.
France méditerranéenne. Basses-Alpes: Mont-de-Lure (AB. DE PERRIN) ;

Tarn: Castres (GAUBERT) ; Gard, Saint-Jean de Marnejols (POUSSIELGUE).
Vaucluse: Les Angles et plusieurs localités' (CHOBAUT1 FAGNIEZ1) dans les
fleurs de Cistus albidus L.; Alpes-Maritimes: Caussols, en battant Oxythropis'
pilosa D. C. (Astragalus pilosus L.) en 'août.

Europe méridionale, Caucase (sec. BAUDI). '

',29. Bmchidius seminarius L.,.1767, sec. GYLL. - pusillus GERM.,
1824 (8). - picipes GERM., 1824. - basrtlis GYLL., 1833. -siculus FAHRS.,
1839. - Slierlini ALL., 1868. - diversipes REY, 1893. - /uscipes REY,
1893. - varicornis REY, 1893. - xanlhicornis REY, 1893. - Sanremi
SCHNEIDER, Isis, 1893. - biluberculalus SHILSKY, 1905. - SCHILSKY,
1. cit., p:90. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, CaL, p. 374. '

Long. : 2-3 mm. - Variable quant à la coloration des pattes et des

1. Mentionné, par l'auteur (Cal:'cri.lique des .coléoptères de la Corse, p. 405) sous le
nom de aler MARSH. "

Z. L'identité de seminarir.Ïs L: est mal établie, pour cette raison le nom de pusillus
GERM. pour~ait peut-être p,~.évaloir. . . :. .
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antennes, Ces dernières avec les cinq premièrs articles roux, les; suivants
noirs. Pattes intermédiaires et antérieures testacées, sauf les tarses et la
base des fémurs; pattes postérieures noires (forme "typique).

Pénis (fig. 220) asseZ court, épais, cylindrique, arrondi au sommet muni
d'un appendice court à pOiiite obtuse; apophyses basales assez longues,
molles, flexueuses. Vu dé profil, un peu arqué, régulier, l'apex courbé
horizontalement. Tegmen à membrane large, accolée au lobè, à branches
basales nulles ou indistinctes ; styles presque droits divergents, à sommet
arrondi garni d'Un rang de soies raides, épaisses, inégales. .
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FIG. ItO à 11118. - Organes copulateurs de Bruchidius.- lItO. B•.sericalus GERM. Pénil

(vu de profll) avec éva$ination du sac interne. -liU (face dorsale). -ltlI. Tegmen
et styles. - litS. B. liuldimanus GVLL.Pénis aVectegmen (face dorsale).-Bt6 (face
ventrale). - BU (profil). - Bt6. b. fasciafus OL. Pénis et tegmen (profil). - 117
(face dorsale). - Ilt8 (face ventrale). -lIt9 (face ventru.latérale). - BBO.B. semi.
norias L. Pénis et tegmen (face dorsale). - Bit (face ventrale). - BIIII(profll).-
IlS. Spicule ventrale. - 186 B. Mulsanfi BRIS. Pénis (face ventrale). 886 (face dor.
sale}. -liae. Tegmen. -1I11'l. Lobe (vu profil). - Iitl. B. MulAonti, BillS. Armul1e
génitale de la femelle.
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Un grand nombre de variétés ou aberrations d'un intérêt'contestable
ont été décrites. Voici les principales:

a. Pattes testacées, sauf la base des quatre fémurs postérieurs. Antennes
entièrement testacées (ab. picipes GERM.-xanthicornls REY).

b. Comme la forme typique, mais le dernier article des antennes ferru-
gineux (v. varicornis REY).

c. Comme la v. picipes, mais la base des tibias ferrugineux (v. siculus REY.
-diversipes REY).

d. Pattes pre.sque entièrement noires (v. fuscipes REY) (1).
e. Pygidium parfois nu et brillant au milieu (v. Stierlini AIL).
Vit et se développe dans les fruits deiLotus uliginosus L.
Lieux secs ou humides, souvent au bord des ruisseaux, des étangs ou dans

les endroits marécageux. Les variétés mélangées à la forme typique. A. C.
Toute la France, plus abondant dans le Centre et le Midi.
Toute l'Europe; Syrie, Caucase; Afrique du Nord.
Il a comme parasite naturel: Chremylus rubigino8us HAL. (BRACONIDAE).

Suh'gen. Callosobruchus PIC
Pachymeru8 LATR.(pars)

(Rev. d'Ent., XXI, 1902, p. 6)

TABLEA.UDESESPÈCES

1. Insectes courts, asseZtrapus. Antennes du mâleforlement dentées. 2.
- Insectes plus allongés. Antennes du mâle médiocrement dentées. 3. •
2. Prothorax portantsur le' lobe basal deux callosités oblongues, conti-

guës, devant l'écusson ,recouvertes d'une pilosité blanche. Écusson d'un
blanc pur. Revêtement des élytres roux, agrémenté de linéolès blan.
châtres disposées transversalement dans la partie postmédiane, aVec
deux taches latérales foncées. Long. : 2,2-2,8 mm. 1. chinensis.

- Prothorax sans callosités hasales, orné, sur son milieu, d'une bande
médiane assez large plus ou moins foncée, éclaircie sur le lobe basal
et tranchant sur le fond pâle du disque. Revêtement élytral fauve,
avec des linéoles brunes disposées transversalement après le milieu
sur les 5e, 7e et ge interstries. Long. : 2-2,5 mm..... 2. phaseoli.

3. Élytres portant, de chaque côté de leur milieu, une tache noire, arron-
die, limitée au 2e interstrie. Revêtement rougeâtre ; une fascie de
taches pâles au dernier tiers postérieur et une linéole blanchâtre au
milieu des élytres; SUL' le 2e interstrie. Prothorax portant une tache
antéscutel1aire claire. Long. : 3-3,5 mm.• ,. . • • • . • .• 3. macuJatas.

1. On comprend mal pourquoi REY prétend que cette variété peut se confondre avec
uillolflJ8 (fa,ciafus DL.) dont une toule d'autres caractères l'éloignent considérablement.
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- Élytres aV'ecles taches latérales noires élargies jusqu'au 2e interstrie

mais se prplongeant sur les côtés depuis l'épaule jusqu'au sommet.
Long.: 2-2,5mm............................... 4. oruatal.

1. cau080brachus 001080811L., 1758, Syst. Nat.,éd.,X,p.386.-6'pecU-
nicornis L., 1767. - ~ scutellaris F.,l. cit., 1792. - allustus MOTSCHULSKY,
Bull. Moscou, 1874. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cat., p. 374.

Long. : 2,2-2,8 mm. - Très recon-
naissable aux deux callosités d'un
blanc narré à la base du prothorax,
dans le lobe basal. Élytres subcarrés,
fauves, avec trois fascies transversa-
les brunes, la première à la base, la
seconde un peu après le\JDilieu, la
troisième occupant la partie apicale;
les deux premières séparées par un
espace plus grand, la deuxième et la
dernière par une bande nébuleuse
d'un blanc rosé; une linéole blanche
occupant, au milieu, le 3e interstrie.
l1:cusson blanc nacré. Pygidium
court,tombant presque verticalement,
entièrement" blanc. Antennes ferru-

Callosobruchus chinensis L. 6'. gineuses, les cinq derniers articles
fortement pectinés chez le mâle; les
sept d~rniers seulement épaissis, nul-

lement pectinés chez la femelle (fig. 10, 6'~). Pattes ferrugineuses.
Pénis (fig. 234) très long, mince, hyalin, tubulaire, parallèle, tronqué au

sommet à ouverture circulaire et terminale, apophyses courtes, grêles. De
profil, faiblement arqué, d'épaisseur égale sur toute sa longueur. Tegmen
semi-embrassant, membrane courte, branches basales présentes ; styles
longuement arqués, minces, un peu renflés à leur sommet garni de soies
assez courtes, inégales.

Vit et se transforme dans les graines de diverses Légumineuses.
Originaire de la Chine et du Japon. Répandu et cosmopolite dans tous les

pays à climat chaud. Introduit en Amérique et en Europe (1). Cause des dégâts
importants dans les semences de Haricot, Pois chiche, Dolique, Pois cul-
tivé, Lentille, etc ...

Importé en France avec des légumes secs attaqués par l'insecte. Ports,
magasins. Paris, Exposition 4e 1878 (BIGOT); grains de haricot.

On ne connalt pas de parasite naturel de cette Bruche.

1. Pour la répartition et la biologie: cf. BALACHOWSKY et MESNIL ~ Lu [n,mu nui-
,i.'e, aux Planle' cullivèe" 1936, p. 1265. "
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'2. CalIosobruchus phaseoli GYLL., in Schônh., Gen. Cure., 1, 1853, p. 37.
Long. : 2-2,5 mm. - Voisin de chinensis L., les élytres un peu moins

courts; prothorax plus long, gris d'argent, avec une tache médiane allon-
gée bl'une', s'arrêtant' aV~lll't' 'le' dérniei- tiers, séparée, longitudinale-
ment, par un étroit liséré plus clair; base du lobe plus pâle. Élytres, écusson. ,
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:FIG. J29 à 287. - Organes copulateurs et pièc'Olsaccessoires de Callosobruehus (mâles).-
2119,C. maculatUs' F. Pénis (face ventrale). - 280 (profil). - 231. C. phaseoli GVLL.
Pénis (face \entrale). - 282 (face ventro-latérale).-288. Tegmen. ~ 234. C. chinen-
sis L. Pénis (face ventrale). - 235 (profil). - 236. Tegmen. - 237. Sac interne.
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compris, roux plus ou moins foncé aVec les interstries 5, 7, 9 rembrunis
sur leur milieu, formant' des linéoles obliquement dirigées de la base au
sommet ; une fascie transversale plus claire à l'apex. Antennes ferrugi-
neuses" à peu près semblables à chinensis. Pygidium de même couleur et
conformé comme chez ce dernier.
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Pénis (fig. 231) allongé, rectilignement élargi de la base au sommet tron-

qué ; apophyses basales longues flexueuses. De profil, arqué Vers le pre-
mier tiers inférieur. Tegmen enveloppant étroitement le lobe sur la moitié
basale de sa face dorsale; styles flexueux, arqués au sommet, à peine ren-
flés à cet endroit, avec quelques soies écartées, assez courtes.

Vit dans les semences de Haricot et de Lupin.
Origine incertaine. cité par des auteurs anciens comme provenant de

l'Italie du Nord, mais plus probablement de l'Asie Occidentale. .
Moins fréquent et peut-être occasionnellement dans les Légumes secs.
Paris (CLERMONT); Seinet-et-Oise~ Rueil, éclos de graines de Lupinus

aibus L. provenant de la Maison Vilmorin. l\l.arseille (AB. DE PERRIN).
Italie. Brésil.

3. Callosobruchus maoulatus F .., 1775, Syst. Ent., p. 65. - quadrima-
cu/alus K, 1792, l. cit., p. 371. - barbicornis F., 1801, Syst. Eleuth. II,
p. 403. - bislrialus F., 1801, l. cit., p. 402.

Long. : 3-3,8 mm. - Oblong, revêtement rougeâtre. Prothorax noir,
orné à sa base d'une petite tache blanc jaunâtre, séparée dans son milieu
par une étroite bande brunâtre. glytres avec quatre taches noires, arron-
dies, placées latéralement, les deux plus grandes vers le milieu, les deux
autres sur l'apex. Parfois, le calus huméral taché. dt' noir est relié latérale-
ment aux taches du milieu reliées elles-mêmes aux apicales. Sur le disq~e,
ces taches sont séparées par une bande jaunâtre, oblique. Une linéole de
même couleur 'lur le milieu des élytres, sur le 3e interstrie. Antennes plus
longu~s que chez le précédent, les 17 derniers articles médiocrement. d3ntés .
chez le mâle ; peu différents et seulement moins élargis chez la femelle.
Les quatre premiers articles roux, les autres noirs dans les deux sexes.
Pygidium allongé, aVec deux taches latérales brunes, oblongues.

Pénis (fig. 229) très large, subparaIlèle, obtusément arrondi-tronqué au
sommet à ouverture terminale assez réduite.; apophyses basales du lobe
médian longues, molles, parallèles. Tegmen embrassant le lobe sur sa
face dorsale, ses branches basales appliquées étroitement sur la majeure
partie des côtés de la face. ventrale ~ styles progressivement épaissis de
la base à leur sommet, celui-ci faiblement arqué, orné de soies courtes et
égales.

Vit et se développe dans les semences de Phaseolus et diverses Légu-
mineuses.

Origine orientale. Introduit dans les ports de commerce, comme le précé~
dent. Souvent dans les magasins, entrepôts, graineteries. Se développe,
d'après certains auteurs, sur Glycine hispida, DoUchos, Cajanus indicus,
Vigna catjang, etc.

Paris, 1878 (BIGOT) ; Bouches-du-Rhône: Marseille (GRENIER) ; Gironde:
Bordeaux (A. DUBOIS).
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4. Callosobruchus omatus BOH., 1829, Nouv. Mém. Mosc., l, p. 103.
Long. : 2-2,~mm.- Réuni à tort par quelques auteurs à chinensis L. (1).

Plus voisin de macu/aius F., avec lequel on peut facilement le confondre.
Un peu plus petit, un peu moins allongé, la tache submédiane des élytres
moins arrondie, plus anguleuse en âedans, les taches latérales toutes réu-
nies sur le bord externe des élytres. Pygidium unicolore.

Ces faibles caractères paraissent insuffisants pour le maintenir au
rang d'espèce et,J'on devra le réunir comme sous-espèce au maculalus F.
Le pénis est d'ailleurs identique.

Vit dans les graines de Haricot, Pois, Lentille, aussi dans les Arachides.
Origine inconnue, de répartition plus étendue que maculatus F. Très rare-

ment et accidentellement en France. Var: Toulon (GUÉRIN), dans des hari-
cots. BOl}ches-du-Rhône ; Marseille (AB. DE PERRIN, RIZAUCOURT).

Hollande; Allemagne: Hambourg; Italie; Égypte, Éthiopie, ; Sénégal.

2. Gen. ACANTHOSCELIDES SCHILSKY

(Kiifer Evr., 1905, XLI, p. c).

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Insecte oblong ou suboblong. Interstries ponctués ; stries des élytres
à points bien visibles au moins en avant. Prothorax couvert de gros
points écartés, très distincts à travers la pubescence. Segments abdo-
minaux, pygidium et marge apicale des élytres d'un rouge orangé.
Pattes entièrement testacées, sauf la face inférieure des fémurs par-
fois rembrunie. Antennes avec les cinq premiers articles et les deux
derniers roux, les autres obscurcis: Parfois l'avant-dernier également
obScurci chez la femelle. Long. : 3,2-4. mm.. . • . . 1. obsoletwl.

- Insecte plus elliptique. Interstries granuleu,," ; stries des élytres sans
ponctuation, distincte même en avant. Segments ahdominaux et py-
gidium roux ou bruns. Marge apicale des élytres concolore. Antennes
entièrement ferrugineuses ou rousses. Taille plus grande. Long .. ,:
3,5-4,5 mm.................................. 2. mimosae.

1. Acantbocelides obsoletus SAY, 1831, Desc. Curc. N. Amp., p. 2. -
Breweri CROTCH, Pme. Zool. Soc. London, 1867, p. 389. - irreseclus.
FAHRS, l. cit. V, 1839;p. 18. - obleclus SAY, l. cit., 1831, p. 1. - palU-
pes FAHRS., 1. cit., 1839. - subellipticus WOLL., Ins. Mad., 1857, p. 123.
- ? varicornis MOTScH.,1. cit., 1873-74, p. 239. - Auberti AB. DE PERRIN.
- SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 374.

1. Cette réunion existe, avec quadrimaculatus F., dans le Catalogue Marseui•
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Long. : 3,2-4 mm. - Facile à reconnattre (voir caractères du Tableau).
Prothorax suhconique, di~tinctement arqué latéralement, les angles posté-
rieurs aigus, un peu divergents, lobe basal nettement détaché, largement
subtronqué au sommet. glytres oblongs (épaules peu marquées), assez
arqués sur les côtés, leur plus grande largeur vers leur milieu. Vestiture
d'un brun roussâtre ou d'un gris flaves-
cent, unicolore sur le prothorax et com-
posée sur les élytres de deux fascies
transverses, plus claires, .accompagnées
de macules brunâtres également trans-
versales j on observe, sur le milieu du
disque, occupant le 3e interstrie, une
linéole blanchâtre, souvent plus dis-
tincte que les autres taches claires com-
posant les fascies. Chez certains exem-
plaires, ces taches sont très confuses et
le revêtement général apparatt presque
unicolore (1).

Pénis (fig. 238) tubulaire, évasé au
sommet, celui-ci tronqué j ouverture du
méat circulaire, assez réduite; apophy-
ses basales courtes. Vu de profil, cylin-
drique, presque droit, un peu courbé à AcanthoBcelideB ObBoletlJBSAY.

l'apex. Tegmen à branches basales
larges, rubanées, accolées à leur extré-
mité et enveloppant la base du lobe médian; styles larges, très élargis au
sommet arrondi sqbtronqué et muni'de soies terminales subégales.

Vit et se développe dans les graines de toutes les espèces du genre Pha-
a",lus ('). Surtout nuisible aux Haricots cultivés.

La biologie, très bien étudiée, constitue une littérature substantielle (voir
Index bibliographique). Ses dégâts sont d'autant plus graves que l'insecte
se reproduit à la fois sur les plantes et dans les graines mfi.resemmagasinées.
En Amérique centrale, ilexisterait jusqu'à six générations par an (1).

Origine précise inconnue ('). Répandu dans toute l'Europe, l'Afrique du

1. Les Individus provenllnt des régions chlludes ont généralement les tllches élytrales
plus D\arquées que ceux des climats tempérés. .

2. D'après' M. L. LHosTE (Miscell. enr., vol. XXX, 1927, p. 96) cette Bruche, évo-
luant en magasin, se,.it cllpable de s'attaCJUer à d'autres graines de Légumineuses :
Vesces, Gesses, Lupins, Féverolles, etc.

3. Ce nombre de générations IInnuelles nous pa,.tt d'ailleurs exagéré, si nous nous
be,sons sur le temps mlniD\um nécessaire à l'évolution larvaire et IIUtemps de ponte
dans nos régions. Il s'agit plus vraisemblllbiement de générations se chevauchant par
suite de l'échelonnement des pontes d'une même femelle.

4. On,lIdmet volontiers qu'il pourrait être originaire des réglons tropicales améri-
caines, où il vivrait Bur des Ph!1.eolu. spontllnés. Son introduction en Espagne est três
llDCienneIlt l'on suppose qu'elle 6'est effectuée avec des colons espagnols.

j



92 . COLÉOPTÈRES BRUCHIDES

Nord et du Sud, J'Asie,,la Chine; les Açores, les Canaries et l'Amérique du
Nord et du Sud et sans doute dans bien d'àutres régions. S6n introduction
en France et en Corse est relativement récente. .
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FIG. 288 à 241. - 288 et 289. Armure génitale: d'Acanthoscelides obsolelus SAY. Pénis
(face ventrale et profil). - 240 et 241. Organes de la femelle: urosternites, uroter.
gites et stylets. - 242 à 248. Pseudopachymerus Lallemanti MARSEUL. Pénis (faee
dorsale et ventrale). - 244 à '246. Spermophagus (Zabroles) subla8cialus BOH. Pénis
(face ventrale et dorsale) et tegmen.

Les parasites naturels de cette Bruche sont, dans le Midi de la France.
Eupelmus Degerei DALM. (maculîpes WLK.)- en Amérique :. Eupelmus cya,
niceps ASHM.; et Bruchobius laticollis ASHM.' (HYM. CHALCIDIDAE)w
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" 2.;Acanthosoelides mimosae F., 1781, Spec. Ins., 1, p. 76.
. Long.: 3,5-4,5 mm. - Voisin du précédent, mais distinèt par un certain
nombre de caractères (voir Tableau).

Plus allongé, plus étroit, les élytres moins arqués latéralement ainsi
que le prothorax nettement plus long et plus conique. L'écusson nette-
ment plus court, plus.Iarge. Le lobe basal du prothorax largement arrondi,
nullement tronqué au sol1lmet. Vestiture soit d'un brun-rouge, soit gris-
cendre, à peu près uniforme, ou fascies indistinctes; les linéoles plus pâles
que la couleur foncière, lorsqu'elles existent, sont. à peu près uniformé-
ment réparties sur hs interstries impairs.

Vit dans les graines de Phaseolus, Vicia taba, Ciser, et peut-être d'autres
Légumineuses à préciser.

Origine imprécise. Trouvé à plusieurs reprises en France, à Marseille (AB.
DE PERRIN),Bordeaux (BONNAIRE).

Allemagne: Hambourg; Italie; Turquie, Égypte, Algérie.
Plus rare et moins connu que obsoletus. Ses.dégâts paraissent beaucoup

plus limités.

3. Gen. PSEUDOPACHYMERUS PIC
(Cat. Junk., noV. no~.)

(Pachymerus SeHoNH.pars., Gan. Cure., l, 1833, p. 2, 84 (nec THUNB.,
1885)

1. Pseudopachymel'llS Lallémanti MAR'lEUL,1876,L'Abeille, XIV (Bru-
chus olim) -=- SAINTE-CLAIREDEVILLE,
Cat. (Acarrihoscelides), p. 374.
, Long. : 3,5-4,2 mm. - Insecte

oblong, brun-roux plus ou moins foncé
avec, sur les interstries, des linéoIes
plus claires. Sur le 3e interstrie, vers,
le milieu du disqué, .s'observe une Ii-
néole allongée de couleur faUVe. An- .
t~nnes rousses, médiocrement serri-
formes chez lé mâlé. 'Ponctuation du
prothorax et des élytres bien visible.
Yeux très gros, exorbités. Pygidium
maculé de six taches brunes sur fond
fauve, les deux médianes, basales, plus
grandes. . '., .

. Pénis (fig. 242) extrêmement court,
rè lobe méê:fiân'à 'peu . i)rès' deux fois
plus long que large (vu de face dorsale) Pscudopachymcrus La~lcmanti MAR8BUL.

à. côtés presque droits, plus large au
sommet qu'à ia base aVec la partie apicale en cône large~ Vu face ven-
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traIe, étranglé, élargi à la base, moins évasé' au sommet; apophySes
basales nulles. Tegmen accolé à la face dorsale, les branches écartées,
arquées, molles ; styles arqués, modérément claviformes au sommet fine-
ment sétuleux.

Vit et se développe dans les graines de Cassier, d'après ABEILLE DE PER-
RIN, également dans. celles de Acacia farnesiana WILD., en Tunisie (L.
LHosTE), Jardin botanique de Tunis (BALACHOWSKY).

Importé il. Hyères (Var). Abondant en Algérie: Biskra (BRISOUT,BEDEL,
CHOBAUT,BONNAIRE1), d'après ce dernier, dans les gousses du Caroubier
(Cetaronia siliqua L.). ..'

Répandu sans doute dans d'autres régions chaudes, sur diverses espèces
du genre Cassia (1). .

Origine imprécise.

4. Gen. PACHYMERUS THUNBG.

(THUNBEnG, Goetting. Ges; Anz., XXIX, 1805, p. 282.)

(Andromisus GoZIS, Ann. Soc. ent., Fr., 1881. - Pachymerus BERTHOLD,
1827. - Caryoborus SCHONH.[ex pars.] 1883)

TABLEAU DES EspÈéES

1. Élytres déprimés, courts, subcarrés, d'un tiers environ plus longs
que larges (A ndromisus GOZIS)... . . . . . . . . • . • . • . . . • • . • • . • • 2.

- Élytres plans, allongés (moitié environ plus longs que larges). Revê-
tement fauve plus ou moins foncé, parsemé de nombreuses petites
taches brunes, uniformément réparties sur les élytres. Pattes ferrugi-
neuses. Prothorax court, arqué latéralement, arrondi en avant. Yeux
gros, entiers ou à peine entamés au bord antérieur. Antennes médio-
crement dentées, rousses, les articles rembrunis sur le dessus (Pachy-
merus THUNBG.). Long. : 4,5-6,5 mm................ 1. accaciae.

2. Élytres noirs, tachés ou non de ferrugineux. Antennes avec les 5 ou
6 premiers articles (parfois le 7 ) d'un roux ferrugineux. Plus petit
que les espèces suivantes. Long. : 3,5-3,8 mm......... 2. Mariae.

- Élytres ferrugineux avec des taches ou des !inéoles.. . • . . • . . . . 3.
3. Élytres ornés de taches noires condensées à l'apeX, sur les-côtés et

dans Je milieu,' le long de la suture. Antennes et pattes antérieures
testacées;. Fémurs annelés de brun ou de clair. Long. : 6-8 mm.
. . . • . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . • • . . . . . . • . . . . • 5. diftormis.

- Élytres avec des linéoles, bandes ou traits diversement disposés.
Fémurs annelés de brun varié de grisâtre .•.... , . . .•. . •••• . 4.,

1. Le genre Cas;ia, Légumineuse de la sous-famille des Césalpinées renferme un assez
grand nombre d'espèces répandues aux Indes, aux Antilles, en Afrique tropicale, en
Arabie, en Amérique, etc. .
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Pachymeru8 accaciae GVLL.,~.

\

4. Revêtement fauve clair, avec, sur les élytres, deux traits blanchâtres
obliquement disposés sur la moitié antérieure et une fascie transver-
sale de même couleur ,subapicale avec,parfois, quelques courtes linéoles
brunes sur les interstries pairs. gcusson carré, très court." YeuX for-
tement échancrés en avant, ne formant plus qu'un arc étroit. Long. :
5-6 mm. .. .... .. . ••. . . . •. . . .. . . . . • .••• •. . .. . . . . 3. iupideus.

- Revêtement fauve, parfois rougeâtre, avec, sul' les élytres, des Iinéoles
noires condensées à l'apex et au milieu; une bande noir velouté sur
le 3e interstrie flanquée d'une autre petite tache du même noir, sur
le 5e interstrie. Calus huméral parfois noirâtre. Écusson rectangu-
laire. Yeux moins fortement échancrés formant un arc à bord large.
Long. : 5 mm.. . . • . . • • . . . . • . . • . • . . • • • . • • • . • . . • . • .. 4. Germaini:

1. Pachymeru.s aocaciae GVLL., in SchOnh., Gen. Cure., l, 1833, p. 97.
Long. : 4-5, 6,5 mm.-Confondu et mis

à tort en synonymie avec Caryoborus pal~
lidulus OL. Bien plus grand, de couleur
foncée et même, chez les individus imma-
tures, avec des-taches brunes sur les ély-
tres. Front fortement caréné. I:émurs
postérieurs plus ou moins assombris,
munis vers le milieu, sur leur tranche
inférieure, d'une assez forte dent souvent
bifide (mâle), plus faible (femelle), accom-
pagnée de huit à neuf dents, plus petites
et rangées en dent de scie jusqu'au som-
met (fig. 53).

glytres anguleux aux épaules, leur plus
grande largeur un peu en arrière de
celles-ci.

Vit dans les graines d'Arachide (Arachis
hypogaea), dans lesquelles il commet de
grands dégâts. La nymphose a lieu à
l'extérieur, dans un cocon fixé sur l'enve-
loppe du fruit ou bien encore à l'entrée du
trou de sortie pratiqué pal' la larve.

Importé du Sénégal en France; Marseille (Dr POUTIERS,VAYSSIÈRE).
Paris, éclosion du 20 juillet à début d'aont 19421 dans les Arachides (1).
Sénégal, abondant et très nocif dans le Moyen Chari (Dr J. DECORSE).Sou-
dan égyptien, Haut-Nil bleu (ALLUAun).

1. L'Arachide est une Légumineuse de la tribu des Hédysarées, originaire du Brésil
et cultivée surtout au Sénégal. Il existe plusieurs espèces d'Arachide qui ne sont pas
comestibles.
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Pachymerus ;aspideU8 ER.

2. Pach1merus (Andromisus Goz.) Mariae GoZIS, 1885, Revue d'Ent.,
p. 125. - SAINTE-CLAIREDEVIL~E, Cat., p. 372.

Long., : 3,5-3,8 mm. - Ovale oblong, tantôt noir aVec les cinq ou six
premiers articles des antennes, les cuisses antérieures, une portion vague
et plus ou moins étendue des autres, les hanches postérieures, le dessous
des côtés du prothorax d'un rouge ferrugineux un peu obscur, tantôt beau-
coup plus largeme'nt teiriié de cette' dernièie' coilleu;', offra'nt alors sept
premiers articles des antennes, les pattes en entier, la bouche, le pro-
thorax, la poitrine, les hanches, le pygidium (sauf un rembrunissement
médian) et une tache ~Iytrale, ferrugineux; la tache élytrale occupant la
base jusqu'à l'épaule et prolongée en s'amincissant à mesure jusqu'au
delà du milieu. Couvert d:une pubescence gris ?bscur un peu soyeuse,
mêlée de parties plus claires et cendrées dessinant des traits allongés sur
les interstries impairs des élytres. Antennes courtes, en massue graduelle-
ment subperfoliée. Prothorax avec une ligne médiane creusée en léger sil-
lon à la base. Pygidium à fond mat avec deux petites taches poncti-
formes de duxet cendré, parfois brillant malgré sa pubescence soyeuse
(peut-être caractère sexuel).F:émurs postérieurs armés d'une épine droite,
suivie' de deux ou trois petits denticules ou crénelures. (Description ori-
ginale.)

Mœurs inconnues ..
Trouvé en nombre à Bordeaux

(BRAQuEHAYE), probablement im-
porté d'Amérique.

Ori~ine inconnue.

3. Paclirmerus jaspideus ER.,
1849, Arch Naturgesch., XXV,
p. 185 (Bruchus olim). - icamae
GUÉRIN, 1858, Ann.Soc. ent. Fr., p.
ccxxx. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE,
Cat., p. 372. '

Long. : 5-6 mm. - Subcarré,
aplati en dessus, brun fauve revêtu
d'une pubescence s.oyeuse jaune-
chamois. Front caréné longitudina-
lement. Antennes testacées avec les
3 ou 4 aVl;lnt-derniers articles noirs
ou brunâtres. Prothorax subtrian-
gulaire, très rétréci en avant, si.
nueux en arrière (fig. 33) avec les
angles postérieurs aigus et portant,
au milieu, deux 'bandes plus ou

moins larges, longitudinales. f:cusson carré, échancré, blanchâtre.
f:lytres avec chacun 10 stries dont les interstries 3,5, 7 portenL de petits

"



PACHYMEIIUS 97

traits noirs, suivis alternativement de parties blanches, et en avant sur les.
3e et 4e interstries une moucheture blanche et une fascie oblique de même
couleur sous l'épaule sur les 6'; 7e, 8e, ge et lOe interatries. Pygidium uni-
colore, perpendiculaire à l'axe du corps et non visible vu de haut, avec
l'apparence de-4 petites fossettes. Pattes antérieures et médianes d'un
testacé pâle comme la base des antennes ; les postérieures ferrugineuses
avec les fémurs portant une forte dent, 'suivie de quatre autres petites.
Tibias arqués. Tarses pâles, ongles noirs. .

1\ faut ajouter les caractères suivants relevés sur 6 exemplaires de. ma
collection: Fémurs postérieurs maculés de brun. Prothorax parfois unico-
lore, portant deux impressions longitudinales sur les côtés du disque.
Interatrie 7e des élytres costiforme jusqu'au tiers antérieur. Pygidium avec .
une carène médiane peu saillante, presque effacée au milieu. Antennes du
mâle plus claviformes au sommet. Parfois dans les deux sexes, le Il e article
testacé, les 8e, ge et lOe seulement obscurcis.

Vit dans les semences de l'Icame, plante cultivoo pour ses bulbes alimen.
taires.

Trouvé, en France, dans les semences
de Icama, provenant de Quito{Équateur),
(GUÉRIN).

Pérou, Équateur, Bolivie. Obtenu des
semences d'une Légumineuse : Calopo-
gonium velutinum BENTH, à Bahia
(G. BONDAR) (1) •

... Pachymerus Germa:ni PIC, 1894,
L'Échange X, p. 65. - SAINTE-CLAIRE'
DEVILLE,Cat., p. 372.

Long. : 5 mm. - Subcarré, déprimé
sur les élytres; à coloration fauve ou noi-
râtre, maculé de tal hes plus foncées ou
plus claires sur les élytIes. Front caréné;
les antennes claires, parfois obscurcies
sur les 5e et 6e avant-derniers articles,
épaissies à leur extrémité. Prothorax
très atténué en avant, impressionné sur
les côtés et sillonné en avant et à la Pachymerus Germaini PIC, cS.
base de son milieu. Les côtés sinués, à
pubescence fauve ou brunâtre, n'offrant pas de lignes ou macules foncées
nettes, les côtés plus ou moins d'un gris pâle. Écusson en carré long.'
Élytres variés de fauve et de noir (voir caractères du Tableau). Pygi-
dium jaunâtre uniforme ou maculé de taches noires en forme de X, dont
les branches sont marquées de fossettes à leur extrémité. Pattes c'aires sauf

1. Gregorio BONDAR, Arch. Insl. Bi91. Vege{., Rio de Janeiro, \"01. 3; no 1, H136.

HOFFMANN 7
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les'postérieures foncées à cuisses très renflées (fig. 54). Dessous du corps
gris d'argent plus ou moins maculé de gris plus foncé.

A cette description tirée en partie de l'auteur. j'ajouterai les observa-
tions suivantes relevées sur huit spécimens de ma collection provenant de

( Bordeaux ~Se distingue surtout par la présence, vers le milieu des élytres.
d'une petite bande d'un noir velouté sur le3einterstrie et d'une petite mou-
cheture de même couleur sur le 5e. Les antennes du mâle aVec les quatre
premiers articles ferrugineux maculés de noirâtre, les six suivants noirs et
le dernier testacé. Les antennes de fa femelle sont entièrement testacées.
Chez le mâle, le pygidium est d'un fauve clair marqué de quatre taches.
noires disposées en X, avec de petites taches marginales. Chez la femelle,
le pygidium est fauve unicolore, confusémentmarhré de taches plus clàires.
Fémurs postérieurs muriqués sur leur face externe ; la tranche inIerieure
portant à sa base 7 à 8 denticules aigus, le premier plus long, parfois
bifide. Tibias postérieurs arqués, simples'à leur extrémité inférieure. Les
tarses testacés, sauf le sommet du 2e article et les ongles noirs.

Vit dans les graines d'une Légumineuse : Parkinsonia aculeata L. Capturé
en nombre, en août 1893, par M. Gaston EVQUEM,dans le jardin botanique
de Bordeaux, importé de Montevideo (Uruguay) avec les graines de P. acu-
leata L., plante employée, en Argentine, comme abri dans les plantations
de Caféier et de Cacaoyer.

5. Pachymerus difformis OL., 1790. Encycl. méth., V, 198, pl. I, fig. 3.-
SAINTE-CLA,IREDEVILLE,Cat., p. 372.

Long. : 6-8 mm. - ~ distingue des espèces voisines par sa taille supé-
rieure, la coloratiol} entièrement testacée des antennes et des pattes
antérieures, la couleur des élytres brune sur les côtés et au sommet. .

Brun, couvert d'une squamosité cendrée. Prothorax brun noirâtre. très
étroit, en avant, sinueusement rétréci latéralement. Écusson petit, trapé-
zoïdal. Élytres carrés, aplatis, marqués de stries médiocres, pointillées,
cendrées et roussâtreS. Dessous gris clair. Les fémurs postérieurs cen-
drés, renflés, nantis d'une épine assez grande, aiguë, denticulée à, sa
base postérieure ; les. tibias un peu arqu&s avec un prolongement spini-
forme à l'angle apical inférieur.

"Iœurs inconnues.
Originaire du Sénégal. Introduit en France dans les ports de mer.
Observation. - Une espèce voisine: P. brasiliensisTHUNB.,1816, K. Veto

Acad. Handling., pA5, est souvent mentionnée dans les Catalogues comme
ayant été trouvée en France, mais sans plus de précision (1).

Elle est originaire de l'Amérique Centrale: Brésil, Cayenne. Elle atteint.
8 mm. et vit aux dépens de l'énorme fruit du Dioclea retlexa (Légumineme).
BONDARla signale CJmme attaquant Dioclea marginata BENTH.Chaque fruit

1. G. BONDAR, Arch. /nsl. Biol. vegel., Rio de Janeiro, 1936, la signale de France et
de Russie.
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CorgofJoru8 pallid1l8 OL.

nourrit une douzaine d'insectes. Elle se distinge par ses taches élytrales
formant de courtes bandes noires interrompues de blanc sur les 'interstries
pairs, la couleur tonciêre roux-fauve. Le prothorax est maculé de noir sur
tond roux. Les antennes sont testacées (sauf les S8, ge et 10e articles noirs).
La dent témol"8ledes pattes postérieures, très torte, droite, porte sur son
tiers intérieur cinq à Fix très petits denticules qui, alllieu d'êt.re placés surla
trallChe intérieure de la cuisse, eont groupés à la ba'il& même de eeu.e dent
principale.

G. Gen. CARYOBORUS GERlWl

(GERM. in Schônh .• Gen. Cure., II, 1833, p. 2, 92)

1. CarJoboros paIIidus OL., 1790, Encycl. Méth., p. 199. - Germari
.KüsT. -1845, KM. Eur., II, p. 37. - pallidus SCHILSKY, 1903,Kaf.. Eur.
XLI, p. F (1).

Long. : 3-5,4 mm. - Insecte roux
testacé clair, revêtu d'une très fine
pilosité pâle. Prothorax en cône oblong,
un peu élargi dans son milieu. Antennes
et pattes testacées, les 7 derniers arti-
cles antennaire.B souvent maculés de
noirâtre.

Reconnaissable à sa coloration entiè-
rement testacée, à Son prothorax. visi-
blement marginé latéralement et à sa
base, à la fine denticulation régulière de
ses fémurs postérieurs composée de huit.
il neuf très petites dents égales (fig. 51);
Antennes médiocrement dentées, chez
le mâle, à partir du 5e article; simples
chez la femelle. Tous Jes articles plus
longs que larges. Front non caréné.
Épaules obliques. Élytres subparallèIes,
faiblement élargis Vers leur milieu.

Mœurs inconnues (a). Importé en France, dans les ports. Turquie,C9UCal'-e,
Grèce, Syrie, Égoypt...

I. Plusieurs catalogues réunissent bien il tort P. accaciae GYLL. il cette espèce.
2. D'après P. DE PEYERIMHOFF, Mém. Soc. Hist. nal. Afr. N., 1931, p. 116, cet in-

~t'cte vivrait au Hoggar, sur Séné (Gassia obouala COLAD.), dans les fleurs de la plante.
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6. Gen. CARYOPEMON JEKEL

(Ins. Sauders, l, 1885, p. 25. - LACORD.,Gen. ,Col.. VIII, 1886, p. 606)

, 1. Caryopemon Lhostei PIC; L'Ech. 1924, nO'418. - L. LHOSTE, Mis-
cell. ent. XXX, 1927, p. 94.

Long. : 5,6-6 mm. - Ressemble superficiellement à un très grand Bru-
chidius meleagrinus GÉNÉ. Brun-roux, plus ou moins foncé, varié de taches
plus pâles, aVec deux fascies blanches sur les élytres. Corps obovale. AR-
tennes flabellées à partir du 4e article, noires. Front faiblement caréné.

Prothorax campanuliforme, fortement si-
nueux à sa base, à angles postérieurs aigus,
divergents, portant au milieu deux taches
noirâtres sur fond roux et une bande laté-
rale mal délimitée, de couleur blanchâtre.
Écusson poIictiforme à peine distinct.

Élytres subcordiformes, les côtés supé-
rieurs et l'apex rembrunis; la partie dor-
sale fauve avec une fascie transversale
blanchâtre à la base, occupant les 2e et 6e
interstries ; une courte fascie de, même
couleur vers le milieu, sur les 4e et 8e in-
terstries. Ces deux fascies reliées plus ou
moins exactement par une linéole claire
située sur le 2e inters trie; une linéole
blanche, apicale, sur le 4e interstric.

Pygidium gris clair, orné d'une tach;e
médiane brune. Les deux premières paires

Cargopemon Lhoslei PIC. de pattes testacées (sauf les tarses foncés) ;
la dernière paire foncée, les fémurs large-

ment annelés, à la base, de roux; au milieu; de blanc et au sommet de
brun, leur tranche inférieure finement denticulée. Tibias arqués, leur
angle terminal inférieur prolongé en une pointe assez longue.

Description faite sur un paratype (mâle) graciéusement offert par
M. LHOSTE.

Vit et se développe dans les graines de Abrus precatorius L. (Légumi-
neuse). Découvert par M. L. LHOSTE, à Paris, Maison Vilmorin, dans les
semences de cette plante prove~ant de Ceylan (1).

1. Ces graines ont la forme et la ta,ille d'un gros Pois, elles ont une couleur vernissée
mi-partie rouge-carmin, mi-pa,rtie noire. Du plus brillant effet, les indigènes s'en ser-
vent comme parure, les utilisant en colliers et bracelets.



SPERMOPHAGUS

7. Gen. SPERMOPHAGUS SCHÔNHERR

(SCHONHERR,Gen. et Sp. Cure., 1833.)

TABLEAU DES ESPÈCES
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1. Corps noir, unicolore, sans trace de taches ou fascies quelconque, à
pubescence très courte ne voilant pas les téguments.. . . . . . • • . 2.

- Corps à pubescence plus longue, voilant, au moins en majeure partie,
les téguments. Élytres noirs avec une fascie transversale blanchâtre
ou jaunâtre plus oU moins distincte. Prothorax avec une tache anté-
scutellaire claire. Tibias antérieurs ferrugineux ou foncés. Antennes
ferrugineuses ou noires aVec seulement les deux ou trois premiers arti-
cles roux. Long: 1,8-2,6 mm................ 4. sublasciatus.

2. Éperons terminaux des tibias postérieurs franchement roux. . . 3.
- Éperons terminaux des tibias postérieurs noirs (rarement-roussâtres:

variété). Pénis à styles étroits bordés de cils courts. Long. : 1,2-2,8 mm.
. . •• . . . . . . . . . • . . .. . . • •• . . • •. . . ••• . . . . ••.. . •• 1. sericeUl.

- Pièces latérales du corps à ponctuation variolée. Front séparé du
vertex par une zone de poils fins, transversalement et brusquement
délimitée. Pénis à styles plus larges que chez le précédent et bordés
de longs cils flexueux. Long. : 1,5-3,5 mm.... 2. variolosopunctatus.

- Pièces latérales du corps à ponctuation simple plus fine. Front et
vertex non séparés par une partie différenciée quelconque. Pénis à
styles renflés dans leur milieu, finement et assez brièvement ciliés.
Long. : 1,5-2,8 mm............................ 3. :Küsteri.

1. Spermophagus sericeus GEOFFROY, 1795, ap. Fourcr., Ent. paris.,
p. 112. - cisli OL., 1795 (nec F.). - cardui BoH., 1829. - SCHILSKY, I.
ciL, p. 3. - SAINTE~CLAIREDEVILLE, Cat., p.372.

Long. : 1,2-2,8 mm. - Se reconnaltà ses éperons terminaux des méta-
tibias entièrement noirs, très rarement roussâtres (variété), dans ce der-
nier cas jamais d'un roux franc.

Languette labiale à bord antérieur large à peine échancré, subangu-
"euse sur les côtés obliquement coupés, ornée de longues soies souples
alignées de chaque côté, sur les bords latéraux; le milieu avec seulement
quatre soies naissant sur la face ventrale, les deux distales plus longues,
les deux autres de moitié plus courtes, insérées latéralement; avec 4 pores
sensoriels en avant, deux autres rapprochés de la ligne médiane et deux
autres enfin avant la base (fig. 254). Maxille à stipe droit subparallèle. à
galéa nettement plus étroite que la lacinia (fig. 255).

Pénis (fig. 249) à styles étroits terminés en pointe longue, bordés de
soies fines, courtes, raidel.
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Vit et se transforme dans les capsules rle~ Convolvulus. Très commun
dam: toute la France su.r C. ar~nsill L., C. sepium L. Abondant, en Gironde,
dans les dunes du UttoraJ, dam: les fleurs de Convolvulus soldanella L. (TEM' •
PÈRE). Cors.J, peu commun. Toute J'Europe; C lucase ; Turquie, Chypre;
Syrie; Algérie, Tunisie.

Australie; Japon; Afrique occidentale.

\ 249

FUI. )4,7 à 349. - Armures génital.eil (vues de profil) de SpermophagWJ.~ 847. S. vario-
losopunctatus GYLL. - 248. S. Küsteri SCH1LSKY. - 249. S. sericeus GEOFFR.

2. SpennOl'hagus variolosopunctatus GYLL., 1833, in Sehônh., Cure.,
. p. 110 (nec KÜST.). - v. atbipiiis CHOB., Rev. d'enL, XVII, 1898, p. 187.

-v. maculalus SCHILSKY,1. cit., 1905.- HOFFM., Miseel!. Ent., voL XL,
1939, p. 35.

Long. : 1,5-3,5 mm. - Se distingue très difficilement de l'espèce sui-
vante également à éperons terminaux des tibias postérieurs roux. En de-
hors de la pilosité frontale et de la ponctuation des pièces latérales du corps,
on observe que les élytres sont moins brillants, plus finement alutacés,
la pilosité du dessus plus fournie; les poils visiblement plus épais.

Languette labiale (fig. 252) à bord antérieur élargi, droit ; arrondie
aux angles antérieurs, ornée d'une rangée marginale et ininterrompue de
soies asseZ courtes, raides. et de longueur inégale, munie de neuf pores
seuoriekl, quatre en avant, trois médians et deux à la base de l'insertion
des palpes labiaux. Maxille (fig. 253) à stipe triangulaire, la lacinia plus
large que la galéa:

Pénis (fig. 247) à styles étroits à la b.ase, sensiblement élargis et termi-
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nés en pointe mousse avec des soies bien plos longues et plus souples que
chez le précédent.

La v. albipilis CHaD., d'Algérie, est remarquable par la pubescence du des-
sus, plus épaisse, plus dense et plus longue, masquant p~sque entiêrement
les téguments. Sa coloration d'un gris Ravescent lui donne un aspect tout
particulier. •

Vit et se transforme dans les graines des Convolvulus.
Ne parait pas se trouver en France, tous les spécimens examinés jusqu'à

présent et provenant de notre faune sont des Küsleri SCHlLSKY.
Tunisie, Algérie, Maroc.

3. Spermophagua KÜ8teri SCHILSKY, 1905, !(al. Eur., XLI. - vario-
losopunclatus KÜSTER, 1850, 1. cit., p. 53. - v. pubivenlris BAUDI, 1886.
Milabr., p. 110. - HOFFM., 1. cit.!
p. 36 (1).

Long. : 1,5-2,8 mm. - Extrêmement
semblable au précédent. Pilosité élytrale
plus fine, plus courte, moins dense (voir
Tableau).

Languette labiale (fig. 2fO) subcordi-
forme, échancrée au milieu du bord an.
térieur, celui-ci bordé de longues soies,
peu nombreuses, les bords latéro-
antérièurs garnis de soies un peu moins
longues; pores sensoriels au nombre de
neuf, situés comme chez le précédent.
Maxille (fig. 251) à stipe large, droit
sur le bord externe, arqué au bord
interne, la lacinia d'épaisseur subégale
à la galéa. Palpes maxillaires plus Spermophagu8 KiJsler! SCHILSKY.

robustes' que chez les autres espèces.
Pénis (fig. 248) il styles moins larg~s que chez le précédent, à soies plus

fines, plus raides, moins longues.

La v. pubivernris BAUDI s'applique â des exemplaires ayant une pubes.
cenee plus dense sur les pièces latérales du corps.

Vit et se transforme dans les graines des Convolvulus arvensis L., allhae-
oides L., cantabrica L. et sans doute d'autres espèces.

Éclos à Mandelieu (Alpes-Maritimes) de graines d'Ipomée, fin avril.
France méridionale, souvent' dans les fleurs des Cisoos, Surtollt Cistus

albidus L. Alpes-Maritimes: Mandelieu, Cannes, Antibes, Grasse l, Toulon

1. C'est par erreur que j'ai signalé cette espèce de la CQrse où l'on ne trouve que seri.
eeu. GEOPI'K.
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(GUÉRIN),Saint-Maximin (SAINTE-CLAIREDEVILLE): Gard :.Ponl-du.Gard
(J. THÉROND 1), en nombre.

Espagne, Italie, Grèce. Europe centrale, Caucase (1).

4. Spermophagus (Zabrotes) subfasciatus BOH., 1833, in Schônh., Gen.
Cure., I, p. Ill. - LUCAS,Ann. Soc. ent. Fr.,1838. -rTwseulus BOH .• l.cit.
1, 1833, p. 112: - dorsopiclus LEPESi\Œ,1941, .Rey. fr. d'Ent., t. VIII,
fasc. 4, p. 201, fig. '1, p. 200.

Long. : 1,8-2,5 mm. - Le dimorphisme sexuel de cette espèce est assez
accusé.

Corps brièvement ovale, noir, avec quelques fascies jaunâtres sur les
élytres et une grande tache antéscutel1aire de même couleur chez la fe-
melle. Chez le mâle, d'un gris flavescent à peu près uniforme avec quelques
linéoles plus pâles; celui-ci de taille plus petite.

A B
Spermophagus (Zabroles) subtascialus BOIl., A (mâle), B. (femelle).

Femelle: tête carénée. Antennes longues, atteignant la moitié du corps,
noires, les deux premiers articles testacés, tous plus longs que larges, légè-
rement dentés du 5e au ge• Prothorax court, transverse, assez convexe,
arrondi en avant, les angles postérieurs non saillants, aVecune tache trian-
gulaire jaunâtre devant l'écusson et parfois qu~lques vagues macules de,
même couleur disséminées sur le disque. Écusson triangulaire, blanchâtre.
Élytres courts, subrectangulaires, les côtés très faiblement arqués, leur
plus grande largeur un peu après le milieu, subtronqués au sommet. Des-
sin élytral composé d'une moucheture basale sur le 5e interstrie, quelques

]. On trouve en Syrie et au Caucase: S. caucasicus BAuDI, petite espèce ne dépassant
pas 1,5 mm., dont les éperons terminaux des tibias postérieurs sont également roux.
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cour tes !inéoles peu tranchées formant. sur le tiers ant érieur une fascie
transversale sur les 2e, 4i et 6e interstries. Enfin sur les exemplaires bien
frais s'observent quelques linéoles de même nature Vers le dernier tiers api-
cal. Pygidium gris jaunâtre aVec une, fine ligne longitudinale, au milieu,
de couleur plus claire. Dessous gris clair, sauf les côtés du métasternum.

Pattes noires, sauf le. sommet des tarses, des tibias et des fémurs des
pattes antérieures et intermédiaires, ainsi que les éperons des tibias pos-
térieurs roux. .

~257

FIG. 81S0à 81S7. - Pièces labiales (face dorsale) et maxille droite che7: Spermophagus.
1I1S0et 81S1. S. KilEleri SCHILSKY. - 1151et 1158. S. variolosopuncfatus GYLL. - 8St et
11156.S. sericeus GEOPPR. - 8158et 115'1S. (Zabrcfes) BUbfasciatus BOil.

Mâle : Le revêtement foncier noir de la femelle est remplacé par une
pubescence gris roussâtre ou gris doré. Dessins du prothorax et des élytres
identiques mais, de ce fait, bien moins tranchés. Antennes plus longues,
dépassant nettement la moitié du corps, de même coloration -que chez la
femelle, les 5e au ge article seulement plus fortement dentés. ~lytres plus
courts et un peu plus arrondis latéralement.

Pénis (fig. 244) très court, large, cylindrique, sans apophyses basales.
Vu face ventrale, échancré fortement au milieu du bord supérieur. Vu face
dorsale, lobé au bord apical. Tegmen à lobes basaux soudés, styles égale-
ment soudés ne formant plus qu'une pièce unique en forme de gouttière
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élargie, échancrée au sommet, celui-ci papiUeux et garni de soies termi-
nales raides à peu près égales (l).

Languette labiale {fig. 256} étroite, arrondie en avant latéralement, .
échancrée au milieu de son bord antérieur, munie à cet endroit de soies
fines d'inégale longueur; pores sensoriels nuls dans sa partie antérieure
et médiane ; trois pores à la base du labium. Palpes labiaux à insertions
subcontiguës, les articles courts, le terminal ovalaire. Maxilles (fig. 257)
à stipe triangulaire, légèrement coudé au sommet de la tranche interne,
les deux lobes subégaux et de conformation identique.

Vit et se développe dans les grains des Haricots (,).
Espèce cosmopolite, importée en France dans les haricots « Dani », pro-

venant de Madagascar.
Bouches-du-RhÔne: Marsei1le (Dr R. POUljIERS, VAYSSIÈRE).
Brésil; Afrique Centrale; Amérique; Cuba; Madagascar: Sainte-Marie

(coll. FAIRMAIRE) sous le nom in litteris de Bruchus dorsopiclus FRH.:
Aç-ores (Ch. ALLUAUD1).

1. La conformation de l'armature génitale mâle de cette espèce est très particulière
et s'éloigne considérablement de celle des Spermophagu8 paléarctiques. Si l'on y ajoute
la différence des pièces labiales, nous pouvons considérer qu'elle devrait constituer lin
genre bien Valable.

2. Cette Bruche étant des plus nocives, il faut espérer que des conditioIlli écologiques,
sous notre climat, s'opposeront il son développement en France.
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Les Uradon sont de petits Coléoptères de coloration le plus souvent uni-
forme, d'un gris clair, rarement foncé, d'aspect plus ou moins soyeux, dont
les caractères spécifiques apparaissent peu tranchés à première vue.

Ils ont été longtemps rattachés aux Anthribidae (1). Aujourd'hui ils

FIG. 858. - Urodon slÜurali. F. Dessin scilémati:que du dell80uBdu corps: 1.Languette.
- p. m. Palpes maxillaires. - pl. Palpes labiaux. - a. Antennes. - md. Mandi-
bules. - ml. Menton. - pmi. Prémentum. - y. Yeux. - g. Gula. - eefJ. Episterne
etépirnère prothoraciques soudés.- O. Ongles. - On. Onychium. - 1.Tarses.-lb.
Tihias. - fm. Fémurs. - h. Hanches. - Ir. Trochanters. - pl'. Prosternum. - epm.
Epimères mésothoraciques. - epfm. Episternes mésothoraciques. - tm. EpisteMles
metathoraciques. - nu. Mésosternum. - mb. Métasternum. - CV. Cavités coty-
lordes. - epl. Epipleures. - op. Apophyse intercoxale. - S. 1 à S. 5. Segments ven-
traux. .

1. BEDEL (Coléopt. Bassin Seint, 1885, vol. VI, p. 3) leI considère comme sous.fa-
mille -des Anlhribidae.
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sont réunis comme sous-famille aux Bruchidae par de nombreux auteurs.
Le peu de renseignemenls que nous aVons sur leurs larves est insuffisant
pour servir à une conclusion sur leur position. Cel! es d'U rodOll conformis
et U. rufipf!s ont été par trop sommairement décrites, respectivement par
BUDDEBERG (Jahrb. d. Nass. Ver. f. N., 1883, p. 140) et par FRAUENFELD
(Vehr. zool. bol. Ges. Wien, 1868, p. 160) pour qu'il en soit tenu compte.
La description d'U. rufipes par URBAN (Eni. Bliiller, 1913 p.58) que l'on
trouvera plus loin, quoique plus détaillée que celles des auteurs- précé-
dents, n'apporte guère de renseignements plus satisfaisants.

A...

FlG. 259. - Pièces buccales de la larve chez Urodon rutipes OL.-A. Mandibule droite. ~
B. Complexe maxillo-Iabial (d'après URBAN).

Quoi qu'il en soit, il apparait que la larve, qui est apode,possède des
pièces buccales différentes de celles que l'on trouve chez les Bruches. Au
surplus la co;formation morphologique externe de l'adulte nous décide
à attribuer aux Urodonidae une entière autonomie, au même titre que les
deux fami1les précitées.

Ces insectes forment évidemment transition entre les Rhynchophora et
les Phylophaga. Ils s'éloignent des Curculionidae par la conformation des
palpes maxillaires normaux, non rigides, par le labre distinct, les antenfl es
non coudées, la partie antérieure de la tête non prolongée en forme di
rostre ou de museau distinct. Si quelques points communs les rapprochent
des Anlhribidae, tels que les hanches antérieures globuleuses, n'ous dé-
couvrons qu'ils s'en distinguent par le 3e article des tarses découvert, le
scutellum invisible, etc. Ils ont des points d'affinité avec les Bruchidae
dans la structure des pièces buccales et du pygidium, mais ils sont, en de-
hors des caractères déjà énoncés, différents par le prothorax non lobé en
carré sa.illant, non denté latéralement, par l'absence de stries dorsales sur
les élytres, le 1er article tarsal à peine plus long que les suivants, alors que
chez les Bruchidae cet article est très allongé, au moins aussi long qut. la
moitié du tibia.

En outre, la conformation des derniers segments ventraux chez les mâles
est très particulière (1). La structure des antennes et leur point. d'insertion,

1. Cependant chet certaines espèces exotiques le segment anal est simple dans l~s
4eux sexes.
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plus éloigné des yeux, est situé au fond d'un scrobe; les yeux sont entiers,
non échancrés en avant ou seulement légèrement tronqués.

L'organe copulateur mâle s'éloigne du type habitucl auxBruchidae tout
en présentant quelque ressemblance avec celui des Curculionidae par le
développement considérable des apophyses basales, mais, la structure du
tegmen et de l'armure génitale t'st différente.

Les Urodonidae sont représentés par les genres Urodon et Ceréomorphus,
comprenant une quarantaine d'espèces, réparties dans l'Europe méri-
dionale et tempérée. Bassin méditerranéen et Nord de l'Afrique.

La faune française ne renferme que cinq espèces appartenant au genre.
Urodon. Elles ont toutes les ongles munis de denticules internes, caractère

, commun à la plupart de ces insectes et rentrant dans le groupe des Urodon
s. str., par opposition avec trois espèces sahariennes, actuellement connues,
qui font exception à cette règle avec les ongles simples et se rangent dans
le sous-genre: Ezurodon créé par SCHILSKY (Küst., Kaf., XLVIII, p. 96).

1. ItORPHOLOGIE EXTERRE DE L'ADULTE

Tête. - Tête triangulaire, peu convexe, terminée en museau plal,
court, non ou à peine inclinée en avant; cou indistinct. Épistome très
court ; labre échancré, le plus souvent en arc de cercle en avant. Front

270

~
261265

260 269
FIG. 1160à 1171.-1160. Urodon flavescens KUST., tarse et tibia postérieur mâle. -1161.

U. canus KUST., tarse postérieur. - 262. U. su!uralis F., patte postérieure gaucho
mâle. - 168. Tarse postérieur de U. flavestens KOST. - 1I6~.Antennes d'U. flaves-
cens KOST. -266. canus KUST. -166. id. U. conlormis SUFFR. -; 267. id. U. ru/Ipes
OL. - 268. id. U. suturalis F. - 269. U. su!uralis, tête (vue ventro.latérale). -
270. Silhouette montrant le contour du corps: chez U. canUs. - 271. id. chet U. fla-
vescens.
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large, souvent sillonné; vertex et.occiput très développés, beaucoup plug
larges que le front ; gula gibbeus6 ; prégula conVexe ; cavité occipitale
située sur un plan inférieur, un peu ineliné par rapport à l'axe du crâne.
Antennes de.onze articles, insérées sur les côté!> de latête à proximité et
en, avant de' J'œil, dans une fossette subtr~angulaire formant un scrobe

276

273

275

277
FIG. 272 à 277. - Segment anal màle che:t Urodon : 272, suluralis F. - 273, 274, 275,

rulipes OL. (vue ventro-Iatérale, face ventrale et profil). - 276. conformis SUFFR.
,(profil). - 277. canrM KnT. (profil).

dont l'arète supérieure saillante, au niveau latéral du front, s'arrête de-
vant les yeux (fig. 269), les articles progressivement élàrgis à partir du
'2e ou du .,le, les trois derniers formant une massue pIns ou moins distincte~
LBS articIef> s.imples, ni subperfoliés nidèntés,ou serriformes. Yeux arrondis
ou subarrondis, entiers, ni coupés ni échancrés èn avant, modérément
l'onvexes, latèraux ou subdorsaux, n'entamant pas la partie latéro-ba-
sale de la !:\,ula.

. .
_""' ~,"'".J.i:..l. .~.<IalJ;;,.~"".J; .....
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Mandibules triangulaires 8,Ouvent.falciformes, lantôt réguli~e8, .iden-
tiques, tantôt asymétriques, la gauche plus épaisse, plus courte, diffé-'
renle dans le sinus interne (fig. 291 à 297), inermes sur leurs deux faces.
Maxilles (mâchoires) à stipe généralement élargi dans le milieu, cardo
allongé, parallèle; lacinia large bordée de longues soies épaisses; galéa de
moitié au moins plus étroite, garnie, au sommet, de soies arquées. Palpes
maxillaires. épais, composés de trois articles insérés sur un palpigère.
Pièces labiales comprenant le labium, transverse, échancré en avant ; la
languette, membraneuse, entière ou faiblement échancrée, bordée de
cils courts, réguliel'll, aVec une dépression circulai-re au milieu de la base.
Palpes labiaux de trois articles, courts et épais.

Thorax. - Prolhoraz suboblong, non transverse, nullement anguleux
sur les côtés, les angles postérieurs aigus, plus ou moins divergents, si-
nueux à la base, à lobe basal arrondi, non en carré allongé. Prosternum à
cavités cotylotdes arrondies, ouvertes en arrière, peu éloignées du bord
postérieur. Épisterne et épimère prothoraciques soudés et formanl, un
triangle étroit.

Mésolhora:l: très court; scuteIIum indistinct. Vu face ventrale: méso-
sternum large; épisterne trapézotdal, irrégulier, épimère réduit, triangu-
laire. Cavités coxales formées, en avant, parlemésosternum et, en arrière,
par le métasternum ;le bordlatéro-externe est relié à la suture prolongée
de l'épisterne.

Le mélaslernum aboutit en pointe obtuse entre les hanches intermédiaires
ne formant ni relief ni carène; il est limité latéralemet par l'épisterne mé-
tathoracique. Sternellum à bord postérieur délimitant le rebord antérieur
des cavités cotyloides des pattes métathoraciques. Celles-ci reçoivent, sur
leur bord latéral interne, la pointe obtuse du 1er'segment abdominal..

,
Abdomen. - Comme chez les Bruchidae, la face tergale est constituée

par 8 segments submembraneux, mais le ge formant le pygidium ne s'in-
fléchit pas ventralement, mais seulement à 450 em'iron et n'est pas vi-
sible, de la face 'Ventrale,comme chez les Bruchidae. L'ouverture anale
est subterminale. Sternites correspondant aux 9 tergites ; le 1er segment
ahdominal visible correspond aux 4e et 5e tergites, les sternites 4 et 5 sou-
dés forment, comme chez la plupart des Coléoptères,' un grand segment,
dont la par Liemédiane antérieur~ s'avance, en pointe intercoxale, entre
les hanches postérieures. Le 5e segment, dit anal, est très développé
il'porte une impression variable chez les mâles.

Stigmates. - Les stigmates sont identiques et au même nombre que
chez les Bruchid'le, soit deux thoraciques et six abdominaux.

Elytres. - L'élytre reliée par un pédoncuI.c au sommet tergal du fnébO-

\
\
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thorax comporte un épipleure étroit ; le bord suturaI est droit ; le bord
basal sinueux; l'apex arrondi, laissant le pygidium découvert; la région
dorsale sans stries, sauf pariois une faible strie suturale ; le disque revêtu

279

284 2811

. _ ..~

FIG. 278 à 285. - 278. Abdomen du mâle che:/' Urodon 11alescens KUST. (profil). - 278 •.
id. (face ventrale). - 280. id. (vue ventro-Iatérale). - 281. Pièces labiales chet U.
conlormis SUFFR. - 282, che:il U. 11avescens KUST. - 288. U. canUs KUST. - 284.,
chez U. suturalis F. - 285, U. rulipes OL. .

de poils squamuleux, tantôt simples (U. conformis), tantôt multistriés vus
à un fort grossissement (U. canas, tlavescens, etc.) (1).

Aile fonctionnelle. - L'aile est du type adéphagien, à peu près confor-

1. J\l n'ai pas cru nécessaire d'utiliser ce caractère comme moyen de séparation, étant
donné sa subtilité .
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mée comme celle des Bruches. Toutefois, la nervure Medta 1n'est visible
qu'à sa partie basale, R2 est entièrement effacée, l'anale et la cubitale sont
abrégées et réduites au départ du faisceau interne.

Pattes. - Les pattes sont assez robustes, les hanches antérieures globu..
leuses, circulaires dans les trois paires, non oblongues, ni obliques. Inter-
valle des postérieures presque égal à celm des intermédiaires alors que
chez les Bruchid~e l'écartement des hanches postérieures est presque moi-
tié plus large que l'écartement des intermédiaires. Trochanters occupant
entièrement la basé du fémur et' coupés obliquement à leur sommet; ceux
des pattes antérieures plus étroits. Fémurs subclaviformes, non dentés chez'
les mâles des espèces de nos régions, seulement subanguleux. Tibias droits ,
les postérieurs, chez les mâles de certaines espèces, peuvent être denti-
culés au milieu du bord interne; le sommet des tibias simple. Tarses tétra-
mères ; l'onychium appendiculé à sa base interne.

Caractères 89J:aels S9condaires. - Contr'airement à ce qui a lieu chez les
BI'uchidae et les A nthf'ibidae, les antennes sont peu différentes dans les
deux sexes, mais un caractère sexuel remarquable réside dans la conforma-
tion du segment anal des mâles qui porte une excavation variable, plus ou'
moins profonde, et modifiant notablement l'aspect de cet organe.

Otganes génitauJ:. - L'3sorganes génitaux des deux sexes sont disposés
et constitués, à quelques détails près, comme chez les Bruchidae.

L'organe copulateur mâle est formé par un lobe large, aplati, parallèle
ou calcéolé, très diffttrent de ceuX des Bruchidae et des Anthribidae.

Le développeme,r'l.tconsidérable des apophyses basales présente de l'a-
nalogie avec les Curculionidae. Toutefois, la structure du tegm3n est
particulière; celui-ci est tantôt pourvu de deux prolongements conver-
gents, tantôt d'un prolongement unique cQmme chez les Curculionidae.
La spicule ga31rale est large, non pigmentée. L'armure génitale, femelle
diffère de cel.e des Bruches ; les sty!es sont inclus dans le tube membra-
neuX formé par l'urotergite et J'urosternite, et leur sommet ne dépasse pas
le bord de l'ouverture apicale ; ils sont en outre à peu près inermes. La
bo:dure terminale de l'urosternile est fin~ment ciliée.

,
2. MORPHOLOGIE LARVAIRE

Ainsi que nous l'avons déjà dit, nous sommes très pauves en renseigne-
ments concernant les larves des Urodon.

Voici la description de la larve de rufipes OL. d'après URBAN, Eni.
BUltter, 1913.

Long. : 5-6 mm. - Corps fusiforme, atténué aux deux extrémités, un
peu déprimé dorsalement, très éparsement pileux sur la tête et les segments

HOFFMA~ 8

-
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thoraciques. Téte petite, profondément enfoncée dans le 1er segment pro.
thoracique, r~trécie en arrière, oviforme, deux fois plus longue que largot.
très brillante, noirâtre~ sa partie inférieut"e d'un jaune brunâtre ; région
épicraniale avec une ligne médiane noirerebordée d'une ligne ferrugineuse ;
cette derniére se prolongeant jusqu'au sommet occipital.

286

289 1

•

FIG. 288 à 290. - Maxille droite (face ventrale). - 288. chez Urodon suturalis F. -
287. canus KUST. - 288. rulipes ÛL. - 281. conlormis SU?FR. -ZIO. Ilavescens KUST.

Labre petit, ar~ondi en avant, avec quelques soies. Mandibules trian-
gulaires, terrugineuses avec des denticules noirs tfig. 259 A). Maxille à
stipe portant trois grandes soies épaisses ; lobe avec cinq soies distales.
Palpes maxillaires composés de deux articles épais, courts, le 2e à pointe
obtuse. Labium muni de deux pores sensoriels' ; palpes labiaux indistincts,
(fig. 259 B). Antennes insérées sur une petite plaque pâle, composées d'un
minuscule bâtonnet cylindriql,le au pied duquel se trouvent quelques ma-
-uelons ; derrière l'antenne s'observe un ocelle foncé.
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Abdoman d'un jaune sale, le 1er segment un peu plus long que les sui-
vants, ceux-ci, sauf le dernier (segment anal) avec un sillon transverse
dana le milieu, partagé par unsUlon dorsal. Segment anal entier, en pointe
mOUlle. Stigmates trœ petits.

3. tTBOLOGIE

D'après les observations de KALTENBACH et d'URBAN,on &ait que la
larve d' U.. rufipea Yit et se développe dans les capsules de Rueda lufuz L.
D'autres espèces s'attaquent à certaines espèces de Crucifères apparte-
nant aux genres lberi, et ThlCZ$pi. La larve s'enterre à l'automne, se fa-
brique un 'Cocon dans lequel a lieu la nymphose au printemps. L'imago
apparatt en mai-ju~ ils'aceouple et pond dans l'ovaire des fleurs. L'adulte
se nourrit de la même plante que la larve, il attaque généralement les
feuUleset les fleurs, s'en nourrissant avidement, criblant ces organes d'une
multitude de petits trous oooasionnés pal' les mandibules de l'animal.

Les UNdon adultes sont vifs, s'envolent facilement au soleil, se laissant
tomber, dès qu'ils sont inquiets, en simulent la mort. On les prend fré-
quemment in copula dans les fleurs des plantes nourricières qu'ils recher-
chent afin d'y effectuer leur ponte.,

Gen. 'OltODOlf SCHÔNH. (1)

(SCHONHERR,1826, Disp. Méth., p. 31)

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Fémurs antérieurs testacés. Pubescence soyeuse gris d'argent. Strie
suturale des élytrèS visible en arrière. Fémurs postérieurs subangu-
leux en dessous chez le mâle. Prothorax plus long que large, il. lobe .
basal médiocrement développé et tronqué. Pal tes testacées, sauf les
quatre fémurs postérieurs noirs. lParfois tarses antérieurs noirs ou

. obscurcis: v. nigritarsia REITT.) Long. : 2-2,8 mm•.. "• . 1. rafipea.
- Fémurs des trois paires foncés........................... 2.
2. Revêten;lent dorsal formé. de poils épaïs, denses, masquant plus ou

moins lès téguments. Strie suturale nulle. Tibias postérieurs des mâles
denticulés au milieu de"leur bord interne ..... "•• . . . • . . . . . . . 3.

- Revêtement dorsal à pubescence gris plombé, extrêmement fine,
courte, ne voilant pas les téguments. Strie suturale distincte, au moins
en arrière .............•.........••.................... 4.

1. Ill'~t curieux que le geure Urodon représenté par deux espèces en Sardaigne, D'ait
pliS l.'ncore été signalé en COrle.

..
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3. Tibias iestacés. Pubescence d'un gris blanchâtre (forme typique) ou
roussâtre (v. meridionalis JACQUET). Prothorax un peu plus long que
large, à bord basal assez accusé, largement arrondi (fig; 2'10)". Long. :
1,3-1,8 mm..................................... 2. canUI.

- Tibias', au moins des deux dernières paires, obscurcis ou noirs. Pu-
bescence gris doré. Prothorax plus étroit, nettement plus long que
large, à lobe basalenpointeplusaccuséeàsommet subtronqué (fig. 2'i1).
Long.: 1,3-1,8 mm........................... 3. flavescens.,

4. Élytres sans bande suturale blanche. Prothora~ campanuliforme,
progressivement rétréci en avant, à partir du premier tiers ; lobe'
basal subtronqué: Tibias postérieurs du mâle simples. Long. : 2-
2,8 mm...................................... 4. conformis.

- Élytres ornés d'une bande suturale de poils blancs, épais. Prothorax
plqs brusqUement rétréci en avant à partir du premier tiers, à lobe
basal un peu plus accusé et largement arrondi. Tibias postérieurs
du mâle aVec une petite saillie anguleuse au milieu du bord interne.
Long. : 2-3 mm. (parfois plus petit, _ plus brillant v. angularis
ALLARD) ll)..................................... ;:,.suturalis.

1. Urodon rufipes OL., 1790, Encycl., V, p. 202. - niger GOEZE, 1777
(forte).,,- villosus FOURCROY,J785 (forte). - argenlalus KësT., 1848. -
BEDEL, Fne Seine, VI, 1885, p. 5-12. - URBAN, Ent. Bliitter (1913),
p. 58, fig. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, CaL, p. 375.

Long. : 2-2,8 mm. - Oblong, revêtu d'une fine pilosité, densement
appliquée, cachant les téguments, soyeuse, d'un gris d'argent uniforme.
Mandibules (fig. 291) ferrugineuses ou testacées, falciformes, simples, à
sommet aigu. Pièces labiales (fig. 285) composées d'une languette subcar-
rée, à bord antérieur droit, à peine échancré et muni d'une rangée de soies
courtes d'égale longueur. Maxille (fig. 288) à stipe triangulaire, large;
lacinia portant une rangée de soies épaisses Vers sa mç>itié supérieure ;
galéa sinueuse, étroite. Cardo linéaire, élargie obliquement à la base~
Palpes maxillaires de trois articles, les deux premiers subégaux. An-
tennes courtes, rousses, sauf le 1er et" les 3 derniers articles noirs ou rem-
brunis (fig. 26'1), le 1er article très épais, carré, le 2e d'un tiers moins large,
les 3e et 6~ plus étroits,' à peine plus longs que larges, les 7e et 8e progressi-
vement épaissis, les trois derniers très larges, formant une massue dis-
tincte.

Prothorax un peu plus long que large, subconique, légèrement arqué
sur les côtés, le bord antérieur finement rebordé et étroitement teinté
de roux, les angles postérieurs aigus, divergents, la base sinueuse à lobe
basal peu accusé, largement arrondi, tronqué. Élytres à côtés subparal-

1. La v. angularis ALLARD, Bull. Soc. Belg., 1868, p. 101, décrite comme espèce, n'est
qu'une race géographique de suluralis, commune en Algérie.
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lèles ; strie suturale fine, mais visi~le sur I~ deuxième moitié apicale. Piè-
ces latérales du corps (épisternes et épimères méso- et mélathoraciques)
couvertes densement de pubescence plus claire.

Pattes rousses, sauf les fémurs des deux dernières paires noirs, ongles
finement appendiculés en dedans Warfois tarses antérieurs noirs ou obs-
curcis, antennes assombries: v. nigrilarsis REITr., Wien. ent. Zeit., 1916):

Le mâle porte, sur le segment anal, une impression profonde (fig. 274)
bordée d'une crête saillante, dont les bords sont resserrés latéralement un
peu avant le milieu.

Jlt 193 194

19& 296 297

Fw. 1191à IIH. - 1191.Mandibule droite (face ventrale), che" Urodon rufipe. OL. -
2911.id., conlormi8 SUFFR. - 191, canU8 KU8T. - 1", IlaIJt8cens KU8T. - 291.
conlormi8 F. - 1198.Mandibule gauche (face ventrale), chez: 8UtUraits IF. - t9'1.
IlalJeBctns KUST.

Pénis (fig. 303) à 108e large déprimé, parallèle, à sommet obtus, rebordé
et muni d'un bourrelet à l'apex; apophyses basales presque deux fois
aussi longues que le lobe; tegmen en fourche à deux branches reliées par
une fine membr~ne.

Vit sur divers 'Reseda, fréquemment sur R.. lutea L.
La larve vit dans les capsules, se nourrissant des fruits qu'elles contiennent,

la transformation a lieu dans le sol. L'adulte attaque les fleurs et le feuillage.
Toute la France, abondant par places. Dans le Midi; Var: Hyères sur Re~da
alba L en mai 1
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. Europe centrale et méridionale. En Algérie; sur ;Reseda neglecta MÜLL.,
R. Glba L., Massif de Mouzaia, en juin (PEYERIMllOFF).

2. Urodon c&DUB, KÜST., 1848, Kaf. Eur. 13, 83. type : Carthagène
(HANDSCHUCH). - pygmae~ BEDEL. Fne Seine, p. [){nec GYLLH.).-
&uNTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 1,3-1,8 mm. - Plu" court que le précédent~ à revêtement fC?rmé

FIG. 298 à S04. Organes copulateurs et pièces accessoires mâles chet. Urodàn : 1198.
(;anus tface dorsale). - 299. idem (face ventrale). - lOG.tegmen.-a01. f1av/J8cen8
(face ventrale). - 802. 8uturaliH (face dorsale). - 80S. ra/Ipes (face ventrale. - 804.
spicule gastrale.

•.. de poils squamuleux épais, masquant plus ou moins les téguments, d'un
gris blanchâtre ou roussâtre.

Mandibules (fig. 293) d'un gris ferrugineux obscur, triangulaires, la
tranche interne fortement sinueuse avant le sommet, celui-ci aigu ; con-
dyle peu développé. Maxilles (fig. 287) à stipe en triangle allongé; lMinia
à bord interne droit, entièrement bordé de spinules progressivement plus
longues et plus épaisses de la base au sommet ; .gaIéa dlOÎte, renflée au,
milieu; cardo régulièrement linéaire. Palpes maxillaires à 2e article moitié
plus court que le premier, le 3e allongé, très développé. Languette l~biale
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(lig. 283} trapézoïdale, les angles antérieurs Il.rrondis, ob80Jètement échan-
créeenavant avec une bordure régulière de soiesfinea, et une étroite bande
sinueuse de très fines 8Oiea;un peu avant le milieu. Palpes labiaux courts,
clavilormes, le 1el' article plus étroit et un peu plus court que le second.An-
tennes rousses (sauf les trois derniersartieles noirs), alliez longues (fig. 286),
les 4e, 5- et 6e articles très étroits, les trois derniers en massue allongée.
Protl1orax court, à peine plus long que large (fig. 270), la base largement
sinueuse, le lobe largement arrondi.

Élytres courts, à peine arqués latéralement, lastriesuturalenuÜe.Pièces
latér~les de -la poitrine à pubescence moins <lense que chez rufipes ÛL.
Tibias testacés ou ferrugineux, fémurs et tarses noirs ou enfumés, ongles
assez finement appendiculés ffig. 261) , tibias postérieurs des mâles aVec
un denticule au milieu du bord interne.

Segment anal mâle (fig. 277) à fossette simple, le bord antérieur s'arrê-
tant au niVeau du segment précédent.

Pénis à lobe calcéolé (fig. 299), rhomboïde, à sommet tronqué, large-
ment rebordé latéralement, les apophyses basales longues et droites ; teg-
men en gouttière échancrée au sommet, prolongé à la base en deux bran-
ches arquées, convergentes.

Les individus à pubescence roussâtre sè rapportent à la v. meridionalis
JACQ., Ech., 1888 (1).

Vit sur les Crucifères du genre Iberis, de fin mai il aoftt.
Toute la France, mais plus localisé et moins répandu que le précédent.

Semble rechercher les colUnescalcaires du bassin parisien où ilvit sur Iberis
amara L.(SAINTE-CLAIREDEVILLE,Supp. Rynch., VI bis, p. 3). Vit aux en-
virons de Lyon, sur Iberis pinnata L. (JACQUET,l'Echange, 1886, nO20).

N'est pas rare en Seine-et-Oise: Bouray, Saclas (BEVEL,MAGNIN),Cha-
tou 1 Cité de l'Oise: Tbury {VUILLEFROV}j Seine-et-Marne: Fontainebleau
(BRISOUT); Yonne = Givry (BRISOUT); Côte-d'Or, environs de Dijon (Rou-
GET) ; Haute-Marne : Saint-Dizier, Gudmont, Auberive (SAINTE-CLAIRE
DEVILLE).

La v. meridionalis abondante dans les Alpes-Maritimes,vallée de la Siagne:
Mandelieu, Le Canet, dans les jardins sur Iberis semperlJt1'6n. L., en juin J
Répartition des localités de l'Ouest de la France à préciser.

Europe .centrale et méridionale.

3. UrodOllllaveaena KÜST., 1850, Kiit Eur., p. 88 -a,.malus BAUD 1

1887. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cat., p. 375.
Long. : 1,3-1,8 mm. - Très semblable-au précédent, s'en di~tingue par

son prothorax plus étroit, moins élargi latéralement, nettement plus long
que large et surtout par le lobe basal plus accusé, en pointe mousse ou sub-
tronquée, au lieu ,d'être largement et obtusément arrondi (fig. 2'71). Les
tibias postérieurs, au moins, noirs ou assombris. La ¥eiltiture est iden-
tique quoique moins soyeuse. Les ongles plus fortement appendiculés

1. Cette variété est rattachée ~ tort à pygmeu8 GYLL., dans le Cataiogue Winklt'r.
1
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(fig. 263). Lea antennes (fig. 264) ne diffèrent que par leurs articles plus
grêles. Le mâle a le segment anal aVec une fossette, OUVerte en arrière
(fig. 279), précédant une impression arrondie, élargie, située sur les quatre
segments suivants (fig. 280): Yeux moins gros. Mandibules inégales, la
gauche (fig. 297) plus épaisse, plus courte, moins aiguë, lia tranche interne
sinueuse; la droite (fig. 294) étroite, aiguë, la tranche int~rne non échan-
crée.

308
307

305
Fra. 30& à 309. Organes copulateurs mâle et femel1e chet Urodon conformis SUFFR. -

805. Pénis (face dorsale). - 806 (face ventrale). - 807 (profil) et urosternite. -
. 808. Spicule gastrale. - 809. Armure génitale femelle.

Languette labiale (fig. 282) plus large, à bord antérieur entier, presque
droit, soies marginales et discales plus longues, inégales ; le 1er article des
palpes labiaux plus long que le second. Maxille (fig. 290) à stipe plus large;
tranche interne de la lacinia sinueùse, les soies plus fortes surtout au som-
,met ; galéa arquée, plus robuste ; 2e article des palpes maxillaires égal
au premier.

Pénis lfig. 301) très particulier, le lobe lancéolé, à bord onduleux, brus-
quement rétréci avant le sommet, terminé en pointe arrondie et striéè.
Les bords du lobe, étroitementmarginés, sontreQus à leur partie inférieure
dans une boucle formée latéralement par l'apophyse basale. Tegmen en
forme de fourche à branches fines, fragiles, sinueuses, reliées à une mince
membrane hyaline.

Vit sur Thlaspi montanum L.
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France méridionale: Aude; Hérault (SAINTE-CLAIRE DEVILLE) ; Pyré-
nées-Orientales: Argelès (PORCHET J) sur Thla8pi montanllm L., en mai;
Collioures (SIET.TI). Région méditerranéenne occidentale. Algérie : Massif
des MouzaJa, sur Hir8chteldia geniculataBLATT.,en avril(PEYERIMHOFF)(l),
Bougie (MARTIN).

Espèoe méconnue ou confondue avec canU8 KÜST., à rechercher dans
J('s éboulis calcaires bien exposés des parties chaudes de tout le Sud de la
Franc('.

4. Urodon conIormis SUFF., 1845, Stett. ed. Zeit., p. 98. - -8ericatus
MOTSCH.,Bull. Moscou, 1874. - BEDEL, Fne Seine, p. 5, Suppl. vol. VI bis,
p. 3. - SA]l'(TE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 2-2,8 mm. - Reconnaissable à sa coloration foncée, d'un gris de
plomb, la vestiture d'une finesse excessive, ne voilant pas les téguments
noirs. La strie suturale bien visible, au moins en arrière des élytres. Le
prothorax largement lobé à sa base, le lobe court subtronqué au' sommet.
Les épaules bien marquées. Les fémurs des trois paires noirs ; tibias tes-
tacés, les postérieurs simples chez le mâle. Pièces latérales du corps à
revêtement nonou à peine différencié. Antennes (fig. 268) courtes, robustes, '
roussas (sauf le 1er et les trois derniers articles noirs), les deux premiers
articles subégaux, les 7e et 8e transversaux, les trois derniers gros formant
une massue large.

Mandibules (fig. 292) ferrugineux obscur, grandes, en triangle large, à
tranche interne régulièrement incurvée. Maxilles (fig. 288) à stipe allongli,
à bord interne arqué ; lacinia élargie au sommet, bordée de soies de lon-
gueur su bégaie i galéa infléchie, à bords parallèles. Pièces labiales (fig.281)
avec une languette subrectangulaire, transverse, le bord antérieur droit
muni de cils courts et inégaux; dessus aVec un sillon transverse très
net.

Segment anal mâle impressionné et conformé comme chez canus KÜST
(fig. 276). Pénis (fig. 305 à 307) lancéolé, sensiblement élargi avant le
sommet qui est en pointe mousse avec un repli transversal sinueux; apo-
physes basales aussi longues que le lobe; tegmen en fourche courte. Vu
de profil le pénis apparatt tubuleux, bi-arqué, l'ouverture 'apicale circu-
laire, le sommet tronqué lfig. 307).

Vit dans les fruits de Reseda luteola L.
Toute la France, assez rare, plus rare dans le Midi et l'Ouest.
Très nombreuses localités du Bassin de la Seine : Seine, Seine-et-Oise,

Eure-et-Loir, Aisne, Marne, Yonne (SuppI. Rhynch., VI bi8, SAINTS-CLAIRE
DEVILLE). Cà et là dans le Sud, rare en Provence: Hyères: Var (LÉVEILLF,
BONNAIRE).Plus fréquent dans les Pyrénées-Orienlales:Collioures(SIBTTl),
Argelès-sur-Mer, Canet Il

1. Bull. Soc. enl. Fr., 1912, p. 150. Le genre Hirschfeldia (Crucifères) èst synonyme
de Sinapîs dans la Flore de Coste.
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Europe centrale, Russie méridionale, Afrique du Nord: Atlas algérien,
également sur Reseda luteola L: (PEYERIMHOFF).

5. Urodon IIlturalis F., 1792, Ent. Syst. 1, 2, p. 372. - v. angularis
ALL.,Ann. Soc. Belg., 1868, p. 101. -v. libialis BAUDI, D., 1887. -BEDEL,

Rhynch., p. 5. - SAIÎllTE~CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 374.
Long. : 2-3 mm. - Se distingue, tout de suite par la présence, sur

les élytres d'une bande suturale blanche formée de poils squamuleux
épais .

.Prothorax sUQoblong, non campanuliforme, distinctement plus brusque-
. ment rétréci en avant que chez l'espèce

précédente, qui a la même coloration
et avec laquelle on pourrait confOlidre
les spécimens' frottés, démunis de leur
bande 'suturale. Le lobe basal du protho-
rax plus accusé, arrondi, non tronqué
au sommet ; les angles postérieurs pro-
thoraciques plus aigus et squamulés de
blanc. Les tibias antérieurs testacés
ainsi que les tarses; les fémurs des trois
paires noirs; les tibias des deux derniè-
res paires ainsi que les tarses, noirs ou
enfumés. Chez le mâle. les tihias pôsté-
rieurs sont subanguleux au milieu, de
leur tranche interne. Le segment anal
mâle est fortement impressionné, mais
l'impression à rehord latéral bi-échancré
ne s'étend pas au delà du 4e segment

UrQMn suturaliG F. (fig. 272). Antennes (fig. 268) longues,
noires {sauf les 2e et 4e articles roux),
les articles non transversaux, les trois

derniers étroits, formant. une massue fusiforme, à peine distincte du
reste de l'antenne' chez la femelle. Parfois taille plus petite, téguments
luisants, angles postérieu'rs du prothorax. fortement squamuIés, les pattes
intermédiaires et postérieures le plus som.ent ferrugineuses: v. angularis
~~. .

Mandibules (fig. 295-296) inégales, la gauche aussi large que longue, por-
tant sur sa tranche interne une dent obsolète subapicale, la droite plus
longue, à tranche interne simple. Maxilles (fig. 288) à stipe large; lacinia
aussi large que ce dernier, portant au bord interne deux parties délimitées
par une échancrure sans soies, la partie basale munie de petites spinules
en dents de scie, le sommet avec des spinules arquées, progressivement
plus fortes; galéa un peu infléchie, renflée au milieu. Palpes maxillaires
à 2e a~ticle transversal, le dernier très allongé. Languette labiale (fig. 284)
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très transverse, trapézatdale, cannelée, le bord antérieur droit, légèremen~
rent.rant, muni de poils réguliers.

Pénis (fig. 302) court, ogival, étroitement rebordé ; les apophyses ba-
sales arquées, très longues, trois fois au moins aussi longues que le lobe.

Vit sur Reseda lutea L.
Toute la France, OOIllJllllll p~nt. .. .
Europe, surtout centrale d méridionale ; Asie Mineure, Mauritanie. La

v. angulari8 ALL.,qui n'a pas encore été signalée dans les limites de la faune
française, se trouve communément en Algérie où elle vit sur Reseda alba L.
(PEYERlloIHOFF). , .



FAMILLE DES ANTHRIBIDAE

Les A nlhribidae , ainsi que nous l'avons vu précédemment, se distin..>c
guent des autres familles du groupement Phytophagoïdea, par la conforma-
tion, du 2e article des tarses triangulaire, fortement échancré en pointes
anguleuses, le 3e réduit et enfoui, en partie, dans.Je second. Le prothorax
est généralement rebordé ou pourvu d'une crête antébasilaire. Les an-
tennes sont le plus souVent terminées en màssue plus ou ~oins distincte.

Les auteurs américains BÔVINGet CRAIGHEAD divisent avec raison les
- Anthribidae en deux sous-familles : les Brachylarsinae (Anthribitae) et
les Choraginae (Choragilae) par les caractères larvaires suivants:

1. Pattes présentes, articulées et ongulées. Stigmates circulaires du
type biforia ou uniforia...................... Anthribitae (1)

- Apode; lobes coxaux se'mi-globulaires. Stigmates mésothoraciques
du type biforia, les abdominaux du type uniforia. Corps couvert de
longs poils.................................... . Choragitae.

1. MORPHOLOGIE LARVAIRE

Il faut distinguer, chez les Anthribidae, deux types différents de lar-
ves. Nous décrirons donc deux larves d'Anthribilae appartenant à deux
groupes différents et une larve de Choragitae.

Larves de Tropideres undulatus PANZ. (Description originale). -
Long. : 2-2,2 mm. -:- Corps arqué, jaunâ.tre, plus épais Vers son milieu,
plus atténué Vers l'apex (fig. 310), muni de courtes pattes bi-articulées.

Tête (fig. 311) oblongue, testacée, brillante, peu conVeXe. Sillon épi-
cranien très fin, à peine distinct dès la région postoccipitale. Sutures fron-
tales subrectilignes. Région épistomo-clypéale alutacée.

Chétotaxie céphalique comprenant un assez grand nombre de poils
dorés, très fins, rétroversés. Antennes peu distinctes, composées de deux
articles cylindriques, subégaux, placées sur une plaque sensorielle d'aspect

1. Pour éviter la confusion avec les Familles, nous remplaçons la ltésinence idae par
ilae pour les sous-familles, ainsi que l'a fait le Dr JEANNEL, dans son récent ouvrage
sur \e8 Carabiques. Ces terminaisons sont masculineS.
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vitreux. Labre arrondi, marginé de poils 'fins. Clypéus simple, sans pha-
nères visibles. Aire subfaciale trapézoidale avec deux soies situées oblique-
ment sur la partie moyenne des côtés. Labium transverse, arrondi latéra-
lem'3nt avec deux'soies latér.o-marginales, deux pores sensoriels médians
et une frange submarginale de courtes et très fines soies. Palpes labiaux

t/- .. " ...

/Moo .

-d.L ••••

..•. mt"4.

FIG. 809 bis. - Platllrrhinus resinosus ScoP. Dessin montrant le dessous du corps.
md. Mandibules. - p. m. Palpes maxillaires.. - ml. Menton. - a. Antennes. - sc.
Scrobes antennaires. -II. Yeux. - g. Gula. - f.Tarses.- tb.\l'ibias. -lm. Fémurs.
-.pr. Prosternim. - Ir. Trochanters. - eptm. Episternes mésothoraciques. -.epm.
Epimères métathoraciques. -cv. Cavités cotyloIdes. - epl. Epipleures. -ho Han.
ches. - mB. Mésosternum. - mlB. Métasternum. - ap. Apophyse intercoxale.-
s. l, B. 2, B. 3, B. 4, B. 6. Segments abdominaux. - py. Pygidium.

(fig.314) bi-articulé!, le premier article large, transverse, muni, sur le côté
externe, d'une papille trièhoide conique, le sècond étroit subconique. Spi-
ph'arynx (fig. 3115)portant huit phanères: 4 papilles trichoides apicales et
4 papilles interlaminales plus étroites. Lames épipharyngiennes étroites,
obliquement rectilignes, divergentes en avant. Mandibules (fig. 312) trian-
gulaires, un peu arquées, plus longues que larges à la base, à sommet
bidenté, la dent apicale plus forte, la subapicale très obtuse, naissant du

i

1

1

.1
L
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sinus margin~l interne; bord il\terne anguleux avant le milieu, échancré
aV'ant la base; face ventrale sans trace de soies, mais portant trois pores
sensoriels, deux au-dessus de l'angle externe, l'autre près de l'angle sub-
médian de la tranche interne; condyle ~u saillant.

Maxilles (fig. 313) à cardo assez court, à sommet obtus, en angle droit
avec le stipe, sans torsion à sa partie proximale; stipe oblong très légère-
ment arqué ; palpigère indistinct ; face ventrale du lobe portant trois 1

313

316

~,

FIG. 310 à. 316. - Larve et nymphe de 1ropideres undulalus PANZ. - 310. ASf,eet
d'ensemble. - 8U. Tête (face dorsale). - 812. MllDdituJe gauche (face dorsale.-
313. Maxille gauche (face ventralel_ - 314. Eulabium. - 8165. Epipharynx. -
816. Nymphe. .

soies ; une subbasale près du bord interne, deux médianes un peu au-
dessus de la première; bord externe avec huit longues soies, épaisses; bord
interne portant une rangée de fines soies marginales au sommet.

Chaetotaxie th0raco-abdominale comprenant, sur le tergite prothora-
cique, un certain hombre de poils fins mi-dressés, dorés, et sur la partie
dorsale des autres segments, deux soies transverses, dressées, et sur la
partie supérieure des côtés, plusieurs soies plus courtes ;-les replis ven-
traux, correspondant aux parasternum et eusternum, munis de deux poils
raides assez courts.

Thorax non chitinisé ; 1er segment'entier, a\1ssi large que chacun des
tergites méso- et métathoraéiques qui sont eux-mêmes subégaux ; lobes
coxaux munis de pattes bi-articulées, terminées par deux soies courtes et
raides. Les tergites méso- et métathoraciques aVecdeux replis; le préscu-
tum et le scuto-scutelluID,

Abdomen de huit segments portant chacun deux r.eplis, le préscutum et
le scutum, le 8cutellum fusionné avec ce dernier, restant indistinct. :Épi-

,
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pleures et hypop~res formant un leul lobe. Segment anal (ge segment)
subconique à sommet obsolètement échancré traniversalement. Stigmates
du type unilorit, trèa petits, les mésothoraciqll416un peu plus grands.

- .
Larve d'Ânlhribu8 fascia lus FORBT. (Description- comparative.) Fig. 317

à 320.
. Long.: 2,8-3 mm. - Diffère notablement de la précédente -larve.
Corps plus épÀis, cylindrique, nullement atténué aux extrémités. Tête

820

318 _.. &~' -'
119

FIG. 817 à 8S0. - Larve d'Anthribu8 faBciatll8 FÜRST. - 817. Aspect d'ensemble.
- 818. Mandibule gauche (face ventrale). - 819. Maxille droite (face ventrale).-

• 320. Hypopharynx;.

grosse, ovalaire, convexe, blanc jaunâtre avec deux bandes ferrugineuses
estompées sur les bords, mal délimitées, situées de chaque côté de l'épi-
crâne. Sillon crânien peu distinct en arrière. Sutures fr&nt8les arquées de
chaque côté. Région clypéale impressionnée, alutaceeJTegitedhor8.Qiques
étroits, le prothoracique orné d'une bande dorso-trannersale chitinisée,
roussâtre. Mandibules fortement bideptées à l'apex, bo.rd interne gro8S~-
rement. crénelé SUr sa moitié inférieure, avec un sinus médian sur sa face
ventrale, deux longues SOHls au bord externe~Gondy1e saillant. Maxilles à
stipe étroit, fortement élargi- à sa partie distale ; lobe subearré, droit à
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son bord interne qui est garni de fortes et épaisses soies; sommet aVec
quelques soies liemblables ; bord externe aVec quatre soies; face ventrale
aVec quatre soies dont deux prè3 du hord interne et les deux autres dans la
partie élargie du IGlbe. Cardo irrégulier, allongé, tordu. Palpes maxillaires
de trois articles, le,ler subglobuleux, le 2e bien moins large, très court, le
3e cylindrique, tronqué au sommet. Labium transverse avec deux soies
longues et fines sur les côtés antérieurs, le bord simple; palpes labiaux hi-
articulés, le 1er trèa court, le 2e allongé, cylindrique, obtusément arrondi à
l'apex. Stigmates du type biforia.

Larve d'Araeocel'us fasciculatus DE GEER (Description originale). Fig.
321 à 326).

3Z5

FIG. 321 à 3lI1.1•.- Larve d'Araeocerus fasciculatus DEG. - 3111. Aspect d'ensemble. -
322. Mandibule droite (face dorsale). - 323, Maxille, sommet de la face dorsale.'-
324. Antenne droite (face ventrale). - 325. Eulabium. - 326. Epipharynx.

L-:mg. : 3-3,2 mm. - Corps subcylindrique, faiblement atténué à l'apex,
non ou faiblement arqué, d'un jaune ochracé, hérissé de poils dorsaux et
ventraux; longs et raides. Apode.

Tête concolore, ovalaire, déprimée en >8vant, peu convexe en arrière
à pilosité hérissée. Antennes de trois articles; les deux premiers cylin-
driques, épais; le second échancré en biseau au bord interne, le 1roisième
trè3 étroit en' forme de bâtonnet. Mandibules ferrugineuses, épaisses, en
trièdre, avec deux fortes dents apicales à pointe obtuse, la 2e subapicale
naissant d'un sinus ventral, bord interne à forte expansion avant le som-
met, base sinueuse; bord externe.ax;'qué, simple, portant une dépression
a ~ltébasale profonde; deux fortes soies, trè~ longues sur la face dorsale.
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Condyle trè3 saillant. Maxilles à cardo épais, stipe très large, le. sommet du
lobe fortement rétréci ; la tranche interne portant 5 spicules apicales et
une dizaine antéapicales éparsement disposées, parmi lesquelles une beau-
coup plus forte un peu avant le sommet, tranche externe avec seulement
4 spinu!es marginales et quelques soies en dedans de la marge externe. Pal-
pes maxillaires de deux articles cylindriques, le 2e plus étroit, tronqué, la
troncature ornée de granules et d'une soie à son bord externe, le 1er avec
trois soies à l'angle apical externe. Labium arrondi, un peu sinueux en
avant, avec de longues soies latérales, rigides, le bord. antérieur avec deux
soies, disque avec plusieurs soies plus courtes. Palpes labiaux biarticulés,
Je 1er très court, le 2e plus étroit, très long, ogival, avec deux soies termi-
nales. ];;pipharynx largement arrondi en avant, portant 8 spinules
marginales : 2 distales, 6 latérales, et 4 autres plus longues en rétrover-
sion, placées par deux sur les côtés de la partie' moyenne du lobe. Lames
épipharyngiennes distinctes et fortement chitinisées.

Thorax à replis épais, subégaux, recouverts, sur leur partie dorsale, de
poils longs et raides et d'autres de même nature rangés transversalement
sur les tergites abdominaux. Lobes coxaux très développés, garnis de longs
poils raides, divergents; replis inférieurs des segments de l'abdomen aVec
deux longs poils ; segment anal égalemeqt pileux. Stigmates mésothora-
ciques du type biforia. Stigmates abdominaux du t~e uniforia.

Comme -chez les larves du groupe Anlhribilae, nous n'observons pas
de' postscutellum ni de poststernellum, et le système pleural est rudi-
mentaire. Lés sutures dorso- et ventro-Iatérales, toujours bien définies
chez les Bruchidae, sont ici peu distinctes.

2.1I0RPHOLOGIE EXTERNE DE L'ADULTE (Fig. 309 bis)

Tête. - Tête variable, plus ou moins triangulaire, mais parfois subrec-
tangulaire, le plus souvent déprimée en dessus, terminée en avant par un
museau tantôt épais, large et court, tantôt plus long, en forme de rostre,
mais toujours aplati, assez rarement caréné ou sillonné .. Cou indistinct.,
Épistome court, labre échancré en avant. Front médiocre (sauf chez
les Anlhribus); vertex et région occipitale moins développés que
chez les Urodonidae ; gula convexe, prégula un peu déprimée. Cavité
occipitale sur un plan un peu inférieur à l'axe céphalique. Antennes de
onze articles, insérées en avant des yeux, dans une fossette variable, par-
fois en forme de scrobe, mais souvent formant une excavation circulaire
dont le diamètre est étroitement limité à celui du scape ; l'insertion tantôt
dorsale (Araeocerus) (fig. 327), tantôt latérale ou ventro-Iatérale (Pla-
lhyrrhinus) (fig. 329). Articles antennaires de dimensions variables, ni
dentés, ni pectinés, ni subperfoliés, les derniers formant une massue plus
ou moins distincte. Yeux latéraux, simples, arrondis; souvent convexes

HOFFMANN 9
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(Anthribus) lfig. 349) ou dorsaux, oblongs, l'énif{)rmes {TropïdereB} -ou
tronqués ou encore échancres par l'arête supérieure du scrobe (Paramesus)
(fig. 341). Mandibules {fig. 3321 bien dév'eloppées, t.riangulaires, plus ou
moins arquées, parlois dentees, sinueuses ou tlUbdentées '(fers la partie
basale de la tranche interne, gênéralement. inermes. Maxilles à lobes tou:
jours différenciés; lacinia large, galéa étroite, snbga.léa SOuvent distincte
(Plalyrrhinus) ~ cardo large, épais ou étroit, à'base articulaire nexueuse.

32'2

329

, 328

3'S0

FIG. A1l7 à 881. - 1ll7. Tête et prothorax che7 Araeocel'UB jascicufatus DE G. - 118.
che:/( l.'rupideres .albirostris GERM., - 09. eh~ Plalyrrhinus reslnO«UIl ScoP. - ".ci.
Pièces labiales de P. resinOBIJB. - Mt. Maxille el cardo.

parfois tordue. ,Palpes maxillaires de 4 articles à palpigère SOuVenttrès
développé. Labium échancré ou entier, souvent transverse, portant un
certain nombre de pores sensoriels. Languette membraneuse à marge anté-
rieure pectinée ou spinulée ; palpes labiaux de 3 articles.

Thorax. - Thorax c()Urt, le plus souvent transverse, parfois anguleux,
dilaté latéralement (Plalyrrhinus), ou trapézoïdal (Tropideres), plus ou
moins conique (Anthribus) ; les angles postérieurs non, saillants chez les
espèces de nos, régions. Prosternum à cavités coxales arrondies, ouvertes
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en ~rrièce, situées vers le tiers postérieur. SpïJterne et .épimère protho-
raciques à sutures indistinctes.

MBsot1lbN:& court, seute.llum distinct. Mé80stemum à épimèl'e étroit,
très réduit, épisterne triangulaire. Cavités cotyloides formées par le m~
sternum en avant et le méta sternum en arrière, sur leur bord externe
vient aboutir la pointe formée par la réunion des épiste'rnes méso- et
méta thoraciques .

Le mélaslernum entame le mésosternum en avant, s'avançant en pointe
arrondie au sommet, entre les hanches mésQthoraciques. Il est limité laté-
ralement par l'épisterne métathoracique très développé, et, postérieure-
ment, par une sut ure transversale bisinuée, formée par le bord antérieur
du premier segment de l'abdomen qui s'avance au milieu en pointé inter-
coxale.

Abdomen. - Sur la face ventrale s'observent 5 segments, comme chez
les familles précédentes ; la face tergale présente 8 segments submen-
braneux et un ge (pygidium) chitineux dont l'inclinaison, comme chez les
Urodonidae, est d'environ 45 degrés et qui n'est que faiblemellt, visible
de la face ventrale. Le5e segment, bien développé, porte parfois des carac-
tères seXuels secondaires, le plus souVent les segments chez le mâle sont
impressionnés. Les stigmates sont conformés comme chez les précédentes',
familles, ils sont circulaires et placés sur les bords latéraux des tergites.

Elytres. - L'élytre est artkulé au mésothorax avec les mêmes carac-
téristiques que dans les familles traitées précédemment ; les épipleures
bien distincts, le bord suturaI droit, le bord basal variable soit sinueux,
échancré, soit subrectiligne, l'apex arrondi, quoique ne laissant pas le
pygidium aussi ~écouvert que chez les Bruchides; le sommet reste tou_
jours visible, le disque élytral strié plus ou moins ponctué. Le revêtement
est formé généralement de poils squamuleux, souvent. épais.

Aile fonctionnelle. - Toutes les espèces de nos régions sont ailées, l'aile
est du type adéphagien comme dans les précédentes familles (voir Bru-
chidae).

Pattes. - Pattes robustes. Hanches des deux premièret!lpaires gIobu-
lieuses, cetles des postérieures déprimées. Intervalle des hanches protho-

raciques plus rapproché, celui des autres paires subégaI. Chez les Anlhrl-
.bus les antérieures seules sont globuleuses. Trochanters obliques à leur
sommet, interposés entièr-ement entre la ha,aebe ~t ie Mmur'. Cee denliers
r~t. cbrIiformes chez les .espèces paléarèti'J'Hl8 ; tibias droits, sÎm-
pl6li i tarses IUbpentamères. Ongies dentés inférieuntment.

CaraœènlIISueIB 1lMlODc1ai ... - Les antennes, chez ki mâ1es. sont
gén~ralement plus longues, les articles plus étroits. Le segmeat anal est
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336

parfois modifié et l'on observe une impression ventrale plus ou moinfS
accusée. La tête peut présenter des modifications sexuelles. Les fé-
murs intermédiaires chez les mâ.lfls sont également différenciés, parfois
dentés.

333

335
FIG. 332 à 336. - Pièces et organes divers che7;Platyrrhinus resinosus ScoP. - 332.

Mandibule gauche (face ventrale). - 333. A.ntenne. - 334. Pénis et tegmen. -
335.jdem (face dorsale, sommet). - 336. id., sommet (face dorso-latérale).

Organes génitaux. - L'organe copulateur mâle est variable, le type le
plus habituel est constitué par un lobe court (fig. 334), lancéolé, prolongé
à sa base par des apophyses plus ou moins longues ; le tegmen forme une
pièce impaire, en gouttière, dont le sommet est spinulé oupileux et la base
prolongée par deux branches rapprochées et' soudées. La spicule ventrale,
chez certaines espèces, est tout à fait particulière, en forme de H lfig.344).
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Parfois le pénis offre une certaine similitude aVec celui, des Hylesinus
(Scolylidfie) ; c'est ainsi que chezPlalyrrhinus (flg. 336) le lobe est court,
calcéolé, ter~né en bec large, aplati (vu de face) et en bec aigu lV'Ude
profil) (fig. 336). Les apophyses basales membraneuses, courtes, fragiles,
paraissent indépendantes du lobe; le tegmen en triangle large, à branche
basale unique.

L'armure génitale femelle est cOBformée à peu près comme chez les
Bruchidae.

3. :slTHOLOGIE

La plupart des espèces sont xylophages à l'état larvaire (sauf chez Jes
Anlhribus et Araeo~erus dont nous parlerons plus loin). Les adultes se

8...0 8...a 841 842 846

FIG. aa7 à ate. - 887. Pièces labiales d'Anlhrlbus. - aa8. Maxille gauche (face Yen.
traIe). - aae. Mandibule droite (face ventrale). - a~. Antenne. - a'1. Pénil! (flce
dorsale). - a, •. idem (profil). - au. Tegmen. - aM. Spicule gastral. - au. Art.
tenne de Tropideres sepicola B. - ate. Patte antérieure du même.

rencontrent parfois sur les fleurs de divers végétaux, surtout les Rosacées:
Aubépine, Prunier et Rosier sauvages, Sorbier, etc. '



134 COLÉOPTBRESANTHRIBIDES

. .

Les larv'es creusent des galeries dans les rameaux choisis préalablement
par les femelles pour y déposer leur ponte. OlsgaIel'ies, chez les Tropider1!s.
sont. plus ou moiDs sinueuses, incurvées, les <1euxextrémités se rapprochant
de la région corticale; c'est à l'extrémité terminale que s'opère la nym-
phose daûs une ooque, fahriquée par la larve avec ses l'ésidus exerémentiels.
Parfois ces galeries ,longitudinales sont reliées entre elles par des couloirs
perpendiculaires. .

L'évolutiQn larvaire œt de durée variable, de quelques mois chez les
Choragus, selon 'PERRIS, elle demande, chez Tropideres undulaius PANZ.,
plus d'une année: dix-huit mois et même deux ans. Nous avons observé
cette espèce à Rueil, Seine-et-Oise, au début de juin 19~7, dans une branche
de Poirier en place ; les larves déjà adultes ne se sont .transformées qu'en
juillet de l'année suivante ..

De nombreux observateurs s'acCordent. à: considérer la majorité des
Anlhribidae comme attaquant le bois mort dans lequel se sont. développés
certains champignons lignicoles C'est ainsi que Plalyrrhinus resinosus
ScoP. vit dans les troncs morts ou malades d'arbres divers (sauf les Rési-
neux) attaqués par Usiulina lJulgaris TuI.. (BoLT.), sur le Hêtre; Daldinia
concentrica CES. et DE NOT., sur le Frêne. Ces champignons appartiennent
à la famille' des Sphaeriacées ; le même insecte a été trouvé surl'Aulne atta-
qué par Peniophora cinerea (FR.) COOKE(Corticium cinereum Fr.), champi-
gnon Basidiomycète. Choragus Scheppardi se trouve sur Châtaignier et
Aubépine désorganisés par Sphaeria (Diairype) stigma HOFFM. (Sphaeria-
cées). Ajoutons que ces Insectes se rencontrent fréquemment dans le bois
mort de fagots anciens.

Il semble bien que la présence des champignons vivant dans le bois faci-
lite l'absorption des matières ligneuses par les Insectes, du fait de leur
désorganisation. On peut établir un rapprochement avec le comportem(lont
de certains Scolytidae tels que: Trypodendron lineaium aL., Dendrocionus
ponderosae ou Xyleborus dispar. F. Ce dernier, on'le sait, favorise le déve-
loppement d'un champignon du genre Ambrosia (1), spécifiquement indé-
terminé, dans les galeries larvaires. Ce cryptogame est associé et forme un
complexe avec une levure du genre Dematium. La larve de Xyloborus se
nourrit exclusivement du champignon qui, lui-même, puise les aliments
dans Je bois parcouru par de nombreux filaments mycéliens. La symbiose,
est nettement établiC=-par NEGER, ZIMMERMANNet BEAUVERIE qui ont
obtenu des germinations et des cultures d'Ambrosia à l'aide de cellules
ayant hiverné dans le tub; digestif de l'insecte femelle.

La différence biologique provient de ce que le champignon est ensemencé
par la femelk du Xyleboru& dans les galeries de ponte, alors que chez les
Anlhribidae la ponte a lieu à l'extérieur et la 'larve doit elle-même déter-

1. BEAUVERIE,Ann. Epiphyl., 1913, vol. I.
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min.er le ~peme.ut crypt.ogamiqu&. Le pGiDt de OODVllIrge.oce vient
de ce que Anlhribidae et Scolylidae favorisent l"apparitioQ de-d1ampignons
incNU-e:tament dau du Dois mort oamalade et dans du. bois abiolument
SUD. . .

TIIOpi*. UIIIlu1a'w, en particulier, a été observé dans- le &ClI:BJDet
/ ~'t.mebraaeàe .~ Poirie- n'o.8rant,. aHtut que DOU8 en avona pu juger, .

Q

OJ
354

35%
J11Q. 1401àll66. -Paramesus Iessellalus BOH. Avant-corps (protll). -S4 •• id., Tarse et

ongles (patte antérieure). - 149. Anfhri'u&nebUlOBUILFOIlST. Avant-corps (pl"tlofil).-
8110.ld'J.,Tarse antérieur et ongles. - 8111.Antennes mâle et femelle che2\ Tropideres
hilaris .t<AHR. - 8111et 8118.Antenne et patte antérieure chez Areocerus/asciculafus
DB G. - 8114à 8118.Contour du corps chelC : 86•. Choragus piceus SCHAUM. - 816.
C. 8heppardi KrRBY. - 8158. C. Greriieri Ch. BRIS.

aucune trace de maladie parasitaire ou d'accidents quelconques. Tropi-
deres pudens GYLL. Vit sur les Chênes sains et bien fournis en feuillage,
dans les oranchettes mortes du diamètre d'un crayon, à fextrémité des
'rameaux tG; RUTBR). La cause de la mortalité des branchetteB n'est pas
connue, mais nous pouvons supposer que l'insecte seul en .en respon-
sable ..

Noua pouw.na. conaidére.r œil Anlhribid4e comme partiellement myco-
phages. La présence, dans les mêmes branches, d'espèces Qu geJl1'e Liaao;-,

~.I
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1

L ,_rt ..,...

dema (COL. SALPINGIDAE), passant pour vivre de champignons, vient
renforcer cette opinion (1).

Les essences les plus .recherchées sont les suivantes: Chêne, Hêtre, CM.-
taignier, Noisetier, Charme (Cupulifères) ; Bouleau, Aulne (Bétulinées) ;
Peuplier, Saule (Salicinées) ; Frêne, Olivier (Oléinées) j Tilleul (Tiliacées) j

Orme (Ulmacées) j Aubépine, Poirier, Pommier, Pêcher, Sorbier (Ros!l-
cées) ; Cytise, Genêt (Papilionacées) ; Figuier (Ficacées).

Cette polyphagie peut s'expliquer par la dispersion, sur une foule d'es-
pèces végétales, des Champignons recherchés par les Insectes. Aussi il
apparaît curieux de. constater chez "ces derniers un tropisme négatif à
l'égard des Résineux. Peut-être pourrait-on l'expliquer par l'action répul-
sive de la résine sur ces animaux. Car nous savons que plusieurs champi-
gnons recherchés, tels que Peniophora cinerea, se développent aussi bien
sur Abies peclinala, Picea excelsa, Pin us sylveslris, etc., que sur les essen-
ces « feuillues Il déjà nommées.

L'adulte vit plusieurs mois et peut rester dans les galeries plusieurs se-
maines après Ja métamorphose. L'accouplement a lieu le soir.

Les Anlhribus ont une éthologie très distincte des,précédents, ils vivent
à l'état larvaire et se transforment sous le bouclier àe certains Coccidae
Lecaninae tels qué : Eulecanium coryli L., Eo corni BoucHÉ-et divers Pul.,
vinaria. Chez Anlhribus fascia/us FORST., la nymphose a lieù en juin ;
l'~dulte appar.ait en juillet. La larve de Ar,aeocerus fasciculalus DE GEER
vit à l'intérieur de diverses denrées coloniales, très fréquemment dans les
graines de Cacaoyer, sur lesquelles elles exercent parfois de gros dégâts,
ainsi que dans les cossettes de banane.

TABLEAU DES SOUS-FMULLES

1. Insertion antennaire située sur la face latérale, en avant des yeux et
invisible en dessus (fig. 328) (p .• 136) Anthribitae.
Insertion antennaire située sur la face supérieure du rostre et visible
en dessus (fig. 327). ... • . .. .. .. .. . .. .. . .. .. (p. 156) Choragitae.

Subfam. ANTHRIBITAE

TABLEAU DES GENRES

1. Prothorax avec une ca;ène basale .•... 0 •••• 0 • • • • • • • • • • • • • 2.
- Prothorax avec une carène antébasilaire".................. 4.
2. Rostre subtràpézoïdal. Hanches antérieures contiguës...... 3.
- Rostre fortement bi!~é en avant. Hanches antérieures distantes .

• • 0 • 0 0 •••••••••••• 0 • o, .••• 0 • • • • • • • (po 151) Platystomus.

1. PERRIS croit que la présence de ces insectes serait due à leur pa'rasitisme aux
dépens des Anthribidae.
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:3. Bord supérieur du scrobe entamant l'œil jusqu'à son tiers antérieur.
Yeux grands (fig. 347)................ (p. 155). Param88UI.

- Bord supérieur du scrobe infléchi de"ant le bord antérieur de. l'œil
qu'il n'atteint pas. Ye~x petits (fig. 349) •• (p. 152). Anthribua.

4; Prothorax' sans double saillie latérale ....••• ,.............. 5.
- Prothorax avec une double saillie vers le milieu latéral ; carène

trans"ersale interrc;>mpue au milieu (fig. 329). Front concave ....•
•....•.••..•.•••..•..•..••..•• •••.••. (p. 137). Platyrrhînus.

G. Mandibules très saillantes, munies d'un denticule en dedans. Rostre
aussi long que la tête et le prothorax réunis. Prothorax grossièrement
réticulé latéralement. Élytres profondément striés-ponctués ......
. . .. .. ... " .. . .... .. . .. ... . .... . (p. 150). Spathorhamphua.

- Mandibules non ou médiocrement saillantes. Rostre très court, trans-
verse ou allongé mais alors moins long que la tête et le prothorax
réunis. Élytres obsolètement striés-ponctués. ~• (p. 138). Tropideres.

Gen. PLATYRRHINUS CLAIRVILLE,1798
(Ent. Hel"., l, p. 112)

Une seule espèce.
PlatJrrhinus resiDOIUI ScoP., 1763, Ent.

CarnioI., p. 24, fig. 67. - latiroslris F.,
1775, Syst. Ent., p. 151. - flavifrons
FUESSLY,1775.- ,slrialus GOEZE,1777.-.
aler FOURCROY,1795.- Biologie et larve:
DONISTHORPEin Ent. Record., XXII
(1920), p. 157. - BEDEL,Fne Seine, p. 8.
- SAINTE-CLAIREDEVILLE.Cat., p. 375.

Long.: 8-14 mm. - Oblong allongé, noir
mat à côtés parallèles. Élytres déprimés à
revêtement foncier brun. Rostre, front, trois
fascies transversales sur les élytres plus ou
moins distinctes, l'apex (sauf une macule
centrare noire) et pygidium. squamulés de
blanc'plua ou moins jaunâtre.

Rostre subcarré, transversal, mandi-
bules fortes, front à sillon médian profond."
Yeux latéraux, entiers, convexes; anten-
nes courtes, noires à articles 6-8 arrondis.
Protho~ax rugueux,' un peu' transverse, Plalyrrhinu, ruino,u, Seo••
plus large à la base qu'au sommet, angu-
leusement élargi sur les côtés et formant
deux dents obtuses, avec une impression large au milieu du tiers antérieur,
muni d'une crête anté-basilaire arquée, interrompue au milieu. Élytres à
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interstries sinueux, le 30 et le 5e subcos.tiformes. ~s autres plans; strie
scutellaire distincte, stries o*lètes, marquées de points asse2';profonds.
Pattes robustes anneJées de blanc jaunâtre. Ongles robusLes fortement
dent~.

Dessous squamulé de blanc. :roussâtre avu des maellks noirâtres. Seg-
ments YentrauxlWec une impression Iongitudin~ plus ou moiDsmarquée
che'L le mâle.

Vit et se développe dans le bois mort ou malade de nombreuses eSl'enCeb
(non résineuses) Dt.taqué par divers champ.ignons (V()Îr" partie traitant de
l'éthologie). Sur le Hêtre, le Frêne, l'Aulne, le Bouleau,le Chêne-Liège. De
juin à septembre. .

Toute la France : moins fréquent dans le Nord et ,l'Est, assez abondant
dans le Midi.

Seine-et-Marne: Fontainebleau (MARMOTTAN, BONNAIBE, GRBNJER) ;
Oise: Forêt d& Compiègne (Ch. BRISGUT); seine-et-Oise. ; Forêt de Mont-
morency (BOUDIER) ; Orne; environs de Longny (E. CORDIER); Côte-d'Or;
Rouvray (EMY), Dijon (LÉVEILLÉ) ; Rhône; Villefranche (GUÉRIN}; Alpes-
Maritimes'; Cannclil, Biot (t) ; Corse (VODOZ}.

Europe; Sibérie orientale; Transca.ucasie (RADDE). Algérie; Tunisie.
Espagne; Pyrénées, Lés, Val-d"Aran (Frère LÉON-HILAIRE).

2. Gen. TROpmEBES St::HÔNHEIUl, 1833

(Gen. Cure., I, p. 146)

TABLEAU DES SOUS-IJENRES (1)'

1. Prothorax muni d'une crête basale entière et bien di.itincte... . 2.
- PI'OUiorax à crête basale obsolète bisinuée. et interrompue •••.•.•

. . •• •. • , •• .•• . . . . . . . . . . . ••. . . . • •. •. •• •. . TropiderinUB (2).
2. Crête basale des élytres arquée en arrière. 1er àrticle des tarses posté-

rieurs moins long que les suivants réunis ••••••• (p. 140). Tropidelel.
- Crête basale des élytres droite........................... 3.
3. Tarses' postérieurs à 1el' article moins long que les 8ui\. ants réunis ..
. Crête basale dll prothorax subrectiligne, à peine sinuée latéralement.

..••.•••.•••.••.•................•• (p. 145). EDedreutes.
- Tarses post'érieurs à 1er article pluslongq~les suivants. Crête basale

du prothorax bisinuée............... (p. 142}.: Raphitropis.

1. Division proposée par REIT:rER (Fauna Germ." 1.V, p. 4) qui ap.pa.rait un peu arti-
ficielle, IlU\is que- nous r8teoons en ",ison d'une séparation pratique- des espêces 1 dans
les Tableaux. . '

2. Sous-genre renfermant une seule espèlle. étnqèra il: DQtre faune : T. MwUl!l'i
BEDEL (Col. Bass. Seine, VI, 1882, 'P. 8). Se trouve dans le Sud-Oranais et Q,a,nsl'Es-
pagne du Sud (Sien-a Ne~dl!.~. Ene est voisine <te T. lUIaufatru PAN:!:. par la forme de son
rostre et de T.lli/aria FAUas. par ses canœtères sexuels. Elle vit dans le Piguier.
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TABLEAU DES ESPÈCES

Subgen. Tropidues 8. str.

1. Prothorax à .crête basale s'avançant anguleusement en' avant, devant
l'écusson. ~Iytres ornés d'une grande tache discale, transverse, blan-
che ou jaunAtr~t un peu en avant du milieu, se prolongeant sur la
suture jusqu'a la base, encadrantl'écusson; 3e interstrie plus ou moins
costiforme, surtout 'en arrière. squamosité blanche du rostre s'arrê-
tant au niveau antérieur des yeux. Long. : 4-6 mm. 1. clonaI!s.

- Prothorax à crête basale droite. Éiytres avec une tache blanche
tr~nsverse après le milieu se prolongeant jusqu'à l'apex; 3e interstrie
conVexe. Squamosité blanche du rostre s'arrêtant au milieu de l'in-
tervalle interoculaire. Long. : 4-5,5 mm. 2.- albUOstris.

Subgen. Rhaphilropi$

1. Front, entre les yeux, .. peine moitié aussi large que le rostre; ce der-
nier court, parallèle ou 'subparallèle. Yeux subdorsaux. Crêtè basale
du prothorax fortement bisinuéé ..... :.................. 2.-

- Front, entre les yeux, presque aussi large qu~ le rostre à sa base
celui-ci allongé et rétréci en arrière du milieu. Yeux latéraux. Crête

1

basale du prothorax faiblement sinueuse, plus rapprochée de la base
Noir tacheté confusément de gris. Tibias intermédiaires épineux à
leur extrémité chez le mâle et antennes bien plus longues que
chez la femelle. Long. : 2,8-3,5 mm............... 3. pudens.

2. Rostre sans impresSion transversale, tibias noirs, fémurs intermé.
dia~ simples dans les deux sexes. Noir, élytres plus couds à stries
fortes. Long.: 2-3 mm................... 4. matchieus .

. - Rostre impressionné transversalement et rei roussé à l'extrémité.
Fémurs intei-médi~res avec une dent largement triangulaire ,chez
le mâle. Noir j élytres souvent brunâtres, allongés, à stries obsolètes.
Tibias et parfois la base des tarses testacés ou brun-rouge. Long.
2,8-3 mm .....• :::........................ 5. oX1acan~.

Subgen. Enedreules'

1. Rostre moina long que large, a peine rétréci au milieu.. . • . . . . . 2.
- Rostre beaucoup plus long que large, fortement rétréci en arrière 6.
2. Espace interoculaire plus étroit que le rostre............... 5.
- Espace inieroculaire à peu près de même largeur que le rostre. .. 3.
3 .. Prothorax avec deux fascicules de poils Vers le milieu du disque. Ân-

ten.nes roQSBeS.Élytres brun ferrugineux avec une tache oorsale
commune d'un noir velouté, j l'apex avec de petites taches claires sur
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les interstries alternes. Pattes ferrugineuses ; fémurs noirâtres à la
base. Long. : 3-4 mm 6. sepicola.

, .'- Prothorax sans fascicules de poils dressés sur la partI~ dorsale et sanli
tache.noire sur les élytres ..... " . . . . . • . . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . 4.

4 ~ Rostre très court, transversal. Prothorax brusquement rétréci
arrondi en avant et de même largeur que les élytres. Pattes en partie
ferrugineuses. Antennes noirâtres, assez courtes, de même longueur
dans les deux sexës. Long. : 2,5-3,2 mm.. . . . . . . . • 7. curiirostriB.

- Rostre aussi long que large. Prothorax subrectilignement rétréci en
avant, un peu plus étroit que les élytres. Anten;nes et pattes en ma-

jeure partie rousses; antennes du mâle très longues et portant à
l'angle apical externe des articles 5-8 un pinceau de soies raides.
Long. : 3-4 mm ..............•.............•.... 9. hilaris.

5. Yeux ovales; 'non convergents en avant. Rostre et extrémité des
élytres densement revêtus d'une pubescence blanche, le reste des
élytre.s noirâtre à pubescence brun. ferrugineux; les intervalles 3-5-7
plus relevés, ornés de courtes touffes de soies noires. Prothorax très
finement ponctué. Pattes ferrugineuses. Long: : 3,b-5 mm .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ',' , , . , ...•......... , . . . . 10. niveirostris.

- Yeux 'allongés; 'obliques, très convergents en avant, très convexes.
Rostre et apex des élytres sans pubescence blanche. Élytres bruns,
3e intervalle nettement différencié: plus releVé, plus large et orné de
petites taches alternativement noirés et jaunâtres. Prothorax forte-
ment ponctué, aVec une bande médiane de poils clairs interrompue
au milieu et une moucheture latérale. Tibias rouX annelés de noir.
Long. : 4-5 mm :. 11. bilineatus (1).

6. Prothorax et élytres brun noirâtre avec, sur les élytres, trois légères
fascies' de poils très fins, blanchâtres. Écusson blanc. Pattes eL an-
tennes noires, parfois plus ou. moins ferrugineuses. Long. : 2-3 mm.
.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 8. undulatus.

- Prothorax brun, élytres, pattes et antennes d'un roux plus ou moins
foncé, avec trois fascies élytrales, plus ou moins nettes, de poils clairs.
Écusson blanc. Même taille que le précédent.. . • . . . .. v. fuscipennis.

Subgen. Tropideres, s. str.

1. Tropideres (s, str.) dorsalis THUNB., 1796, Mus. Ac. Upsal, App.
fasc. 4, p. 146. - GOZIS,Feuille j. Nat., p. 68. -:- SAINTE-CLAIREDE-
VILLE, Cat., p. 375.

Long. : 4,5-6 mm. Oblong, noir, revêtu d'une finé pubesèence brune ou

1. Je ne puis me résoudre à ranger bilinêatus dans l~ section des Tropideres s. str.
selon les indications de RRITTER. Dans les récents catalogues il est r~ngé dans le genre
Ulorhinus SRP,



TROPIDERES 141

Tropideres dorsalis THUNB.

noire peu serrée. Sur le prothorax une tache jaunâtre plus ou moinS' dis-
tincte. Sur les élytres une tache antéro-dorsale commune, arrondie, occu-
pant, dans sa plus grande largeur, les 6 premiers interstries, contournant
la saillie antébasale des3e et 4e interstries. Cette tache d'un jaune clair,
rarement d'un beau blanc pur, accompagnée d'une fascie antéapicale
transverse sur les 28, 3e, 48 et 58 inters tries, avec quelques autres petites •
taches éparses ; interstrie suturaI avec
quelques macules claires Rostre, front en
avant et joues squamulés de blanc. Écusson
noir. Pattes annelées de bla.nc grisât.'e ;
fémurs noirs; tibias foncés ou ferrugineux.

Souvent confondu avec albiroslris ; en
diffère nettement, en dehors des taches
autrement disposées, par le rostre plus
large, plus fortement élargi en avant, par
les yeux plus gros, plus arrondis, plus con-
vexes, l'intervalle interoculaire plus large,
le prothorax avec- les angles postérieurs
saillants paraissant subdentés du fait de la
crête antébasale relevée latéralement à cet
endroit, cette crête très sinueuse, épaisse,
très saillante, bien moins rapprochée de
la base que chez albiroslris ; le prothorax
bi-impressionné sur le disque. Les insectes
frais possèdent, à l'extrême base, derrière
la crête du prothorax, deux taches latéro-médianes de même couleut' que-
celles des élytres. Ceux-ci plus courts, interstries 3 et 5 plus costiformes,
sauf à l'emplacement de la tache antérieure où ils sont absolument plans.
Ongles plus épais, distinctement dentés. Massue- des antennes moins c6m~
pacte.

Vit et se développe dans les rameaux de, Cralaegus oxyacanlhoides L.
Extrêmement rare en France.

Seine-et-Marne: Forêt de Fontainebleau lieu dit « Le Calvaire 1I, sur Cra-
laegus, octobre 1887 (BONNAIRE); idem « Plateau de Bellecroix II ; sur un
Bouleau mort, 25 aoo.t 1903 (GRUARDET); Haute-Vienne: Limoges (D'OR-
BIGNY), Landouge, 14 septembre 1922, sur Mespilus germanica L. (1), Ver-
neuil-sur-Vienne, sur Cralaegus, mai 1930 1 ; Puy-de-Dôme; Royat (DU
BUYSSON) ; Lot-et-Garonne : Sos (BAUDUER) ; Basses-Pyrénées ; Eaux-
Ch~udes (MAscARAu:x;): Grande-Chartreuse (BAIZET); B. Pyrénées: Vallée
d'Ossau.

Europe méridionale et boréale, rare partout.

2. Tl'Opideres (s st1'.) albi1'08tris HERBST, 1784, Fuessl. Arch., IV, p. 80,
pl. XXIV, fig. 26 .. - albiroslris SCHALL., 1783, in Abh. Hall. Nat. Ges.,
p. 287. - inlerseclus FOURCR., 1785. Métamorphoses: PERRIS, Larves,
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1

~1t"tr,7t

p. 360, fig. 398-399. - BEDEL, FneSeine, p. 14. - SAlN'1'E-eLAIRE DEVILLE,

Cat., p. 373. _
umg. : 5-6 mm. - Oblong, d'un brun foncé peu luisant ; rostre, front

jusqu'à la hauteur du milieu des yeux, les joues, l'ééusson, une tache trans-
verBale placée obliquement au milieu des élytres sut' les 3e, 4'8 et be inl er-
stries, une faacle anteapicale assez large n'atteignant pail les côtés, pro-
longée en arrière jusqu'à l'apex: en une bande suturale plus ou moins dila-

tée latéralement; d'un blanc grisâtre, parfois-
rouesâtre; les pattes. brunes annel~s de blanc.

Rostre nettement plus long que large,
aplati, un peu creusé sur la ligne médiane,
élargi au sommet. Yeux oblongs, dorsaux;
intervalle interoculaire étrc.it, égal en avant,

,a la moitié d'un œil. Front très finement sil-
lonné. Antennes f~ITugineux obscur, dépassant
un peu la tête en alTière; maSSue compacte.
Prothorax trapézoïdal à points assez forts,
peu serrés, aVec une impression transversale
vers le milieu; crête basale étroite, entière.
Élytres subparaUèles, stries obsolètes, les
points assez gros, luisants; 3e, 5e, 7e inter-
stries conVexes, les autres plans. Dessous
sqtiamulé de blanc. Ongles grêles, indistinc-
tement appendiculés en dedans à la hase.

Vit et se développe dans les branches mortes
du Hêtre, du Chêne et du Peuplier. Du pre-

Tropideres albirdJtris. HERBST mier printemps jusqu'à l'automne.
Toute la France, sauf peut-être dans la

- région maritime du Nord-Ouest. Nombreuses
localités du Bassin de la Seine, paraît moins abondant dans le Midi.

Seine-et-Oise: Forêt de Carnelle (CAPITAINE !), Forêt de Sénart (Bou-
DIER 1), Forêt de Montmorency (1), Forêt de Sain -Ç-ermain, sur le Chêne,
souvent l'hiver en tamisant les mousses détachées de la base des arbres;
circule au s~leil dès le premier printemps (RUTER, COLAS,JAIÙUGE), Forêt-
de Marly (1) ; Seine-et-Marne.: Forêt de Fontainebleau (JARRIGE), MOl1lï-
gnon, sur les arbres fruitiers (P. BOURGOIN,d'3prés RUTER), Ozoir-la-Fer-
rière (COLAS); Oise: Forêt de Compiègnt' (1). Villotrau (JARRIGE) ; Loir-et~
Cher: La Motte-Beuvron (L. CHEVALLIER) ; Loiret: Gien (PVOT) ; Côte-
d'Or: env. de Dijon (LÉVEILLÉ); Haute-Vienne: Ambazac, sur les Chênes (I).

1?urope moyenne, Suède, Sibérie orientale (MOTSqHuLSKY). .

Subgen. Rhaphitropis REÎTTER.

3. T. (RhaphUropis) pudens GVLL., 1833, Schônherr, Cure. I, p. 153. -
? cinclus PAYK., 1792. - GOZIS, p. 65. - BEDEL, Fne Seine, p. ]5. -
SAINTE-CL..URE DEVILLE, CaL, p. 375.
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Tropideru puden, GYLL.

1 •

Long.: 2,8-3)5 mm.-:" Oblong, assez allongé, noir, un peu luisant. Re-
vêtu, sur les élytres, de taehea 'marbrées grisAtres confuses; pattes et
antennes ferrugineuses, ceUes-ci très fines, plus longues que la tête et le
prothorax réunis chez le mâle; à peine aussi longues que ces organes chez
la femelle ; les articles antennaires grêles, allongés, cellX de la massue
déliés ; chez la femelle les artic.les plus robustes, moins longs. Front à
ponctuation plus forle que celle du pro-
thorax, mais moins serrée. Ce dernier
en trapèze, aussi long que large, les côtés
faiblement arqués, revêtu. d'une fine pilo-
sité éparse, plus condensée en 'quelques
points de la base; crête antébasilaire
fine très rapprochée de la base, un peu
sinueuse au milieu.

Élytres une fois et demie' aussi longs
que le thorax d. à peine plus larges que
ce dernier aux épaules, les côtes subpa':
raUèles, portant une impression trans-
versale avant le milieu; interstries plans
ou indistinctement relevés, plus larges
que les stries marquées de points forts et
serrés. Ongles grêles, indistinctement
appendiculés. Le mâle se distingue, en
outre, par la présence d'une épine à l'an-
gle apical int,erne des m€s~tibi8S..

Vit et se développe sur le Chêne, dans
les branchette" mortes il l'extrémité 008
rameaux sains. Aussi dans de vieux fagots
de Chêne demeuré!!. sur place.
. Toute la France, très rare en dehorc de la région parisienne et du Centre.
Seine-et-Oise : Forêt de Saint-Germain, sur les Chênt.8, de mai à juillet
(BRISOUT,G. RUTER, G. COLAS,JARRIGE) ; Seine-et-Marne: Forêt de Fon-
tainebleau {MARMOTTAN),Nemours (SAINTE-CLAIRF DEVILLE) ; Cher :
Bourges (SAINTB-CUIRE DEVILLE) i Haute-Vienne: Saint-Vircturnien, fa-
gots de, ebêne, en oompagn.ie de Li8sodema litturatum COSTA1 ; Isère: Gre-
Doble {POUSSIELGUE); Drôme: Nyons (RAVOUX); Landes: Dax (.J. CLER-
MONT).

Europe septentrionale et centrale; Autriche (RBITTER) ; Allemagne:
~ess'Qu {K. DANlELl. .

4. T. <Bbapbül'OfÎB~ marchioua HERBar, 1797, Kii.f., VU, p.167, pUWI,
fig. 8. - .",.iphu THUND., 1815. - mll£ui.osus MULS., 1859. - Reyi.Gozls,
1882. - Métam. : ROSENHAUER,Stett. Zeits., 1882, p. 139. -'BEDEL,
Fne Seine, VI, p. 15. - S.UNTE-CLA1REDEVILLE,Cat., p. 375. .

Long.: 2-3 mm. - Oblong, ~p.a.is,un peu luisant, plus robuste que
le précédent. Noir, les élytres avec trois.à quatre fascies irrégulières,
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assez confuses, formées de poils squamuleuxgrisâtres, la première fasoie
UIl peu avant le milieu, en accent circonflexe, la pointe médiane remontant
sur la suture jusqu'à l'écusson qui est tomenteux plus clair. Rostre plus
épais que chez pudens, plus court, plus parallèle. Front, entre les yeux,
seulement moitié de la largeur du rostre ; yeux subdorsaux. Antennes
brunes, très grêles, courtes, dépassant à peine le prothorax en arrière dans
les deux sexes; le 2e article moitié plus épais que le 3e, ce dernier bien
plus grêle que chez pudens. Prothorax nettement transverse, crête anté-
basilaire fortement bisinuée. Élytres sans dépression dorsale, les points
des stries moins forts. Pattes brunes ou d'un ferrugineux sombre. Méso-
fémurs et tibias simples dans les deux seXes. Ongles non appendiculés.

Vit et ~8 développe dans les branches mortes ou dépérissantes des arbres
fruitiers, des Saules, de l'Aulne.

Toute la France. Assez rare. ,
Vosges; Raon-l'Etape (RUTER) ; Marne: Treslon, sur Pommier (P. HÉ-

CART); Aisne; Braisne, Bazoches,yieux poiriers 1;Seine-et-Oise: nombreusès
localités: Gargan (MÉQUIGNON),Saint-Germain (BRISOUT), Saclas, Bouray,
~ur Aulne (RUTER, COLAS,JARRIGE) ; sur Pommier en compagnie de Lissa-
dema 4-pustulatus MARSH.à Orge mont (COLAS) ; Oise: Laigneville (MÉ-
QUIGNON),Lamorlaye, sur SaUx caprea L. (RUTER) ; Loiret: Gien (PYOT) ;
Yonne: Avallon, vergers (BEVEL) ; Côte-d'Or: Montbard (GRUARDET);
Calvados: Percy-en-Auge (FAUVEL) ; Basses-Pyrénées; Larrau (COLAS) ;
Var: Hyères, Puget-sur-Argens, branches mortes de pêchers, en nombre 1

Europe tempérée.

5. T. (Rhaphitropis) oxyacanthae Ch. BRIS., 1863, ap. Grenier, Matér.,
p. 95. ~ Métam.: PERRIS, Larves, p. 355.
-BEDEL, Fne Seine VI, p. 15.-SAINTE-
CLAIRE DEVILLE, Cat. p. 375.

Long. : 2,8-3 mm. - Forme générale
du précédent. Se distingue par son rostre
impressionné transversalement et re-
troussé au sommet; les anténnes longues
dépassant largement le prothorax en
arrière dans les deux sexes, massue à
articles allongés; pattes entièrement ou
au moins les tibias et les tarses rougeâtres
ou testacés. Tête densement couverte
d'une pubescence fauve. Élytres à in-
terstries plus convexes; stries obsolètes;
dessus revêtu de taches nuageuses d'un
gris flavescent, délimitant deux vagues

Tropideres o~yacanthae BRIS. macules brunes antébasilaires. Écusson
tomenteux gris clair. Fémurs intermé.

diaires du mâle armés d'une dent triangulaire assez large. Ongles très
finement appendiculés en dedans.
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Vit et se développe dans les rameaux du Hêtre, du Châtaignier, du Chêne,
de l'Aubépine, des Saules. Mai-aoOt. .

Toute la France ; aire de dispersion plus méridionale que les précédents.
Rare.' .

Seine: Bois-Colombes (Mme;]. MAGNIN); Seine-et-Oise: Forêt de Saint-
Germain' (Ch. BRISOUT, DUBOIS, RUTER, JARRIGE), Saint-Cloud, sur les
Chênes sains en juin 1et sur l'a.ubépine; Oise: Lamorlaye, sur Salia: capre.
L., avec. des Lissodema (RUTER).; Seine-et-Marne : Fontainebleau (BON-
NAIRE) ; Haute-Vienne: Oradour-sur-Glane, Ambazac, en mai sur Aubé-
pine morte sur place avec Lissodema cursor GYLL.I ; AIlier: BroOt-Vernet
(H. DU BuyssON) ; CÔte-d'Or: Dijon (ROUGET), Rouvray (EMY) ; Landes
(PERRIS) ; Charente-Maritime: Saint-Georges, sur Chêne (LEBON) ; Pyré-
nées-Orientales: Collioures (LÉVEILLÉ).

Europe tempérée et méridionale: Espagne (TRAIZET) , Italie (MUZZI).

3. Subgen. Enedreutes SeH.
(Dis801eucas JORD., Ulorhinus SHP.)

6 ..T. (Enedreutes) sepicola F., 1792,
Ent. Syst., 1, 2, p. 378. - juscirosiris
CLAIRV., 1798. - ephippium BOHM.,

1853. - Métam.: PERRIS Larves,
p.361, fig. 400-402.-BEDEL, Fne Seine,
p.14.- GOZIs, p. 68.- SAINTE-CLAIRE

DEVILLE, p. 375.
Long. : 3-4 mm. - Se reconnaît tout

de suite à la tache dorsale conttnune,
sombre, arrondie, ornant les élytres un
peu après le milieu (1), s'étendant jus.
qu'au 58 interstrie; stries ob.solètes.
Crête antébasilaire du prothorax droite,
ce dernier muni de deux faisceaux de
poils bruns vers le milieu. Rostre plus
large, rétréci devant les yeux, plan,
revêtu ainsi que la tête de poils squa.
muleux gris-fauve. Antennes entière'

1. Une espèce qui se trouve en Itl\lie, Tro-
pideres (Pseuàeuparius) cenfromaculafUS GYLL.

porte, sur les élytres, une tache ronde un peu Trol'ideres aepicola F.
anl\logue à celle de aepicola. Cet insecte se dis-

. t1ngue par Sl\ forme plus étroite, son revête-
ment formé de poils un peu soulevés et effilés; son prothoràx à carène basale comme
che:!:les Tropiderea s. atr .• porte un unique faisceau de poils noirs sur le dièque ; le 3'
interstrie est fortement relevé en aVl\nt de la tache discl\le des élytres. Les l\ngles
postérieurs du prothorax carénés. Antennes testl\cées à massue noire. Ongles nette-
ment appendiculés en dedl\ns. Europe méridionale.

HOFFMANN 10
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ment testacées. Fémurs noiritres; tibi~ testacés, annelés 00 brun.
Interstries des élytres 1,3, 5, 7,9 relevés, maculés de taches alternati-
-vernent blanchâtre8 et noires, le 3e et le 5e fortement sinueux et p(Jrtant
plusieurs fascicules de poils noirs, le 3e relevé en bosse avant la .hase.
Elp ace interoculaire ausai large. que le rostre.
, Fémurs intermédiaires du mâle dentés en dessous. Ongles finement
appendicufés en de~ans avant la base.

Parfois taille tr4s petite; 2-2,5 mm. ; tache dorsale des élytres réduite
et rougeâtre: ab. cambraliensil GOZls, 1882, Feuilles des Naturalistes.

Vit et se développe dans les branches mortes de Chêne, Charme, Hêtre.
Châtaignier, 'mai-septembre.

Toute la France. Commun pal"places dans le Bassin de la Seine, le Limou-
sin, l'Auvergne, un peu plus rare ailleurs, surtout dans le Sud-Ouest, pa-
rait manquer dans la zone halophile du Nord et du Nord-Ouest.

L'aberration cambraliemis appartient à des individus étiolés, elle est sans
intérêt et se trouve çà et là avec la forme typique; Orne: Miseran, Brotz,
en septembre (BEDEL); Eure : Forêt d'Evreux (GUTTIN !) ; Seine-et-Oise;
Carrefour Royal 1 ; Tarn: Castres (GAUBERT) ; Charente-Maritime: Royan
(H. LEBON).

7. T. (Enedreutes) curtirosUis MULS. REY., .1860, Op., XII, p. 25. -
BEDEL, Fne Seine, VI,p. 9,note.-GoZl8,
p. 68. - É'AINTE-eLAIRE DEVILLE, Cat.,
p.375.

Long.: 2,5-3,2 mm . ...:-.Oblong con-
Vèxe, subparaUèle, roug~-brun. plus ou
moins foocé, avec le prothorax et les
élytres pars.emés ~ mouchetures de poils
grisâtres peu tranchées, plus condensées
vers la région humérale et sur les côtéll.
Pattes et antennes brunes ou ferrugi-
neuses.

Rostre très court, transversal, impres-
sionné, un -peu rét.réci avant. le sommet;
front aU5Si large, entre les yeux, que la
base du rostre; yeux arrondis, lat.éraux,
peu conVeXes. Prothorax à bords latéraux
preilque droit, brusquement arrondi en

Tropideres curtirostris MULS. REY. avant, sa base rectiÎigne ainsi que la crête
basale entière: Élytres de même largeur,

à la base, que le prothorax; int.erstries plans, stries finement popc-
tuées. &usson gris clair. Ongles finement denticulés ~n dedans. .

Vit ét se développe dans le bois mort de Pistacia terebinthw L., P. lent;.,-
'cus L. (Térébinthacées) et'des Chênes: Quercus ilex L. (Chêne vert) et
Q. suber L. (Chêne-Liège).
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France méridio.nale, remonte au Nord jusque dans l'Allier, à Autun et il
Dijon (iJec. BEDEl.). . '

Assez abondanL dans le Var et les Alpes-Maritimes.
Var: Le Beausset, en nombre (SIETTt), Saint-Rapl:raê1, Mont Tanneron,

dans l'Esterel sur le Chêne vert et le ClÎ.êne-Liège l, ; Alpes-Maritimes :
Jilandelieu, Saint...Jacques. près ~ Grasse, daIS lM brllllldle8 _ Pis~Wer
térébinthe 1 Niœ (LâVElLLÉ, GROUVELU) ; Bouclaes-du-R,bine : Les. Ca-
luoins, sur Chêne vert. .

Corse (REVEUèRE), Aleria, obtenu de branches mortes- de Pistac-frieI"
)eoatisque, en eompagnie de LiS80de1JlO lïnuratum CoaTA (P. BRU ERA).

Région DIéfliterranéenne : Italie-; Gréee.

8. T. fBDed_ .. }-- .... PANf.., 17~, Ent. germ., p.294.-Ed~eni
5cHu., 1839, Gen. Curt:., V. p. 211. - GoZIS, p. 69. - BEDEL, Fne Seine,
VI,p. 15. - SAINTE-Cu.1RB DE"V1LU.. CaL, p. 375.

I.n~. : 2-3,2 mm. - ObJo.og, asaeZoaBongé', mat, brun noirâ~, avec,
en avant du frozrt,de.ux Jé~esmoue~turesde poilsgrisi mr~prothClrax
C{uelqllleSmacules de mêJne nature; IRlY les élytres de vagues £aides eflomme
clJez pudeJu et 1f/arclticlU, mais plu& denses et plus distiDdes, sUJ'tout la
fascie antérieure. CeUe-dse proloD~,en outre, sur la suture jusqu'à J'écus-
son q-ui est tomenteux gris clair. .

Fémurs bruns, tibia' fefl"llginewc, IOllCéa, parfois testaeés, tUUleIés de
~i8. Ro~ bien :plus lo~ que large, fortement rétreei SUT les côtés, spa-
tulé ; front large, "intervalle ilJurOculaire plus large- que le rostre à sa
baie. Yeux asst!.l COllveXe&, arrondiJ., latéraux. Antennes brunes 011 ferru-
~neuses, Misez. courtea,n'aUeigllant pas la base du prothorax. Prothorax
trapézoïdal, transvene, .te.. e6tés faiblement arqués, finement densement
ponctués; cnte buale fine, entière, un peu curviligne. IDytnlS débordant
le p.rolhOol'8X au: épaulep., suJ>.parallèlei ; interstries plans ; stries fines,
ponctuées, plus obsolètes en arrière. Ongles épaissis à leur base.

Pygidium, chez le mâle, à peine dé:couveit ; les antennes à articles plus
longs, plus grêles ; la massue plus longue, moins ecnnpacte que cltez la
femelle.

La v. IlUcipmm~ GUII.L., Rev. £nt., 1891, p. 200. - "*.pellrU£ Rey
l'Rea.., 1893, a été décrite comme espèce. L'examen d'W1. cot.ype de GUll1.&-
BBAU (in ooll. CROIS&ANDEAl1).et des types. dilt REY a'l Musée de Lyoo me.dé-
dde à. la réunir à wulu/aW8 ; il s'atrït d'insectes dont la t:tJloration plus
claiRe n'est dU6 qu'à l'insuftlsance de mat.uratioll.

Vit et se d6ftloppe dans les branches des arbres truiUel'6, sur'out PfJoiri.a'
et PommieP et sur diverses Rosacées arb4>n!scent~ spe.ntllJJées ~Mezpil",
CrtrteOf1U8, P1'unr13.pinosa L., etc. S'attaque parft}is il des bn-ndres slÛllN.

Toute la France, de mai à aoOt, assez rare, plus rare dans le MidL
Seine-et-Oise: Bois-Colombes, Vaux (MAGl'OlII', Rueil,. en nombre : êclos

d'une branche saine de Poirier cultivé ; éga.lement sur t~8- ancieu de
Poirier /, Bouray, sur Pommier (RUTER, COLAS, JARRIGE).; Lardy (RUTER),
Orgemont (COLY) ; 081 : Neu"Vilœ-Bosc (L.. c...m-ENTIE:a). ~~ (GsO.alioL) ;
SeiDe-et-Marne : FOIltai~ehleau (BONNAIRE.), Barbi1lm (MABHOTA.N) ; Loi-
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ret : Chapelle-Saint-Mesmin! ; Vosges: Raon-l'Etape, (RUTER) ; Nièvre:
Dun-les-Places (MÉQUIGNoN) ; Rhône: Yzeron, en mai! ; Var: Estérel,
maison forestière de la Louve, en juillet, sur Chêne vert (COLAS).

9. T. (Enedreute8) hiJaris FAHRS., 1839, Schn., Gen. Curc., V, p. 216.-
BEDEL, Fne Seine, p. 15. - Gozrs, p. 65. - Métam. : PERRIS, Larves,
p. 362. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 375.

Long.: 3-4 mm. - Allongé, étroit,
élytres paràllèles d'un brun clair; la tête,
les côtés du prothorax, une ligne médiane
fine sur ce dernier, quelques vague~ fas-
cies sur les élytres, une bande humérale
un peu arquée fauve clair ou rougeâtre.
Pattes et antennes testacées ou ferrugi-
neuses, sauf les fémurs rembrunis.

Rostre aussi long que large, faiblement
rétréci sur les côtés, à sa base. Front,
entre les yeux, aussi làrge que le rostre.
Yeux latéraux, assez convexes, arrondis.
Antennes très longues chez le mâle
(fig. 351 S); plus courtes. chez la femelle
(fig. 351 !il). Prothorax un peu plus long
que large, les côtés plesque droits; crête
antébasale fine, saillante, un peu arquée.
Interstries élytraux plans, stries peu PIO-
fondes à points fins, masqués par la ves-
titure, Ongles finement appendiculés.

Vit et se développe dans les tiges ~or:
tes de Sarothamnus scoparius L .. (Genêt à

Tropideres hilaris FAHRS. balais).
Toute la France; assez rare, de mai il

août.
Marne: Sainte-Menehoulde (Ch. DEMAISON);Côtes-du-Nord : Saint-Gast.

(GARRETA); Seine: Bois de Boulogne (DECAUX) ; Seine-et-Oise: Forêt de
Saint-Germain (Ch. BRlsouT, BIGOT), Bouray 1 ; Forêt de Montmorency,
« La Patte-d'Oie» ; Seine-et-Marne: Forêt de Fontainebleau, champ de
Courses, en mai l, B6is-le-Roi, en nombre (BONNAIRE); Oise : Noyon 1;
Loir-et-Cher: Vendôme 1 ; Loiret: Gien (PYOT) ; Haute-Vienne, pas rare
sur les communes de Verneuil-sur-Vienne, Veyrac, Couzeix, Nieul (HOFF-
MANN,GEORGEL)1 ; Yonne: Avallon (BEDEL). Touraine, Bourbonnais,
Landes.

Italie centrale (J. SAHLBERG) Baléares; Algérie: Bône, Biskra (BoN-
NAIRE),Philippeville (BEDEL).

10. T. (Enedreutes) niveirostris F., 1798, Suppl. Ent. Syst., p. 160. -
breviroslris PANZ., 1798. - dubius PONZA, 1805. - GOZIS, p. 68. - Mé-
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Tropideres niueiroatris F.

tam. : PERRIS, Larves, p. 361. -BEDEL,Fne, VI, p.14. -SAINTE-CLAIRE
DEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 3,5-5 mm. - Oblong, épais, conVexe, brun-châtain. Rostre et
fro-nt, en avant, revêtus d'une pilosité gris clair; prothorax aVec une fine
ligne médiane claire et quelques .taches fauves éparses ; élytres ornés de
taches marbrées fauves, mélangées de fines mouchetures rougeâtres, l'apex
densement revêtu de (poils squamuleux
plus clairs ; écusson blanchâtre. Inter-
stries 3, 5, 7 plus relevés, ornés de ma-
cules brunes, le 3e plus convexe que les
autres. Antennes rousses. Pattes ferrugi-
neuses, annelées de gris.

Rostre large, transverse, non rétréci laté-
ralement, moitié plus large que l'intervalle
interoculaire. Yeux arrondis, subdorsaux.
Prothorax finement ponctué, à peu' près
aussi long que large, subconique, crête
antébasila :re droite sur le disque et obli-
quement dirigée en arrière sur les côtés.
Élytres nettement plus larges que le pro-
thorax au niveau des épaules, subparal-
lèles; stries très fines à points très fins.
Antennes du mâle un peu plus longues
que la tête et le prothorax réunis; à peine
aussi longues que ces organes, chez la
femelle. Ongles épaissis à la base.

Vit et' se développe dans les rameaux morts de la plupart des essencefl
feuillues; de mai à' septembre. Assez rare.

Parait plus rare dans les parties du Bassin de la Seine soumises à l'in-
fluence maritime (Boulonnais, Picardie, Normandie); plus abondant
dans le Sud-Ouest.

Seine-et-Oise: Marly, Saint-Germain, dans le Chêne 1, Ville-d'Avray,
Bois de « Fausses Reposes D, jeunes Chênes 1; Seine-et-Marne: Forêt de Fon-
tainebleau, sur les branches mortes de Hêtre tombées à terre (G. RUTER) ;
Oise: Saint-Sulpice, hameau du Val-de-l'Eau, sur Charme 1 ; Haute-Marne:
Gudmont, en nombre dans un fagot de Cytise (SAINTE-CLAIREDEVILLE) ;
Vosges: Raon-l'Etape, juillet-aofit (RuTER) ; Moselle: Metz (LÊVEILLt) ;
Haute-Vienne: Landouge, vieux pommier 1 ; Nièvre: Châteauneuf, Val
de Bargis, sur fagots 1 (O'AGUILAR); Hautes-Pyrénées: Bagnères-de-Bigorre
(BONVOULOIR),Pierrefitte (SCHAEFER); Landes: Dax (PERRIS).

Europe septentrionale et tempérée.

Il. T. (Enedreutea) b~neatua GERlI(., .1818, Neu. Ann. Wetter. Ges.,
p. 119. - bisignalus FAHRS., 1839::

Long. : 4-5 mm. - Taille, coloration. et aspect de niveiroslris aVec le-
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Vit et se développe dans les tiges mortes de
Daphae gnidium L. Cette espèce était incon-
nue, jusqu'ici, en Franee, nous l'avons prise,
M. JOESSEL et mûi, dans les Alpes-Maritimes,
dans un bois de Pins d'Alep, situé sur le côté
gauche de la route de Biot à V.allionoo, à 6 Jon.
avant d'arriver. à cette dernière localité, le

Tropideres bi~s GEilJI(.

~ il !lent. êt!'e OOIlionnu. Diff-ère comidérablement par les CllI'3Ctièr-eS.

suivants: Rostre anguleusement arqué sur les côtés; front large rét~ei
.en ~nt., <6DWe1oe5 -y.eux qui sont allong-és, obtiqees, sohool'BauX et con-

V'eJees; anhmnes felTllgine~ oourtes, aLter-
gaa.nt la moitié seulement' du. prothorax en
at'riB'~. Prothorax asseZ grossièrement PODIC-
tué ; crête' anté-b.a.silaire droite. Élytres peu
sensiblement plus larges que le prothor.a.x
à la base; 3e intervaHe netument plus large,
plus relevé, orné de petiœs xn.aeules noires
alternées de jannâtre,. les autres interstries
étroits ; stries fines à points bien distinets.
Tibias roroc, anneMs de hrlID. Ongles posté-
rielllS simples, ~eux 4es deux premières pai-
res tr5 finement denticulés en dedans.

16mai 194~j.
Europe centrale; Hongrie (RElTTER) ; Turquie (FRIVAL$KY).

3. Gen. SPATHORHAMPKUS T. A. MARSHALL

(Bull. Soc. ent. Fr., 1902, p. 210)

Une seule espèce.

BpMàorbamphus «Jl'lIIieu T. A. MARSHALL, 1902, Bull. ent. Fr., p. 210.
- SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cat. Corse, p. 406.

Lo:rag. : iO.5 mm. - Rostre lUi peu pius étroit que le iront à sa hase
et bieR ]9IUil IG11.g,plan en .dessus et resserré en courbe au milieu, spatuti-
forme à l'extrémité. Mandibules saiUantes, munies en dedans d'un petit
denticule. Antennes .courtes ne dépassant, pas le prothorax à sa base; le
1<Ir art.de épais, .c()urt ; !.es3(1à 7e allon~ décmissant. graduellement i les
9'-114 formant 1Ule.:massue peu .serrée. Yeux eonvexes.ovalaires.Protho-
rax transverse, tTa~zoidal, les eôtéi'l pre5qUe droits, grossièrement réti-
culés ; muni au milieu du disque d'une impression tranSV'ersale, profonde
et rugueuse, une carène longitudinale n'atteignant pas le sommet; carène.
ant'ébasilaire' courbée .aux angles postèrieurs'du Frothorax. Écusson pe-
tit:Élytres profondément ponctués-striesavec 10000riesde points; 3e inter-
valle celeV'é, Je ae un peY moiIlS. Pattes assez l'Ongues, ORgIes denticulés.
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Corps peu luisant, brun-d1oeolat foncé,r.evêtu par placa d'une pubesceDce
dense, ~ourtè, jaune d'ocre~ Gette'fluheseenee 'l'épartie8Ul' ~ de86U8 de la
tête, le pourtour des yeux, le rostre; formant sert taches sur le prothorax
et trois sur la base réfléchie; le scutellum,quatre taches sur chaque ély-
tre dont l'une luturale, carrée; une large bande derrière le milieu des ély-
t res, bordée en avant et en arrière d'une ligne noire festonnée ; le reste des
élytres pareillement ocreux,traversé par deux ou trois lignes noires irré-
gulières, interrompues. Pygidium ocreux. Pièces latérales du corps et
abdomen maculés de taches assez grandes. Antennes à articles 1-2 et
9-11 noirs, 3-8 brunâtres. Pattes noires; fémurs, tibias et 1er article de8
tarses ornés d'un anneau blanc. Mâlé inconnu.

Mœurs inconnues.
Corse. Un exemplaire femelie ; juin 1900, Forêt de Vizzavona, dans une

futaie de Pins maritimes et Laricios (T. A. MARSHALL).
Observation. - Le genre créé par T. A. MARSHALLest voisin du genre

exotique Plintheria PASCOE,du groupe Phloeophilidae.

4. Gen. PLATYBTOMUS SCHNEIDER,1791

(Macroeephalus OL., 1789 ;-J. Duv., Gen. Col. Curc.,p.ll.
- Anlhribus F. 1775).

Genre monospécifique.

Platyrdlomul. albiDua L. 1758, Syst. Nat., éd. X, p. 386 - A. uni-
/ormi, REITT., 1916. - A. tksertus SCHILSKY, Kif. Eur., 1907. - A.
Thierrati VITURAT,Ech. 1895. - A. seniculus BEDEL Fne. Seine, VI bis,
p.;). - BEDEL,Fne Seine, p. 7. - SAINTE-CLAIREDEVILLE,Cet., p. 375.

Long. : 7-9 'mm. - Oblong, ép~s, les élytres plans, subparallèlea ; pu-
bescence blanche recouvrant le rostre, toute la tête, une faible partie au
milieu du bord marginal antérieur du prothorax. formant une fascie dor-
sale un peu en avant du milieu des élytres et une grande tache occupant
tout-l~ tiers postérieur, sauf parfois une partie de l'angle sutu,al. Pubes-
cenCe foncière brun.fauve. Prothorax av'ec trois faisceaux de poils noin
disposés transversalement. Élytres avec trois ou quatre de ees mêmes fais-
ceaux alignés sur leur 3e interstrie. Pattes variées de pubescence noire,
fauve et blanche. Antennes du mâle aussi longues que le corps ; 3e à
8e articles à sommet pubescent de blanc. ; 9' pubescent de blanc sur la
pr~mière moitié. Antennes femelles dépassant à peine le prothorax j

8' article en entier et base du ge }:ubescents de blanc.
Rostre plus long que large, resserré derrière le niveau des antennes.
Yeux latéraux, oblongs, leur bord poatérieur saillant. Ongles robustes

fortement dentés.
On trouve les aberrations suivantes méJangOOsau type.
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tl. Comme la forme typique ma.is la pubescence foncière noire au lieu
d'être brun-fauve ab. Thierrati VIT.

b. Pubescence élytrale à or-
nements blancs très déve-
loppés, la fascie antérieure
reliée longitudinalement à
la tache postérieure et en-
cadrant une tache brune
commune et cordiforme ..

ab. seniculus BED.
c. Pubescence foncière enva-

hissant la majeure partie
des taches blanches, par-
fois la tache postérieure
très réduite ou absente ••

ab. uniformis REIT.
(deserlus SCHILSKY).

Cette dernière variété n'a pas été
signalée, à notre connaissance, dans
les limites de notre faune.

Vit et se développe sur le Chêne,
le Hêtre, le Bouleau, l'Aulne, le Saule
et probablement sur d'autres essen.
ces feuillues. De mai à septembre.

France septentrionale et moyenne,
rare ; çà et là dans le Sud-Ouest ;
très rare ailleurs.

Seine'et-Oise: Forêt de Saint-
Germain (BEDEL, BRISOUT, DUBOIS,
RUTER); Seine-et-Marne: Forêt de
Fontainebleau (BEDEL, BONNAIRE);
Haute-Marne: Donjeux (SAINTE-

Plalgriomu8 albinu8 L. (mâle). CLAIRE DEVILLE); Yonne: Avallon
(Ch. BRISOUT),; Oise: Compiègne
(MAUPIN),Noyon!; Aube: Troyes 1;

Loiret: Gien (PYOT); Côte-d'Or: Rouvray (EMY); Nièvre; Brassy
(MÉQUIGNON);Orne: Longuy (E. CORDIER); Haute-Vienne: Bellac 1 ; Allier:
Broüt-Ver~et (DUBUYSSON);Puy-de-Dôme: Mont-Dore (PÉRARD); Isère:
Prunières (Dr RAMBAUT), Chartreuse (Ab. DE PERRIN) ; Pyrénées: Val
d'Aran (Frère L. HILAIRE) ; Anjou.(Dr R. POUTIERS).

Europe; Sibérie occidentale (GEBLER).

5. Gen. ANTHRIBUS GEOFFR..
(GEOFFROY, ap. Müller, 1764 (nec GERM:.)tBrachylarsus SCHONHERR,

1833, Gen. Cure., 1, p. 170). •

TABLEAU DES ESPÈCES

1. Prothorax à bord latéral pon tranchant d'un bout à l'autre. 2.
- Prothorax à bord tranchant d'un bout à l'autre........... 3.

.'
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2. Prothorax à bord latéral tranchant jusqu'au milieu des cOtés. Inter-:
stries, impairs des élytres faiblement saillants. Coloration foncière
des élytres rouge brunâtre. Forme plus étroite. Long.: 2-2,5 mm.
• . . . . . . . • . . . • . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . . 4. subrosellll.

- Prothorax à bord tranchant seulement vers les angles postérieurs.
Interstries impairs des élytres pas plus élevés que les inters tries pairs.
Coloration foncière des élytres noirâtre. Forme plus épaisse. Antennes
et pattes noires en entier (f.orme typique). Parfois antennes tes-
tacées à la base; tibias rougeâtres (v. Küsleri RElTT.) - nebulo8us
KÜST.(nec FORST.)ou interstries sans trace de taches noires; pattes
et antennes noires comme le type (v. Gavoyi CHOD.)(t). Long. :
2,5-4 mm................................... 3. nebw08tl8.

3-. Bords latéraux du proth(}rax très faiblement sinués en avant des an-
gles postérieurs. Pattes noires. Abdomen entièrement noir ou aVec
quelques segments rouges (forme typique). Parfois abdomen rouge
en entier (v. venlralis REY). Long. : 3-4,5 mm...... 1. fasciatus.

- Bords latéraux du prothorax sinués-échancrés au-devant des angles
postérieurs; pattes rouges (sauf genoux et tarses noirs). Même taille
que le précédent.......................... 2: sc&pularia.

1. Anthribus faaeiatus FÔRST., 1771,
Nov. spec. Ins.; p. 9. - marmoraratus
FOURCROY, 1785. - scabrosus F., 1775,
Syst. Ent., p. 64. - v. ventraiis REY,
Ech. 1893. - v. rubripes REY, 1893.
- rulipes SCHILSKY, K. E., 1907. -
Métam.: FRISCH,Beschr., 1790, p. 38.-
BEDEL, Fne Seine, p. 7. - SAINTE-

CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 375.
Long. : 3-4,5 mm. - Oblong court,

épais, convexe; tête, prothorax et pattes
noirs ; élytres rouges ou rougeâtres
marbrés de taches noires; rostre court
en forme de museau; front large; yeux'
latéraux, arrondis, convexes; antennes
noires courtes; la massue aplatie. Pro-
thorax à bords tranchants; les côtés
subparallèles sur leur moitié postérieure.
faiblement sinués au-devant des angles
postérieurs, et brusquement rétrécis en
avant, base sinueuse, lobée au milieu, à
ponctuation fine et confuse. Élytres aussi

1. CHOBAUT, Bull. Soc. ent. Fr., 1922, p. 86 et 88.

Anthribu8 lasciafu8 FORST.

larges que le prothorax à sa
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base, les côtés suhparaIlèles; interslries alternes plus relevés, ornés de
faisceaux de poils ..noirs très courts', alternés de macules, bl~nchâtres ;
~tries fines à points médiocres. Pattes courtes, épaisses; onglès nette-
rpent denticulés. Abdomen noir ou avec quelques segments rouges. Par-
!ois l'abdomen rouge en entier (v. ventralis REY). ,

• Vit et se développe aux dépens de Coccidae Lecaninae des genres
Euleeanium et Puluinaria, parasitant, à l'état larvaire, les femelles sous leur
bouclier. La nymphose. s'effectue en juin, l'adulte apparaît au début de
juillet. _

Toute la France, sauf en Normandie. Assezcommun. La v. uentralis REY
avec la forme typique, souvent plûs abondante que celle-ci. .
: Seine: Paris, sur un ~rable' (MARMOTTAN); Seine-et-Oise: Le Raincy, !
Poissy (BRISOUT,PEilCHET); Oise: Forêt de Compiègne, SUr Ulmus campes'
tris L. J ; Indre-et-Loire: Tours (DUBOIS), en juillet, éclos de Eulecaftium
corni BOUCHÉ,sur Pêcher. Lot: Cahors, dans les Causses, sur Chênes truftiers
(Quercas pubescens.F.) parasitant E. corni (BALACHOWSKY); Hautes-Py-
rénées : Bagnères-de-Bigorre (GUÉRIN). Signalé comme parasite de Leca-
nium geiuuense.TARo., sur Crataegus ozyacanthoides L. (J. LICHENSTEIN) ;
Puloinaria vitis L., sur Carpin us betula L. (VON HEYDBN) ; Eulecanium
cQryli L" sur Quercus Fobur L. (CHEVALLIER).

Europe. Algérie.

2. Anthribus scapularis GEBL., 1833 BuLl. Soc. Imp. Nat. Moscou
p. 291. - Geb/eri fiE:ITTER, 1916. - cons/rictus STIERL., 1867., - rasea
RElIT., 1916. - CHOBA.UT,Bull. Soc. ent. Fr., 1922, p. 86, 87. - SAINTE,
CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 3-4,5 mm. - Voisin du précédent dont iln'est peut-être qu'une
forme biologique. Coloration analogue. En diffère par les bords du protho~
rax plus fortement sinués et même échancrés au-devant des angles posté-
rieurs; les interstries plans; les pattes rouges (sauf les genoux et les tarses
noirs) ; le ventre soit rouge en entier soit en partie noirâtre. Ongles moins
distinctement denticulés.

Mœurs inconnues ; doit vivre, comme les, autres espèces, aux dépens de
Cochenilles.

Très rare en France et seulement signalé des localités suivantes ; Ain:
Villebois; Tarn: Sorèze(GuILLBBEAU); Vaucluse: Mont Ventoux; Cévennes~
Mont Aigoual (CHOBAUT). . .

Europe méridionale; Russie méridionale; Sibérie; Sicile.

3. Authribus nebulosus FORSTER, 1771, Nov .. Spec. Ins., p. 9. - varie-
, . gatus GEOFFR., ap. Fourcr., 1785. - varius F:, 1787. - Küsleri RElIT.,

1916. -nebu/osus KÜST., 1850. - Gavoyi CHOB., Bull. Fr., 1922.-SAINTE-
CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 2,5-4 mm. - Forme et aspect des précédents mais de couleur
différente. Entièrement brun plus ou moins foncé. Prothorax trapézoïdal,
orné de quelques macules et d'une fine ligne médiane de poils clairs gris
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doré; la hase m()inssinuée, sans lobe au milieu; les côtés à bords tranehants
seulement vers les angles postériaIrs. Élytres Gmés de macules de poils
gris doré alignées sur les interstries impairs; les înterstrÏoes plans ; striei
très fines obsolètement ponetuées. Antennes et pattes noires. Onglea non
distinetement denticulés. .

Vit et se développe sous le bouclier de Cochenilles Lecaninae, comme tas-
ciatu8 FORST. .

Toule la France. Assez commun.
La v. Klt3leri REl'ITEB (nduloSLU KÜST.), à antennes testacées à la base

et à tibias rougeUres, ~insi que la v. Gavoyi CHOB., à interstries impairs
entièrement blanchâtres, se rencontrent çà et là avec la lorme typ-ique ;
la dernière esl surtout méridionale. . "

Seine ~ Montreuil-sous-Bois, sur Eulecanium corylï L., sur Pêcher (D'A-
GUILAR); Seine-et-Oise: Meudon 1,Saint-Germain 1; Oise : Compiègne (LÉ-
VEILLÉ) ; Seine-et-Marne: Bois-le-Roi 1 Avron 1 ; Indre-et-Loire.àvec tas-
ciat~ sur E•.cami BOUCHÉ,sur Pêcher, juillet (DUBOIS) ; Loir-et-Cher: La
Mott~-Beuvron, dans Eulecanium oorni, sur Chêne américain, en juillet (BA-
LACHO'wSKY).Haute-Garonne Montréjean (GAVOY), en mai, sur Chêne
(type de Gavogi CHoa.). -

Europe jusqu'en Sibérie.

4. Anthribus subroseus REITTER, 1916, Fauna Germ., V, p. 9. - Clopi'
CHOBAUT,1. cit., 1922. - 8..uNTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 2-2,5 mm. - Même forme que les précédents, plus petit et un peU
plus étroit ;tête et prothorax noirs; prothorax moucheté dequelques taches
blanchâtres; élytres rougeâtres, avec des macules alternatiV'ement noires
et blanchâtres sur les interstries impairs. Antennes rousses à massue obs-
curcie. Pattes plus ou moins rougeâtres ; parfois les fémurs assombris.
Prothorax comme chez nebulo8u8, à base faiblement sinueuse sans lobe
bas~l distinct, à bords latéraux tranchants jusqu'au milieu des côtés.
Interstries presque plans. Ongles très finement 'appendiculés.

\ Mœurs inconnues.
France méridionale j très rare.
Vaucluse ~Mont-Ventoux, versant Nord, une dizaine d'individus, (ln juin-

juillet; sur de vieux Sapins (CHOBAUT); types de Clapi CHOB.; Saône-et-
Loire: Beauvery (PIC~.

Grèce (RElrrER). f
1
~ 6. Gen. PAB.A.M:ESUS FAI:!Rs.

(Opanlhribus SCHILSKY, 190?, Kaf. Eur., fasc. -1-1,nO 44 et -17.)

Une seule espèce :

1. Paramesus tessellatus BOH., 1833, ap. Sch., Gen. Sp. Curc. I, .p. 172
- fallaz PERRlS, 1874. "- SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Suppl. Fne Seinet
VI bis, p. 4. - SAlNTE-GUIJlE DEVILLE, CaL, p. 37;).
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Long. : 2,5-3 mm. -Aspect de Tropideres marchicus : oblong, étroit,
convexe; brun foncé, avec, sur le prothorax, quelques fines mouchetures
grises ; sur les élytres des taches nuageuses composées de poils gris fia-
vescent masquant plus ou moins les téguments. Museau court, transversal.
recouvert d'une pilosité dense fauve clair. Yeux déprimés, échancrés par
l'arête supérieure du scrobe (fig. 347) ; antennes très fines, testacées, la
massue obscurcie. Prothorax à côtés subparallèles, rebordé latéralement et
brusquement arrondi en avant; la base subrectiIigne. Élytres à peine plus
larges, aux épaules, que la base du prothorax ; interstries plans ; stries
très étroites à points obsolètes. Pattes ferrugineuses. Ongles très grêles~
non distinctement denticulés.

Subfam. CHORAGIT AE

TABLEAU DES GENRES

1. 1er article des tarses (métatarse)
bien plus court que la moitié
du tibia. Prothorax sans carène
médiane. Taille inférieure,
n'excédant pas 2,5 mm ....•
•. .. ... (p. 157) Choragus.

- 1er article deS\ tarses au moins
aussi long que la moitié du ti-
bia. Prothorax aVec une carène
longitudinale au milieu, plus
ou moins accusée. Long.:
3,5-4 mm. (p. 156) Araeocerus.Araeocerus fasciculatus DE GEER.

Vit sur les branches des Chênes et des Saules morts. Rare partout. Yonne,
près d'Avallon (BEDEL) ; Côte-d'Or: Dijon (DUDRUMEL); Haut-Rhin: Wat-
tewiller (KOECHLIN); Seine-et-Marne: Fontainebleau (DE BOISSY) ; Saône-

et.Loire : Digoin (M. PIC) ; Lot-et-
Garonne: Sos (BAUDUER) ; Landes
(PERRlS) ; Basses-Pyrénées: Larrau
(COLAs) j Lyonnais (GRILAT).

Allemagne; Styrie; Hongrie.

1. Gen. ARAEOCERUS SCHÔNH.
(SCHÔNHERR,1833 ; Gen. Cure., J, p. 173.)

Un~ s~ule espèce :

Araeocerus fasciculatus DE GEER, 1775, Jnst: V, p. 276. - niveirQstris
ROEL.,Ann.Belg., 1878. -seminarius CHEVR., Ann. Belg., 1871. -BEDEL,



CHORAGUS 167

Fne Seine, VI, p. 9. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, CaL, p. 375. - co/lae
F., 1775.

Long. : 3,5-4 mm. - Épais, subcylindrique, brun, revêtu d'un~ pubes-
cence gris-fauve, très fine, nuageuse aVec quelques. mouchetures plus
claires. sur les interstries impairs. Front caréné. Antennes très grêles à par.
tir du 3e article (fig. 352).Prothorax à carène basale faiblement, mais dis-
tinctement sinueuse. 1er article des tarses au moins aussi long que la moi-
tié du tibia. Antennes, tibias et tarses ferrugineux plus ou moins clair
Rostre large, très court, non rétréci latéralement. Prothorax trapézoïdal,
transverse, arrondi en avant, de même largeur que les élytres à la base.
Élytres courts, trapus, très peu plus longs que larges, à côtés à peine ar-
qués, largement arrondis à l'apex.

Vit dans les denrées coloniales, surtout dans le cacao, le café de Java,
les fruits du Cassia et dans les tiges du gingembre.
. Originaire des Indes Orientales, Amérique du Sud. Importé en France et
dans les ports maritimes de toute la région paléarctique.

Dans les ports de commerce, les entrepôts, magasins où la larve exerce
parfois de gros dégâts.

Paris, Rouen, Bordeaux, Le Havre, Marseille.

2. Gen. CHORAGUS KIRBY
(KIRBY, 1818, Gen. Cure. J. Duv., pl. 11, fig.. 10,

Allicopus VILLA)

TABLEAU,DES ESPÈCES

1. Subcylindrique, dessus brun ou rougeâtre, mat.............. 2.
- Oblong, plus court, à côtés visiblement arqués; dessus noir ou brun

brillant, glabre. Stries obsolètes à ponctuation irrégulière et confuse,
surtout en avant. Long. : 1 mm................ . 2. picens.

2. Interstries plus finement granuleux, plus larges que les stries. Strie
scutel1aire très distincte. Élytres glabres, absolument mats. Yeux

. subdorsaux, grands, un peu obliques, convergents en arrière. Long. :
2-2,g mm................................... 1. Grenieri. .

- Interstries chagrinés, subconvexes, un peu moins larges que les stries.
Strie scutellaire courte assez confuse. Élytres légèrement luisants.
Prothorax mat. Yeux petits, latéraux. Pubescence élytrale fine mais
visible. Long.: 1,5 mm: (Parfois taille plus gran,de : 1,8 mm. Élytres
plus fortement sculptés, plus luisants, la massùe antennaire plus
oblongue .: v. subsulcalus REY) ••...........•.... 3. Sheppardi.

1. Choragua Grenieri Ch. BRISOUT,'ap. Grenier, Mat., 1867, p. 185. -
BEDEL, Fne Seine, VI, p. Il. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 375.

Long. : 2-2,2 mm. - Oblong, subparallèle, brun rougeâtre, mat; le
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prothorax:. un peu plus foncé; la suture des élytres SOuvent plus claire ;
pattes et antennes testacées ou rougeâtres (massue plus foncée).

Rostre très court, en forme de museau, transVerse à côtés rectilignes
conv.ergents en arrière. Front un pe~ plus étoit en arrière qu'en avant,
moitié mOÏas.large q~ le rostre pris sans sa plus grande largeur; yeuX.
grands, subdorsaux, oblongs, divergents en avant. Antennes avec les deux
premiers articles testacés, cylindriques, subégaux ; le 3e article très
petit, plus étroit, les 46 à 8e grêles; les trois derniers formant une massue
allongée déliée. Proihorax en trapèze court, arqué sur les côtés; base recti-
ligne, arrondi en avant, très finement ponctué granulé, finement rebordé
à la base. aussi large il cet. endroit que les élytres au niveau des épaules ..

Élytres à interstries légèrement convexes, finement granuleux, plus
larges que les stries, celles-ci profondes à points serrés. Pattes assez lon-
gues ; ongles simples, empâtés à leur base. Pygidium carèné au sommet
chez le mâle.

Vit et se transforme dans l'écorce du Chêne-Liège.
France méridfonale. Très rare.
Var ~plusieurs localités (DE BOISSY,SCHAEFFER);Sainte Bèaume (types)

(GRENIER); Alpes-Maritimes: Mouans-Sartoux, fin mai, écorce de Chêne-
Liège 1

Corse: Chêne-Liège (GRENIER).
Algérie: Edoug'h>rmai (BEDE'L),Bou-Berak (CHOBAUT); Espagne: La

Granja (TRAIZET).

2. Choragus piceus SCHAUM,1845, Reitt., Fne Germ., V, p. 10. - bos-
irychioides FAHRS. - BEDEL, Fne Seine, p. 11. - SAINTE-CLAIREDE-
VILLE,CaL, p. 375 .
. Long. : 1 mm. - Oblong, convexe, court, brun-noir, luisant, glabre;

antennes ferrugineuses; pattes testacées, sauf les fémurs rembrunis.
Museau très court, transverse, les côtés rectilignes, un peu diVergents en
avant; antennes à deux premiers articles assez épais, les suivants grêles.
la massue étroite ; front granuleux, aussi large que le rostre à sa base;
yeux latéraux, un peu convexes, suboblongs, parallèles. Prothorax fine-
ment chagriné, transverse, à base rectiligne finement rebordée; arrondi
latéralement sur sa moitié inférieure, assez brusquement resserré en avant.
Élytres courts, d'un cinquième seulement plus longs que larges, de même .
largeur, à la base, que le prothorax, resserrés latéralement derrière les
angles huméraux, les côtés arqués, largement arrondis ensemble au som-
met; interstries un peu convexes; stries obsolètés à points irréguliers. On-
gles courts, épais, simples. Segments de l'abdomen impressionnés chez le
mâle.

Vit dans les tiges mortes du Prunus spinosa L. ; les adultes souvent dans
les fleurs, avril à juilkt;' ,
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France méridionale; rare.
Gironde ~ Pessac (G. TEMPÈRE); Lot-et-Garonne : Sos (BAUDUER) ;

Alpes-Maritimes: Nice (GRoUVELLE), Mandelieu « Le Capitou », fleurs de
prunellier, Pégomas «Le Logis », La Roquette-sur-Siagne, Hameau de Saint-
Jean, Cannes et divers points de la vallée de la Siagne, constamment sur
Prunus spinosa L. en avril-mai.

Europe centrale et boréale.

3. Choragus 8hepparcli KIRBY, 1818, Trans. Linn. Soc., XII, p. 448. -
boslrychioides MÜLLER, Germ. Mag., IV, p. 188. - caueasicus MOTSCH.,
Bull. Mosc., 1873, IV, p. 229. - pggmaeusRoB.,1886, Heyd. W., p.189.-
sab,lu/calus REY, Ech., 1893, p. 49. - nilidipennis GERHARDT, D. ent.
Ztachr., 1901, p. 158. - BEDEL, Fne Seine, VI, p. Il. - SAINTE-eLAIRE
DEVILL:E,CaL, p. 375. - Métam. : PERRIS, p. 357, fig. 397.

Long. : 1,5 mm. - Oblong, assez conv~xe, les côtés des élytres subpa-
raUèles. D'un brun-ehâtain, 'peu luisant, finement pubescent. Antennes et
pattes, rousses. Tête, chagrinée; museau court, conformé comme chez les
espèces précédentes ; front large un peu plus étroit que le rostre i yeux
oblongs, latéraux ; antennes avec les deux premiers articles épais, roux,
les 3eà 8e grêles, rembrunis ainsi quelamassue. Prothorax terne, chagriné,
t.ransverse à bQS(ldroite, les côtés presque droits ou à peine arqués sur les
deux premiers tiers, puis brusquement rétrécis en avant; re8seIré avant
le sommet, finement rebordé à la base.

Élytres aussi larges que le prothorax à sa base, d'un tiers plus longs que
larges, grossière~nt striés-ponctués; interstries chagrinés, subconvexes,
les points des st.ries entamant les intervalles et plus larges que ces der-
niers. Ongles simples. Le mâle aVec une impression ventrale.

Choragus 8ubsulcatus REY dont j'ai examiné les types, se rapporte à
des individus mesurant 1,8 mm., dont les élytres sont plus fortement striés-
ponctués, comme subsUlonnés et les interstries moins sculptés ; je n'ai pas
observé, ainsi que l'indique l'auteur, que les articles soient moins globu-
leux que chez Sheppardi. Ce sont là. les caractères des grands exemplaires
que l'on trouve çà et là avec les autres, et ne constituant qu'une simple
aberration.

Vit et se développe dans les rameaux morts de diverses essences feuillues:
Châtaignier, Hêtre, Pommier, Poirier, Aubépine.

Toute la France, très répandu mais assez rare.
Nombreuses localités. du Bassin de la Seine. Cité des départements sui-

vants: Seine; Seine-et-Oise; Seine-et-Marne; Somme; Pas-de-Calais; Loi-
ret ; Côte-d'Or; Seine. Inférieure ; Yonne; Landes; Charente.Maritime :
Royan (R. LEBON) ; Ile de Ré (BONNAIRE)); Vaucluse: Avignon (GUÉlUN);
Aude: Carcassonne (PÉRARD); Hérault: Montpellier (LAVAGNE1); DrOme:
Nyons {RAVOUX); Isère: Grande Chartreuse: dellX exemplaires, t.ypes du
.!ubsulcalus (REY) ; Saône-et.Loire (PIC).

Europe centrale et méridionale: Belgique; Silésie; Autriche; Italie.



FAMILLEDESBRENTHIDAE

Les Brenlhidae appartiennent' au sous-ordre des Rhynchophora (Curcu-
lionidea) tel que nous l'avons défini au début de cet ouvrage. Ils sont pro-
ches parents des Curculionidae dont ils se distinguent, à l'état adulte, par
des antennes simples de onze articles, sans massue distincte, l'insertion
des hanches antérieures située près du bord postérieur du prosternum (1),
l'écusson indistinct.

Les larves se différencient de .celles des autres familles du sous-ordre
par le submentum séparé latéralement des stipes maxillaires et l~ présence
de courtes pattes ordinairement de deux articles (BOVINGet CRAIGHEAD,
Larvae of Coleopt., 1931). .

Les Brenlhidae sont représentés dans la faune mondiale par un nombre
très important d'espèces particulièrement remarquables par leurs formes
extérieures. Groupés dans plus de 250 genres, ils sont surtout disséminés
dans la faune exotique: Afrique, Madagascar, Australie, etc., beaucoup
plus rareS dans le Nouveau Monde (Mexique) et encore plus pauvrement
représentés dans la région paléarctique.

En France, nous n'avons qu'une seulè espèce, appartenant au genre
Amorphocephal(ls SCHONH.,renfermant une dizaine d'espèces réparties
enrAfrique : Soudan, Sénégal, Dahomey, Transvaal.

Cette unique espèce de notre faune: A. coronalus GERM.,se retrouve
dans divers points du Bassin méditerranéen.

Aucune publication, à notre connaissance, n'est parue concernant la
larve. Le dessin que nous reproduisons de celle-ci a été relevé sur une larve
de la collection BONNAIRE,rapporfée de Batna (Algérie). Nous regrettons
que son état de conservation ne nous permette pas d'en faire une descrip-
tion aussi complète que nous l'aurions désirée. .

1. MORPHOLOGIE LARVAIltE

DescrÏl!tion de.la larve d'Amorphocephalus coronalus GERM.(Fig. 357
à 361).

Long. : 14 mm. - Corps allongé, subcylindrique, épaissi aux deux
extrémités, médiocrement arqué, d'un jaune clair, muni de six pattes
bi-articulées, coniques, sans soies terminales ..

1. Et non près du bord antérieur comme l'indique RBITTER(Faune Germ., V, p. 1) ;
cette erreur est répétée par PORTEVIN (Col. de France, t. IV, p. 2).

• lW#7m hm .- J .



MORPHOLOGIE LARVAIRE

, .. "' .... ~';"j' 'f' ........

161

Tête orbiculaire, jaunAtre avec une bande rhomboïdale pigmentée sur
la suture épicraniale, cel1e-ci obsolète'; sutures antéro-latérales droites;
triangle facial finement chagriné, un peu plus foncé que le reste de la tête;
antennes de deux articles, le 1er transversal, le 2' conique, insérées dans

8&8

8&1

369

Flo. 867 à ,181. - Larve d'AmorpMcephalus coronafu8 GERM. - 8&7. Aspect d'en-
semble. - 8118.CrAne (face dorsale). - 8119.Mandibule gauche (face ventrale). _
180. Maxille gauche (face ventrale). - 881. Complexe maxiIlo.labial.

un sinus à la base des fosses mandibulaires; mandibules inermes, triangu-
laires, bidentées, sinueuses au bord interne, à condyle épais ; maxilles
allongées, à stipe étroit, à lobe large subrectangulaire,le sommet en pointe
obtuse; portant sur la face ventrale 7 soies : 3 distales, 3 submarginales
externes, et une médiane; bord interne garni d'un rang de spinules fines
droites, serrées, décroissant de longueur vers le sommet; cardo mince droit,
en pointe étroite. Palpes maxillaires de 3 articles, les 'deux premiers trans-
verses, subégaux ; le 3' étroit, conique. Labium subtrapézoïdal, arrondi
en avant, portant 2 soies latéro-marginales,4 soies médianes et quelques
autres antéro-marginales très fines. Palpes labiaux de 3 articles conformés
comme ceUX des maxillaires. Chaetotaxie céphalique composée de six
soies médianes sur l'épicrane, rangées latéralement par trois; deux occi-
pitales et six d,sposées par trois sur les côtés de la moitié antérieure du
crAne. Ces soies fines, raides, assez longues, dirigéesJobliquement vers

HOFFMANN Il•
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162 COLÉOPTÈRES BRENTHIDES

l'extérieur. Thorax à tergite prothoracique élargi latéralement; préscu-
tum sans sutures prolongées sur les cÔi.és; refoulant. en arrière le scuto-
scutellum. Ces trois segments portent des soies dorsales, assez nombreuses
et appliquées. Tergite mé30thoracique renflé, lobé en arrière, débordant
sur le métathoracique ; tous deux glabres. Segments abdominaux à
3 replis normaux; préscrutum et scutellum renflés dorsalement et enca-
drant le scutum déprimé, ensellé. Lobes coxaux globùleux. Eusternum et
parasternum réunis en une pièce unique portant deux soies sur sa face
ventrale. Postscutellum et poststernellum larges. Épipleures prothora-
ciques très developpées ; 'épipleures et hypopleures abdominales longues,
sinueuses. Segment anal épais, large, muni de quelqes fines soies; ouver-
ture anale située, ventralement. Stigmates elliptiques à bords fortèment
chitinisés.

2. MORPHOLOGI~ EXTERNE DE L'ADULTE (Fig. 371 à 372)

Tête. - Tête plus longue que large, rectangulaire, déprimée-en avant.
Rostre simple, allongé, cylindrique, droit, bilobé à la base chez la femelle,
ou court, obtus, dilaté-lobé latéralement à la base chez le mâle. Yeux
oblongs convexes, latéraux; front assez large, impressionné-sillonné, muni
d'une excroissance orbiculaire à expansion saillante au-dessus des yeux.
chez le mâle. Antennes de onze articles moniliformes ; massue nulle. Des-
sous lisse; gula longue; cou épais, court, renflé. Labre ovalaire, rétréci
latéralement en avant, tronqué au sommet. Épistome échancré ; menton
allongé, parallèle sur les côtés, échancré en arc de cercle en avant. Labium
oblong pileuX' ; languette ovale, mandibules saillantes tantôt simples, ar-
quées chez le mâle, tantôt bifides et moins développées chez la femelle;
sinueuses au bord externe chez le premier, simples chez la seconde. Maxilles
bilobées ; galéa non différenciée, seulement moins développée que la laci-
nia; pileuses sur la majeure partie de leur pourtour, sauf sur la moitié
inférieure du bord externe et à la base interne; cardo court, droit. Palpes
maxillaires de 3 articles rigides, le dernier aigu, l'ensemble formant un
cône étroit. allongé ..

Thorax. - Prothorax long, étroit, peu arqué sur les côtés; prosternum
à sutures latérales sinueuses et tangentes, à leur'extrémité inférieure, aux
cavités cotyloïdes. Celles-ci circulaires, situées près du bord postérieur et
contiguës.

Mésolhorax à scutellum non visible sur la face dorsale ; mésosternum
très court, pédonculé en avant dans le prosternum, fortement impressionné
devant les cavités coxales. Épisterne formant un angle élargi en avant,
plus large que l'épimère, celui-ci en triangle très réduit, refoulé par l'épi-
sterne. Cavités cotyloïdes circulaires, subcontiguës.

Mélaslernum long, s'avançant, en avant, en pointe intercoxale brève
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entre les ca'l/ités coxales mésothoraciques; bord latéro-basal sinueux,
a'l/ec une échancrure médiane largement accentuée. Épisternes longs,
étroits, linéaires. Ca'l/ités cotyloïdes oblongues, tranS'l/erses, écartées.

Abdomen.' - Abdomen à quatre segments visibles en dessous, le 1er
beaucoup plus long que les suivants réunjs, le 2e soudé au 1er, le 3e et le
4e trèa courts; le 5e (4e) en arc de cercle; pointe intercoxale s'avançll'Ilt
largement entre les cavités coxales métathoraciques.

\ '

.'
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FIG. 381 il370. - Pièces buccales et organe copula~eur che7 Amorphocephalu8 coronatus

GERM. - 3811.Sommet du rostre femelle, montr~nt le menton, le labium et la lan.
guette. -383. Mandibule droite (mAle).- 3U. Id.gauche. -881r. Languette. - 888.
Maxilledroitemâle (face ventrale). - 887. Labre et épistomedumême. -8SS.Pénis
montrant le fourreau chitinisé du canal éjaculateur. - 889. Id., lobe médian (face
ventro-latérale). - 8'J0. Id. Tegmen (vu de face).
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Pattes. - Pattes longues; fémurs claviformes, simples; tibias armés
d'une courte épine basale sur la tranche externe; tarses courts de cinq
articles, le 4e rudimentaire, inclus dans l'échancrure du 3e. Hanches pro-
thoracique,s globuleuses, les autres moins convexes; trochanters courts,
obliques, peu distincts entre la hanche et le fémur au' bord externe.

AUefonctionnelle. - Ces organes scmt bien développéset appartiennent
au type adéphagien.

Élytru. - Élytres allongés, étroits, à 9 stries chacun, la ge hifide en
arrière; épipleures étroites; stries ponctuées; bord marginal interne droit,
le bord externe faihlement sinueux; hase arquée.

.1' '\
.è
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Organes génitaux. - L'organe copulateur mâle a beaucoup d'analogie
aVec celui des Curculionidae. Le lobe, très développé, est replié en gout~
tièrc, ouvert sur la face dorsale; les appendices bien développés; le canal
éjaculateur protégé par un fourreau chitinisé comme chez c~rtains Baris.
Tegmen en forme de lame oblonguc, membraneuse bilobée au sommet
(fig. 368 à 370).

L'armure génitale de la femelle présente de grands points de ressem-
blance aVec celle des Curculionidae.

3. É-rHOLOGIE

Les Brenlhidae sont xylophages, phytophages ou détritièoles à l'état
larvaire; les adultes SOnt phyllophages. Ils peuvent être également myr,
mécophiles. Toutefois les détails concernant ce dernier mode d'existence
sont mal connus, et l'on ne sait rien du rôle joué par ces insectes vis-à-vis
des Fourmis. On les troUVe aVec ces dernières soit à la base des arbres~
sous le~ écorces, soit dans les détritus végétaux amoncelés par les espèces
du genre Camponolus.

372

FIG. 871 à 8711.- Amorphoccphaills coronallllr GERM. : 371. Mâle. - 372. Femelle (Tête).



AMORPHOCEPHALUS

Gen. AltIORPHOCEPHALUS SCHÔNHERR

(SCHÔNHERR,1833, Gen. et Sp. Curc., V, p. 485.)
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Amorphocepha1us coronatus GERM., Reise Daim., 1817,p; 247, t. 2:-
J. DUVAL; Gen. Col., 1868, vol. IV, p.11. -SAINTE-CLAIRE DEVILLE, CaL,
p.376.

Long. : 10-16 mm. - Brun rougeâtre plus ou moins clair, allongé, étroit,
linéaire. Tête offrant, sur le vertex, une grande fossette radiée, profonde
et sur le front, à la base du rostre, une plaque élevée, cordiforme j cou très
court.'"Rostre court, robuste, inégal chez le mâle, à mandibules fortes, ar-
quées, très saillantes (fig. 363-364) ; allongé, étroit, cylindrique chez la
femelle (fig. 362). Antennes assez allongées, fortes, insérées vers la base
du rostre, sous la plaque frontale,moniliformes; premier article en massue,
dernier très aCllminé, pyriforme. Prothorax allongé, oblong. Élytres sub-
d{primés,ciliés intérieurement chez le mâle; tarses non spongieux en des- .
sous, le pénultième article nullement bilobé. Ongles simples.

Vit avec les Fourmis du genre Camponotus .
France méridionale. Rare.
Alpes-Maritimes: Forêt de Vaugrenier (A.. GROUVELLE); Basses-Alpes:

Chabrières (AzAM) j Var: Draguignan (GRENIER), Saint-AyglJlf, un exem.
plaire mâle de très grande taille sous une pierre, avec de grosses fourmis, en
avril (G. COLAs) j Gard (CLÉMENT)j Pyrénées-Orientales: Amélie-les-Bains,
avec Camponotus silvaticus OL. (LÉVEILLÉ). .

Espagne j Italie; Grèce j Algérie: Batna, en nombre au pied des Cèdres
(BONNAIBE).

Observations. - HUBENTHAL,Ki. ent. Rialt., XII, 1916, p. 281, fait ob-
server.qu'il a pris cetté espèce à Algesiras, sous les écorces de Chêne-Liège
habité par des gUêpes et dans la même région près de Tarifa, toujours au
pied des Chênes, avec une colonie d'une fourmi: Camponotus sanguineus L.

BRENSKE, Deutsche ent. Ztschr., XXVIII,. 1884, p. 32, 99, signale
qu'elle se trouve en Grèce, surtout de fin mars à mi-avril, sous des amas de
feuilles, à la base des Chênes, ou sous les écorces, en compagnie de Campo.
notas vagus ScoP. .
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FAMILLE DES NEMONYCHIDAE

Cette famille, limitée il' trois genres dans la faune européenne, forme.
transition entre les Curculionidae et les Scolylidae (i). BEDEL (Faune du
Bassin de la Seine, vol. VI, 1882) en maintent l'autonomie. Plusieurs au-
teurs en font une sous-famille des Curculionidae (1). WINKLER et WAGNER(S)
s'inspirant des travaux de SCHILSKY (~), la font entrer comme tribu des
"Rhirwmacerini dans la sous-famille des Rhynchinae. SAINTE-CLAIRE DE-
VILLE (Catalogue des Coléoptères de France) a suivi cet exemple et l'in-
corpore directement à cette sous-famille, aVec laquelle ses affinités sont

• plus apparentes que réelles.
Ces insectes sont munis d'un rostre bien' développé qui leur donne l'as-

pect d'un Curculionide. Ils s'en distinguent nettement, comme nous l'a-
Vons déjà vu, par la conformation des palpes maxillaires normaux, flexi-
bles et le labre distinct. En outre, les antennes I;!ontdroites, les hanches
antérieures coniques, les élytres non striés, le pygidium non découvert.

Nous n'avons guère de renseignements sur les larvei;l. Ceux fournis par
PERRIS (Ann. Soc. enl. Fr., 1856, p. 4::14) sont très incomplets; ils sont
d'ailleurs peu utilisables, l'auteur partageant l'erreur propagée par
ERICHSONen 1841; qui considérait Rhinomacer allelaboides F. comme étant
le mâle de Diodyrrynchus austriacus OL., erreur relevée par KRAATZen'
1855, puis par GERSTAECKERen 1856 et enfin par J. DU VAL en 1857
(Ann. Soc. ent. Fr., p. 85).

II est donc difficile de savoir à laquelle,de ces deux espèces s'applique
la description larvaire de-PERRIS. •

La larve décrite par ce dernier est apode ~t présente, dans son ensemble,
une certaine analogie avec une larve de Balaninus. Son corps est ferme,
coriace, roussâtre, hérissé de longs poils roux. La tête est testacée, d'un
roux plus foncé au bord antérieur qui est sinué. Le labre et l'épistome
petits à ponctuation variolée. Mâchoires et palpes roussâtres. Mandibules
uni dentées, ferrugineuses à extrémité noire", portant à leur base un ocelle
ovale. Le bord du prothorax est roussâtre. "

Comme nous le voyons, cette description est très rudimentaire.

1. LACORDAIRE, Gen. Col. VI, p. 353-557 ; DESBROCHERS, L'Abeille, V, 1868, p. 7.
2. HUSTACHE, Cure. Gallo-Rhénans. Ann. Soc. enl. Fr., 1931.
3. WINKLER, Catalogus Coleopterorum, regionis palaeareticae, 1924.
4. SCHILZKY, Kilt. Eur., XL, 1903 (Rhynchilinae) ; Woss, A. N., 1922, Monographie

(Nemonychini).
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1. MORPHOLOGIE EXTERNE DE L'ADULTE
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Tite. - Tête triangulaire, transverse, prolongée en avant par un rostre
de longueur variable. Antennes de onZe articles à massue distincte. 8cro-
bes fovéiformes ou circulaires ou linéaires, dorsaux ou latéraux. Gula et
prégula bien distir:ctes, convexes, sutures gulairestrès nettes. Mandihules
falciformes, asymétriques, sinueuses, dentées ou non au bord interne;
le bord externe de la face ventrale portant quelques soies tactiles épaissies
et plusieurs pores sensoriels répartis par petits groupes. Maxilles courtes ;
stipe scuteIliforme ; lobes subégaux ou lacinia plus courte que la galéa,
portant à leur sommet quelques soies épaisses, arquées; cardo bisinué
épais, presque dans le prolongement du' stipe. Palpes maxillaires de
4 articles épais, le dernier plus 10l1gou au moins égal aux précédents réu"
nis ; palpigère court. Mentum transverse, tronqué au milieu du bord anté-
rieur, échancré ou coupé en biais latéralement, portant quelques poret!
sensoriels. PalFeslaliaux de trois articles courts.Languette membraneuse,

transverse, frangée de poils fins au bord antérieur. .

ThoraJ:. - Prosionum sublrap',zoïdal ; cavités cotyloïdcs circulaircs,
contiguês, situées au ..milieu du prosternum. Épistemeet épimère soudés,
il sutures latér~les courbées; base sinueusc au milieu, arquée latéralement.

Mésothorax à sculellum visille. Müoslor. um eJJ lraI èze très court;
cavités cotyloldes sutovalaires, un feu transverses,contiguês; bord anté-
rieur sinueux, les côtés rétrécis en avant. ÉpiII,ère et ~pisterne en triangle
obligues, étroits, suhégaux.

Métaslernum trapézoïdal, à cavités coxales suboblongues, un peu obli-
ques, subcontigues. Épisterr.e métathoracique très étroit, linéaire. Aire
métasternale plus ou moins convexe, sillonnée ou impressionnée longitu-
dinalement.

Abdomen. - AbdolI'en à cir:q segments visibles, le 1ercourt un peu
plus 10l1gque les suivants; pointe intercoxale courte. Pygidium visible
de la face ventrale.'

Pattes, \- Pattes grêles, aSseZlongues; fémurs simpkls; tarses étroits,
01' gles simples ou appendiculés en dedans. Hanches antérieures coniques.
TroehànterB obliques, étroits, échancrés.

Aile lonctiolllll11e. - Aile fonctionnelle bien dévelooppée, du type
• cantharidien ; nervures anale et cubitale absentes ; la média 1 effacée
dans la région costale et réunie en avant à la média II.Cette dérnière
abrégée dane ea partie apicale.

Elytre. - Élytre allongé, non strié, plus ou moins densemenl ponc,tué,
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base faiblement arquée, sommeL arrondi, bord externe droit ainsi que
bord marginal interne; repli épipleural étroit ou nul.

Caractères sexuels secondaires. - La différence sexuelle se manifeste
par les tibias antérieurs plus ou moins arqués et le segment anal modifié
chez les mâles; les segments Ventraux sont ornés de franges de poils
épais et le rostre est moins arqué chez les femelles.

Organes semels. - II. s'agit ici de l'armature génitale des deux sexes.
Chez les mâles, l'armature génitale se rapproche de celle des Anlhribidae,

surtout par la conformation du tegmen constitué par une lame membra-
neuse large, lancéolée, embrassant la partie dorsale du lobe médian et
muni d'une branche basale unique. Le lobe asymétrique est terminé par
les apophyses basales très développées (fig. 380).

L'arPlature génitale, chez les femelles, est différente de celle des familles
précédentes. Urosternite simple, largement arrondi au sommet; uroter-
gite bilobé. Ces deux segments finement bordés de soies très courtes ;
lames sinueuses; spicule gastrale longue très développé; (fig. 382).

2. ÉTHOLOGIE

Les adultes (sauf chez les Nemonyx) viVent aux dépëns des Résineux.
Les larves rongent les fleurs mâles des Pins. La transformation a lieu en
terre, d'avril à. mai.

Nemonyx lepluroides F. se développe à. l'état larvaire dans les graines
de Delphinium cçnsolid,a L. (Renonculacées). r.a transformation s'effec-
tue également dans le sol; en juin-juillet. L'adulte se rencontre depuis
cette époque jusqu'en août, sur. les fleurs de cette.plante.,H. DUBUYSSON
a signalé cette espèce sur Specularia speculum (Campanulacées) ; cette
observation n'a pas été qonfirmée.

TABLEAU.DEs GENRES

1. Antennes insérées Vers l'extrémité du rostre; scrobes dorsauxl visi-
bles du dessus. Épipleures nulles. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . • . . 2.

- Antennes insérées Vers le milieu ou en arrière du milieu du rostre ;
scrobes latéraux, non visibles du dessus. Rostre longet grêle, un peu
élargi au sOIIlplet (fig. 375). Épipleures en gouttière étroite. Ongles
simples. Mandibules unidentées.:...... (p. 172) Diodyrrynchus.'

,2. Rostre court, subconique, modérément élargi au sommet; scrobes
fovéiformes. Yeux grands très rapprochés du bord antérieur du pro-
thorax, ce dernier oblong (fig. 373). Ongles appendiculéseri dedans.

,Mandibules simples au bord interne.. . . . . . . . . . (p. 169). Nemonyx.
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- Rostre plus long, fortement élargi à l'extrémité (fig. 374); scrobes

petits, arrondis. Yeux moins grands assez dégagés du bord antérieur
du prothorax, ce dernier plus court, un peu plus long que large
chez la femelle, subtransverse chez le mâle: Ongles simples. Mandi-
bules bidentées au bord interne. . • .•• . . .• . . (p. 170). Rhinomacer.

1. Gen. NEMONYX REDt:ENBACHER,I845

(J. Duv., Gen: Col. Cure., 1868, pl. III, fig. 15)

Une seule espèce en France (1).,..

•

373 375
l'IG~878 à 871. - 878. NemonYIJ#lepluroldu l'. Contour du corps. - 876. RhinomactJ'

aflelaboide, l'., avant.corps. - 871. Diody,.,.hynchUl aUlfl'iacu, OL., id.

NemoDYX lept1Uoides FABR., 1801, S. El., II, p. 429. - DESBROCHERS,
l'Abeille, V, 1868, p. 103. - BEDEL, Fne Seine, VI; p. 17-19. - HUST.,
Cure. Gallo-Rhénans, p. 468. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat., p. 376.

1. Ce genre est représenté en Afrique du Nord par deux espèces décrites par ABEILLB
DE PERRIN.
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Long. : 4,5-5,5 mm. - Allongé, noir, luisant, garni d'une pubescence
grise rude, dressée surtout sur le prothorax ..

Rostre court, aplati, un peu élargi au sommet; &Crabes larges et pro-
fonds; mandibules falciformes enlières. Antennes allongées; scape 'épais ;
tous les articles plus longs que larges; massue assez épaisse à articles peu
serrés. Tête transver ..e. Prothorax oblong. Élytres un peu att,énués en
arrière des épaules chez les mâles ; écusso~ arrondi. Pattes longues assez
grêles; tibias droits, tarses étroits, allongé5, à 1er article plus long que leI!
suivants, le 3e à lobes peu divergents. OngleS appendiculés. Hanches pro-
thoraciques contiguês, assez distantes du bord antérieur du prosternum.
Segment anal mâle convexe, hérissé de longs poils sur la partie médiane et
flanqué latéralement d'une fossette transversale, feutrée au fond. Seg-
ment anal simple chez la femelle.

Vit à l'état larvaire dans l'ovaire des' fleurs de Delphinium consolida L.
L'adulte sur les fleurs de la plante de juin à août. Champs cultivés de presque
toute la France, mais toujours rare et localisé. Surtout fin juillet, après la
moisson. Semble plus fréquent sur les sols à prédominance calcaire.

Nombreuses localités du Bassin de la Seine; cité des départements sui-
vants : Seine; Seine-et-Oise; Aube; Yonne; Côte-d'Or; Oise; Somme';
Eure; Marne; Eure-et-Loir. .

Rhône: environs de Lyon (GRENIER, CROISSANDEAU); Basses-Alpes:
Digne (V. PLANET) ; Aude: Axat (LAVAGNE); Bouches-du-Rhône: Aix-en-
Provence (GUÉRIN) ; Camargue (PUEL).

Europe centrale.

2. Gen. RHINOMACER FABR.

(FABRICIUt', 1878, Mant. l, p. 123 (1) (Cimberis DES GOZIS, 1881,.
Bull. Soc. ent. !Fr., p. 150)

Une seule espèce en France.

Rhinomacer attelaboides FABR., 1878, Mant. l, p. 123. - rhinomacer
FAYK., 1792. - DEsBRocHERs, 1. ciL, p. 190. - BEDEL, Fne Seine, VI,
p. 18. -... HUSTACHE, 1. ciL, p. 469. - SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Cat.,
p. 376. - Biologie: PERRIS, Ann. Soc. ent. Fr., 1856, p. 434. - NORD-
LINGER,Stett ent. Zeit., 1848, IX, p. 231.

Long. : 3,5-5 mm. - Oblong, allongé, peu convexe, noir brillant; an-
tennes et patt~ rousses; revêtu d'une pubescence dense, gris-jaune.
Tête transversale. Rostre unpeu pluslongque la tête, cylindrique en arrière,
aplati, élargi en avant; les pièces buccales testacées.. Yeux globuleux assez
éloignés du bord antérieur du prothorax. Antennes. minces, les articles

1. Ce genre est représenté par trois espèces d,e l'Amérique boréale, vivant sur les fleurs
mâles des pillll.
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allongés; massue étroite, composée d'articles coniques, d.liés. Prothorax
un peu transverse chez le mâle, suboblong chez la femelle, les côtés assez
arqués. Élytres allongés, densement ponctués, sans stries. Fémurs peu
épais; tarses longs, le 3e article fortement bilobé.Hanches prothoraciques
distantes du bord 'antérieur du prosternum.

8'l'e

J'JO. 871 à 881. - Pièces buccales et copulatrices ChM Rhinomacer atlelaboides F. :
l'l'I. !4entum et palpes labiaux. - 877. Maxille et palpe maxillaire. - 878. Mandibule
droite (lace ventrale). - 879. Mandibule gauche (face ventrale). - 880. Pénis (face
ventrale). - 881. Tegmen. - 881. Armure génitale lemelle avec spicule gastrale
en place.

Chez le mâle: tibias antérieurs notablement arqués en dedans, les qua-
tre derniers artioles des antennes hérissés de pubescence hlanche, serrée;
abdomen sans franges spéciales. •

Chez la femelle: tibias antérieurs droits sur leurs deux premiers tiers;
3e et 4e segments ventrau?, ornés, au milieu, d'une bande de poils jaunes
épais, disposés en franges.

Vit à l'état larvaire dans les fIeurs mâles des Pins; la transfor~ation
s'effectue en terre.

Presque toute la France, assez commun, surtout en montagne.

,,1

....
7\}

"tot'
.\.:t:b~
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Forêts spontanées de Pins et acclimaté dans les plantations anciennes.
Morbihan: Plouharnel (Ch. GUFFROY); Marne: Mont de Berru, sur Pinus

silvestris L.!; Seine-et-Oise: Marly 1 Sein~-et-Marlle: Fontainebleau! Cha-
rente.Maritime : Grande Côte, près Royan (R. LEBON) ; Var: Le Logis-
du-Pin, sur Pinus silvestris L. !

Europe centrale: Allemagne, Autriche, Angleterre.

3. Gen. DIODYRRHYNCHUS SCHONHERR

SCHONHERR,1833, Gen. 1, p. 240 ; - Doedycorrhynchus IMHOFF

Une seule espèce en France:

Diodyrrhynchus austriacus OL., 1807, Ent. V, 81, p. 27. - BEDEL, Fne,
p. 18. - HUST., Cure. gall.-rh., p. 470. - SCHILZKY,Kaf. Eur., XI, 1903.
- Woss., A. N., 1922, Monogr. - SAINTE-CLAIREDEVILLE, Cat., p. 376.
-A. castaneusGERM.,1833.- A.lutescens SCHILSKY,Kat Eur., 1903.-
lestaeeus PIC, Ech., 1903. :......A. pallidicolor PIC, Ech., 1905. - A. lul-
vipennis REITT., Fne Germ., 1915. - A. bieolor PIC, Ech., 1904.- cilicicus
DAN., M. Z., 1903 ..

Long. : 3,5-4,5 mm. - Oblong, subparallèle, testacé pâle ou brun noi,
ràtre, revêtu d'une fine pubescence grise, couchée. Rostre long, mince
élargi au sommet; les scrobes linéaires. Antennes fines, insérées sur les
côtés du rostre, les articles allongés; ceUX de la massue déliés, le 3e ré-
tréci fortement à l'extrémité. Yeux petits, semi-globuleux. Tête triangu-
laire rétrécie en avant. Prothorax à côtés arqués, à marge antérieure rele.
vée, échancrée au milieu; bord postérieur presque droit.Élytres non striés;
densement ponctués, échancrés à la base. Fémurs un peu renflés, inermes ;
tibias pourvus de deux fines épines à leur bord apical interne; tarses grê-
les, les deUx premiers articles triangulaires, le' 1er un peu plus long que le
second, le 3e court à lobes oblongs, l'onychium grêle, les ongles divergents.

Le mâle a le rostre courbé; le prothorax sillonné ou déprimé sur la ligne
médiane; l'espace antécoxal du 'prosternum au moins :'lussi long que les
hanches antérieures.

L!l femelle a le rostre droit ; l'espace antécoxal du prosternum plus
court que la hanche antérieure.

Coloration variable,généralement rouX ou brun rougeâtre plus ou moins'
rembruni (forme typique). Des combinaisons de couleur ont donné lieu à
des variétés sans valeur, m~langées, eU proportions variables, dans
toutes les régions habitées par l'insecte. Les principales de ces varia-
tions sont:

a. Élyt~s roux, dessous noir: ab. eastaneus GERM. (pallidicolor PIC).
b. Roux en entier: ab. lutescens SCHILSKY(testaceus PIC. - fulvipennis

REITT.).
c. 151ytres plus ou moins rembrunis, prothorax roux: v. bicolor PIC.
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Vit dans les fleurs m~les des Pins, se transforme en terre; avril à mi-juin.
Toute la France. Assez commun dans toute la région sylvatique inférieure

oi! croissent spontanément les Pins. Aeclimaté dans les plantations depuis
quarante ans. Non encore signalé sur Pinus maritimus L. dans" les Landes.
Rare dans tout le Midi, sauf en montagne où il se rencontre sur 'Pinus silves~
Iris L.

Vosges"; Jura; toutes les Alpes; Haut-Var; Alpes-Maritimes: Saint-Val-
lier: Caussols sur Pin silvestre 1 ; Landes, sur Pin silvestre (LBVEILLÉ) ;
Seine.Inférieure : Rouen (NOGARET).

Europe centrale. Algérie, Tunisie.

\
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Abrus precatorius L. (Papilionacées)
Caryopemon Lhostei PIC.

Acacia farnesiana WILD. (Papilionacées)
PseudopachymerusLallemanti MAR-
SEUL.

Alnus glutinosus L. (Betulinées)
Platyrrhinus resinosus ScoP.
Platystomus albinus L.
Tropideres marchicus HERBST

Anthyllis vulneraria L. (Papilionacées)
Bruchidius pauper BOH.

Arachis hypogaea (Papil.) (Arachide)
Callosobruchus ornatus BOH.
Pachymerus accaciae GYLL.

Arbres fruitiers: Prunus, Malus, Pirus
Amygdalus (Rosacées)

Choragus sheppardi KrRBY
Tropideres undulatus PANZ. .
Tropideres marchicus HERBST

'Astragalus glycyphillos L. (Papiliona.
cées)
Bruchidius marginalis F.

Astragalus monspessulanus L.
Bruchidius longus PIC.

Betula alba Ii. (Betulinées)
Platyrrhinus resinosus ScoP.
Platystomus albinus L.
Tropideres niveirostris F.

Bonjeani hirsuw, REICH (Papilionacées)
Bruchidius caninus KRAATZ,

Bupleurum falcatum L. et B. fructicosum
L. (Ombellifères)
Bruchidius obiguttatus ÛL.

Calopogonium velutinum BRENTH,(Pa-
pilionacées)
Pachymerus jaspideus ER.

Calycotome spinosa L. (Papilionacées)
Bruchus ulicis MULS. REY.
Bruchidius nanus GERM.

stylographus K. DAN.
tibialis BOH.
lividimanus GYLL.
v. velaris FAHRS.

Calycotome villosa LINK
Bruchus Perezi KRAATZ

Carpinus betulus L. (B'tulinées)
Tropideres sepicola F:

Castanea vulgarilj L. (Cupulifères)
Choragus sheppardi KIRBY
Tropideres niveirostris F;

,oxyacan thae Ch. BRIs.
sepicola F.

Cassia ,obovata COLAD. (Séné) (Papili-:>.
nacées)
Caryoborus pâlIidulus ÛL.

yetaronia siliquosa L. (Papilionacées)
(Caroubier)
PJleudopa9hymerus Lallemanti
MARSEUL

Cicer arietinum L. (Papilionacées)
(pois chiche)

Acanthoscelides mimosae F.
Bruchus tristiculus FAHRS

emarginatus ALLARD
Bruchidius jocosus SCHONH.
Callosobruchus chinensis L.

Coffea arabica (café) (Rubiacées)
Araeocerus fasciculatus DE GEER

Conoolvulus althaeoides L. (Convolvu-
lacées)
Spermophagus KOsteri SCHILSKY.

Convolvulus arvensis L.
Spermophagus sericeus L.

v ariolosopunct~tus
GYLL.
KOsteri SOHILSKY

Convolvulus cantabrica L.
Spermophâgus KOsteri SCHILS.

Convolvulus sepium L.
Spermophagus sericeus GEOF.

Copemica cerifera MART. (Paliniers)
Caryoborus bractis L.

Coronilla varia L. (papilionacées)
Bruchidius pauper BOH.

Crataegus oxyacanthoides L. (Rosacées)
Choragus sheppardi KIRBY .
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'l'ropideres dorsalis 1'HUNB.
oxyacanthae Ch. BRIs.
undulatus PANZ.

Cytisus linii/olius LAM.(Papilionacées)
Bruchidius lividimanus GVLL.

Cytisus tri/lorus L. et laburnum L.
Bruchidius debilis GVLL.

nudus ALI..
Bruchus tessellatus MULS.REV.

Daphne gnidium L. (Daphnoïdées)
Tropideres bilineatus GERM.

Delphinium consolida L. (Renonculacées)
Nemonyx lepturoides F.

Diodea re/leza et marginata BRENTH.
(Papilionacées ).
Pachymerus brasiliensis THUNB.

Dolichos Lablab L. (Papilionacées)
(Dolique)

.Callosobruchus maculatus F.
chinensis L.

Ervum ervilia L. (Papilionacéès)
Bruchus tristis BOH.

Eryngium campestre L. (Ombellifères)
Bruohidius cinerescens GVLt..

Eryngium triquetrum DESF.
Bruchidius cinerescens GVLL,

F'aguB Biwatica L. (Cupulifères)
Cl:oragus sheppardi KtRBY
Platyrrhinus resinosus ScoP.
Platystomus albinus L.
Tropideres albirostris HERBST

niveirostris F.
oxyacanthae Ch. BRIS.
sepioola F.

Genista anglica L. (Papilionacées)
Bruohidius lividimanus GVLL.

Genista cinerea L.
Bruohidius varius OL. s sp. imbri.

. cornis PANZ.
fasciatus 01.

Ge!lista Zinii/oZia L.
Bruohidius varius L et subsp. imbri-

oornis PANZ.
fasciatus OL.- -

Glycine hispida WILD.(Papilionacées)
Callosobruchus maculatus F.

Hedysarum sp1,nosissimum L. et /Zexuo-
sum L (Papilionaoées)
Bruchidius gilvus GYLL.

Hirsch/eldia geniculata BLATT. (Cruci-
fères) Urodon flavesoens KQST.

Iberis amara L., pinnata L et semper-
virens L. (Crucilères)

Urodon oanus KÜ3T.
HOFFMANN

Icama sp. (Papilionacées)
Pachymerus jaspideus En.

Lathyruslati/oZius L. (Papilionactl83J
Bruchus ervi FROL. .
Bruchidius holosericeus SCII.

Lathyrus hirsutus L.
Bruchus marginatus ALI..

Lathyrus aphaca L. Lathyrus prat~n-
sis L.
Bruohus latioollis.

affinis FROL.
LathyTUs odoratus L. (Pois de senteur)

Bruchus tristiculus FAIIRS.
Lathyrus si/vestris L. et tuberosus L.

Bruchus affinis FROL.
Ligustrum vulgare L. (Oléinées)

Platyrrhinus resinosus ScoP.
Lotus corniculatus L. (Papilionacées)

Bruchus loti PAVK.
Bruchidius debilis GYLr..

Lotus uliginosus SCHL. _
Bruchus griseomaculatus GVL[,.
Bruchidius dispar GVLL.

seminarius L.
Lupulinus albus L. (Papilionacées)

Callosobruchus phaseoli GVLL.
Mespilus germanicus L. (Rosacées)

, Tropideres undulatus PANZ.
Onobrychis satwa LAM.(Papilionacées)

Bruchidius unicolor OL.
gilvus GYLL.

Ononis natriz L. et viscosaL. (Papilio-
nacées)

Bruchidius Iividimanus v. plombeus
Luc.

Parkinsonia aouZeata L. (Papilionacées)
Pachymerus Germaini PIC.

Phaseolus vulgaris L. (Papilionacées).
Callosobruchus chinensis .L.

phaseoli GVLL.
maculatus F.
ornatus BOH.

Acanthoscelides obsoletus SAY.
mimosae F. ....

Spermophagus subfasciatus BOH.
Pinus sylvestris L. et maritimus L.

(Cor:ilères)
Diodyrrhynchus austriacus OL.
Rhinomacer attelaboides F.

Pistacia ZentiscuB L. et terebinthus L.
(Térébenthacées)

Tropideres curtirostris MULS.
Pisum arvense L. (Papilionacées)

Bruchus emarginatus ALI..
12
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Bruchidius murinu5 Bon.
Pisum sativum L. (Pois cultivé)

Bruelms emarginatus ALL.

tristis BoE.
pisornm L.

Bruchidius albopictus ALL.
Callosobruchus ornatus BOH.

Pisum elatius BIEB.
Bruchus pisorum L.

. Populus divers (Salieinées)
Tropideres albirostriff HERMIT

niveirostris F.
Prunus spinosa L. (Rosacées)

Choragus piceus SCHAUM
Quej'cus ilex L. (CupuRfères)

Tropideroo curtirostris Mm!>. REY

Quercus robur L.
Tropideres albirostris HERBST

oxyacanthae Ch. BRIS.
pn'dens GYLL.
sepicola F:
niveirostris F.

PIatystamus albiÙus L.
Paramesus teswIlatus BOH.

Qum'cus su ber L.
Charogus Grenieri Ch. BRIS.
l'latyrrhinus resinos'l1s ScoP.
Tropideres curtirœtria MULa. REY.

Reseda lutea L. et alba L. (Résédacées)
Urodon refires. OL.

- auturalis F.
Reseda luteola L.

Urodon conformis SUFFR.

Rob1Jnia pseudacaccia L. (Papilionacées)
Bruchidius fascia tus OL.

Sa~ dWers (SaIieinéès)
Tropideres marchious HERBST

niveirostris F.
oxyool'lfl'lthae Ch. BRIs.

P'1atyst{)l'llU'l3albinus Ir.
Paramesli'S tessellatus- BOH.

SUTotoomnus scoparius L. (Papilionacées)
• Bruchus atomarius v. sarothamni

HOFFM.
Bruchidius debilis GYLL.

foveolatus GVLL.
fasciatus 0.1'..
lividÎmanus GTLL.

Theo broma cacao (Malvacée!!)
.Araeoeerus fasciculatus DE GBER

Thlaspi montanum L. (Crucifère!!)
Urodon flavescem, K03T.

Tritolium fragariastrum L. (Papiliona-
cées)

Bruehidius perparvulus BOH.

TritoIium i1"lcantahwf L.
Bruehidius perparvulus BoH.

Tritoli1lf1ll,linij{olia L.
Bruchidius vanua subSIP. imbri-
cornis PANz:.

Tritolium litel~ L.
Bruchidius varius DI.

Ulex eu,opoom L. (Papilionacées}
Bruchus amuis. FROL. v. Bedeli
HOFFM.
Brochidius lividimanus GVLL.

Ulex parvitloro POURR.

. Brnchus affinis hOL.

- ulicis MULS.
Ulert: pr6VincialiS' L.

Bruchus vennstus FAHRS...
Urena lobata (Malvacées)

Sperroophagus tessellatus MOTSCH.
Vicia angustit()~ REICH. (Papilionacées) .

Broohidiu9 murinus BOH.
Vicia cracca L.

Brnchus brachiaIis FAHRs.
l'IfIfipes HERBST

Vicia taba L.
Bruehus rufunanus BOB.

d9Jltipes BAum
Acanthoscelides mimosae K

Vicia Zens Coss. et GERM.

Bruchus Ientis FROI..
• luteicornis ILL.

signaticornis GVLL.
ervi FEOL.

Callosobruclms chinenais- L.
ornatus BOH.

Vicia leucosperww MOENC:s:.
Bruchus rufimanus Bmr.

Vicia monanthus DEsPV.
Bruchus rufimanus BOH'.

Vicia narbonensis L.
Bruchus rufimanus 1IOB.

Vicia sativa BOISS. et fJ'illosa RoTH.
Bruchus rnfimanus BOH.

rufipea HERBST.
-. brachialis HmtBST

Bruchidius binuwulatus OL.
Vicia tlmuitolia ROTH.

Bruchus vieiae ÛL.
Vicia sepiu'l» L. .

BruchuB o.tomarius L.
Bruchus griseomaculatus GYLL.

Zanzib-er otticim&le' (Scitarninées)
(Gingembre)

Araeocerua fascicula.tus DE GEER.



INDEX SYSTÉMATIQUE

Les noms d'especes sont eJI romaiBel ; les noms de genres en fgYPliennea, les llOJIlli

de familles Mo PIilT1TB:ll CAPlTAf:D1; tous les synonymes sont en iialitple8.

;'

aooaoiae, 94, 95.
AoantholoeUdel, 29, 90.
aàustus, 87.
affinis, BB, 44.
albescen8, 75.
albinus (Anth.), 151.
albirostris (Anth,), 1B9, 141.
albipiliB, 102.
albolut6'UB, 44.
albopiotus, 71.
algerinuB, 73
Alticopus, 157.
anatolicus, 61.
Amorphooepha1us, 165.
angularis (Ur.), 122.
angUBtulus, 60.
annulipeB, 69.
ANTHRIBIDAE, 124.
antennaliB, 81.
Anthribu8, 13'7, 152-
cma:ius, 80.
apicatus, 51, 52.
argentatus (Ur.), 116. -
Araeoceru8, 156.
annatus (Ur.), 119.
aaimilis, 76.
ater (Br.), 8B.
ater (Anth.), 1B7.
atomariuB, BB,4:2-
attela boides , 170.
Auberti, 90:
austriaouB (Nem.), 172.

barbicomis, 89.
basaliB, 84.
Bedeli, 44.
bicolor (Nem.),172.
biguttatuB, 58, 64.
bilineatuB (Anth.), 1'0, 149.
bimaoulatus, 55,70.
bipunctatus. 47.

bisignatus (Anth.), 149.
biBtriatus, 89.
bituberculatus, 84.
bostrych.io:"deB(Anth.), 158, 15'9.
In'accatus, 75.
brachialis, BO,48.
Brachytarsus, 152.
bractis, 25.
brasiliensis, 98.
ln'evirostriB (Anth.), 148.
BRENTHIDAE, 160."
Breu:eri, 90.
Brisouti, 31, 34.
BRUOHIDAE, 7.
BruchidiuI, 30, 54.
Bruchus, 29, 30.

ca!abrius, 61.
ca!alwus, 61.
Call080bruohul, BO, 86.
oambraliensis (Anth.), 146-
canaliculatus, 65.
oaninus, 59, 60.
canus (Br.), 61, 62.
oanus (Ur.), 116. 11'8.
eardui, 101.
CarJborus, 28, W.
oaBtanéus (Nam." 172.
caucasicus CAnth.), 159.
Oaryopemon, 28, 100.
oentrornaoulatus CAnth.). 145.
ohinensis, 87, 87.
Choragus, 157.
ci!icinus (Nem.), l'7i.
Cimberis, 170.
cinetus (Anth.). 142.
oineraesoens, 59. m.
cisti, 62, 83, 101.
elapi (Anth.), 1.55.
coffae (Anth.), 15'7.
con1otmis (Ur.). 116, 121.
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constrictus (Anth.), 154.
coronatus (Brenth.), 165.
corsicus (Anth.), 150.
corsicus (B .. ), 79.
crucigerus, 46.
curtirostris (Anth.), 140, 146.

debilis, 59, 62.
decorus, 75.
delicatulus, 75.
dentipes, 42.
desertus (Anth.), 151, 152.-
difformis, 94, 98.
Diodyrrhynchus, 172.
discipennis, 71.
dispergatus, 70.
dispar, 55, 75.
Di soleucas, 145.
diversipes, 86.
Dœdycorrhynchus, 172.
dorsalis (Anth.), 139,40.
dorsopictus, 104.
dubius (Anth.), 148.

ecalceatus, 33.
Edgreni (Anth.), 147.
elegnas, 36.
emarginatus, 34, 45.
Endrentes, 138, 145.
ephippium (Anth.), 145.
ervi, 32, 47, 51.
eryngii, 67.
exiguus, 53.
eximius, 71.

fabae, 43.
fallax (Anth.), 155.
fasciatlls (Br.), 57, 83.
fasciatus (Anth.), 153.
fasciculatus (Anth.), 156.
Fahraei, 51.
femoralis, 76.
flavicornis, 51, 52.
flavimanus, 44.
flavescens (Ur.), 116, 119.
flavifrons (Anth.), 137.
foveolatus, 57, 74.
fulvicornis, 76, 52.
fulvipennis (Br.), 64, 65.
fulvipennis (Nem.), 172.
fulviventris, 77.
fuscipennis (Anth.), 140, 147.
fuscipes, 86.
fuscirostrilJ (Anth.), 145.

galegae, 77.
Gavoyi (Anth.), 154.
Gebleri (Anth.), 154.
Gel mini, 95, 97.
Germari, 70; 99.
gilvus, 56, 66.
granarius, 42, 43.
Grenieri (Anth.), 157.
griseomaculatus, 34, 53.
grisescens, 72, 73.
guttalis, 51, 52.

hilaris (Anth.), 140, 148.
holosoriceus (Br.), 58, 65.

icamae, 96.
ignarium, 75.
imbricornis, 56, 77.
implicitus, 82.
inaequalis, 82.
incarnatus, 73.
incurvatus, 44.
ino natus, 39.
intermedius, 46.
inte sectus (Anth.), 141:
irresectus, 90.

jaspideus, 95, 96.
jocosusr 59, 70.
juvenilis, 65.

Küsteri (Br.), 101, 103.
Küsteri (Anth.), 154, 155.

Lallemanti, 93.
Laria, 29.
lathyris, 37.
laticollis, 30, 37.
latirastris (Anth.), 137.
LARIIDAE, 29.
lentis, 31, 48.
lepturoides (Nem.), 169.
Lhostei, 100.
lividimanus, 57, 82.
longicornis, 70.
longulus, 78.
longus, 56, 78.
loti, 32, 37.
lucifugus, 68.
lugens, 39.
lunaris, 46.
luteicornis, 33, 52.
lutescens (Br.), 61.
lutescens (Nem.), 172.

iiI_ fer
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Maerocephal'U6, 151.
maerocer'U6, 72.
maculatus, 86, 89.
maculo8Us (Anth.), 148.
magnicorni., 76.
marchicus (Anth.), 189, 148.
marginalis, 58, 60.
marginellus, 60.
Mariae, 94, 96.
marmoratus (Anth.), 158.
melanarthrus, 52, 7l.
meleagrinus, 60.
mendicam', 64.
meridionalis (Ur.), 119.
meridionalis (Fr.), 45.
mimosae, 90.
minor, 51, 62.
misellus, 62.
miser, 74.
monticola, 44.
Mulsanti, 57, 84.
multilineolatus, 24.
Munieri (Anth.), 188.
murinus, 55, .72
muscul'U6, 67, 104.
mutUnt., 89.
myobromae, 60.
rnylabris, 29.

nanus, 57, 69.
nebulosus (Anth.), 158, 154.
NEMO:NYOHIDAB, 166.
NemoDYZ, 169.
niger (Ur.), 116.
nigripes, 51-
nigrolineatus, 77.
nttidipennia (Anth.), 159.
niveirostris (Anth.), 140, 148, 166.
nubilus, 51.
nudus, 58, 64,

oblongus, 40.
obscuripes, 55, 68.
ob8ctFitarsis, 44.
obsoletus, 90.
obtect'Ull, 90.
oli"aceus, 61.
omatus, 87, 90.
oxyaoanthae (Anth.), 189, 144 •.
omytropis, 37.

Pachymerua, 28, 94.
palaestinus, 64. .
pallidicornis, 89, 49.

pallidus, 99.
palliatus, 75.
pallidicolor (Nem.), 172.
pal/ipes, 90.
paracentkesis, 7l.
Paramesus, 187, 155.
pauper, 59, 79.
pectinicl»'nis, 87.
persiae, 60.
perparvulus, 22, 58, 80.
Perezi, 84, 45.
phaseoli, 86, 88.
piceus (Anth.), 157, 158.
picipes, 85.
pisi,46.
pisorum, 82, 46.
planeticus, 82.
Platyrrhinus, 137.
PlatY8tomus, 136, 151-
plombeus, 82.
poecilus, 75.
Pseudopachymerus, 93.
pubescens, 83.
pubiventris, 103.
pudens. 189, 142.
pusillus, 84 •.
pygmaeus (Ur.), 118.
pygmaeus (Br.), 80.
pygmaeus (Anth.), 159.

quadrimaculatus '(Br.), 89.
quinqueguttatus, 71.

Reich.ei, 82.
resinosus (Anth.), 137.
retamae, 82.
Reyi (Anth.), 143.
Rhaphitropis, 138, 142.
Bhinomacer, .170.
rosae (Anth.), 154.
rubripe8 (Anth.), 158.
ru.iicornis, 49.
rufimanus, 82, 43.
rufipennis (Anth.), 147.
rufipes (Br.), 84, 51.
rufipes (Ur.), 115, 116.
rufipes (Anth.), 153.

salici8, 46.
Sanremi, 84.
.cabr08U8 (Anth.), 153.
scapularis (Anth.), 158, 1154.
scriptus (Anth.), 143.
s/J'Utellaris,87.
Selvei,72.
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seminarius (Br.), 56, 84.
seminarius (Anth.), 156.
seniculus (Anth.), 151, 152.
sepicola (Anth.), 14<1.
seria tus (Ur.), 121.
sericatus (Br.), 57.
sericeus, 81, 101.
sertatus, 39, 47.
Sheppardi (Anth.), 157, 159.
Siculus, 86.
signaticornis, 31, 39.
sordidatus, 60.
sordidus, 73.
sparsus, 46.
Spatborhamphus, 137, 150.
Steveni, 65.
Stierlini, 86.
Spermophagus, 28, lOI.
stria/us (Anth.), 137.
stylographuB, 55, 73.
subconicus, 82.
subellipticus, 90.
subfasciatuB, 101, 104.
submaculatus, 76.
subroseus (Anth.), 153, 155.
subsulcatus (Anth.), 159.
suturalis (Ur.), 116, 122.

tarsaZïs, 76.
tessellatus (Br.), 34, liS.
tessellatus (Anth.), 155.
te&taceus (Nam.), 172.
Thierrati (Anth.), 151, 152.
tibialis (Br.). 56,' 'l7.
tibialis (Ur.), 122.
tibiellus, 78.
tristiculus, 32, 4<1.
tristis, 32, 40.

INDEX SYSTÉMATIQUE

troglodytes, 42.
Tropideres, 137, 138, 14<1.
Topil!erinus, 138.
tuberculatus, 69.

ulicis, 23, 34, 50.
Ulorhinus, 140.
undulatus (Anth.), 140, 147.
unicolor, 58, 61.
unicolor, 65.
unifasciatus, 46.
uni/ormis (Anth.), 151, 152.
wni/orm1's (Br.), 40,60.
Urodon, 115.
URODONIDAE, 107.

varicarnis, 84, 85, 90.
variegatus (Br.), 70.
variegatus (Anth.), 154.
.varius (Br.), 56, 76.
varius (Anth.), 154.
variolosopunctatus (Br.), lOI, 102.
variolosopunctatus (Br.). lUS.
velaris, 82, 83.
velutinuB, 43.
ventralis (Anth.), 154.
venustus, 31, 36.
viciae, 33, 51.
villo8US (Br.), 83.
villosus (Br.), 116.
vwescens, 61.

Wasasteriernii, 37.

Xanthieornis, 84, 85.

Zabro&el, l{U..

"
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